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Accessoire! de bureau

syndical qui menace la “Place des arts”
FTQ: Lapalme 
est en partie 
responsable

Le ministre des affaires 
culturelles, M. Lapalme, est 
particulièrement responsa­
ble des difficultés auxquel­
les se heurtent les artistes à 
la Place des Arts..

Telle est l'opinion émise 
per cette centrale syndicale 
lors de la réunion de son 
bureau de direction. La FTQ 
blâme partiellement l'absen­
ce d'une politique d'encou­
ragement des arts qui pren­
drait la forme d'octrois sta­
tutaires comme les artistes 
le demandent depuis plu­
sieurs années.

La FTQ est d'avis que le 
ministre des affaires cultu- 
telles aurait eu par là un 
moyen d'écarter la majeure 
partie du problème rencon­
tré par l'Union des artistes 
dans ses pourparlers avec 
la corporation Sir Georges 
Etienne Cartier.

Renouvelant son appui à 
l'Union des artistes, le co­
mité exécutif de la FTQ a 
aussi déclaré que la Place 
des Arts se doit aux artistes 
canadiens et à la population 
qui a contribué par ses de­
niers à l'érection de ce mo­
nument, de reconnaître l'ex­
clusivité des juridictions sur 
l'émission des permis de tra­
vail et la réglementation 
professionnelle, à des syndi­
cats qui sont affiliés aux 
centrales syndicales cana­
diennes, en l'occurrence l'U­
nion des artistes et la Guil­
de des artistes de variétés.

Il se peut que le conflit syndical qui risque 
de retarder le festival d’ouverture de la Place 
des arts soit résolu avant le week-end. En 
effet, le conseil d’administration de la “Corpo­
ration de Sir Georges-Etienne Cartier’’ a prié 
son conseiller juridique, Me Marc Lalonde, 
d’amener les deux syndicats rivaux à une ré­
conciliation Hier soir, toutefois, un porte- 
parole de l’Union des artistes a déclaré que 
cette décision n’avait pas été portée à sa con­
naissance et que Me Lacoste n’avait pas com­
muniqué avec le syndicat. Mais, a-t-il dit, 
cette démarche ne serait certainement pas 
repoussée par l’Union. Il est douteux, toute­
fois, que l’Union renonce à ses revendica­
tions en faveur de l’Actors’ Equity, syndicat 
rival affilié à la centrale américaine FÀT-COI.

Lundi soir, la Corporation a fait savoir que 
le festival d’ouverture, prévu pour le 21 
septembre, serait retardé indéfiniment si le 
conflit syndical n’est pas résolu avant samedi.

Hier miid, M. Louis-A. Lapointe, président 
de la Corporation, a prononcé une allocution 
devant le cercle Rotary. Mais il n’a rien dit

- '

qui puisse modifier les données du conflit. 
(On trouvera à la page 6 un résumé de sa 
conférence).

OBJET DU LITIGE
Le litige syndical existant entre l’Union 

des artistes de Montréal et la Place des 
arts est le suivant :

D’une part, l’Union des artistes désire être 
reconnue comme seule et unique représentan­
te des artistes de la scène (comédiens, chan­
teurs, danseurs) devant se produire à la 
Place des arts. Si des artistes étrangers veu­
lent s’y produire, et notamment des membres 
du syndicat Actors’ Equity, ils devront obte­
nir un permis de travail de l’Union des artis­
tes et payer à cette union un droit corres­
pondant a environ dix pour cent du cachet 
touché

D’autre part, la Place des arts refuse de 
reconnaître l’Union des artistes comme seul 
agent négociateur et estime que les deux 
syndicats devraient s'entendre pour régler 
leur différend
Voir page 2 : Un arbitre tentera de régler
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Après les nombreux retards dans la construction, on se demande 
oppose la direction de la Place des arts aux artistes ne retardera pas

sali de spectacle.

si le conflit qui 
l'ouverture de la

Teller affirme que les Etats-Unis 
fait berner par les Soviétiques;

se sont 
JFK nie

■F

c WASHINGTON. — Deux bombes atomiques ont explosé hier à Washington 
ou le Sénat s'apprête à se prononcer sur la ratification éventuelle du traité d’interdic­
tion partielle des expériences thermo-nucléaires intervenu récemment à Moscou. La 
première a été lancée par le professeur Teller, considéré comme le “père de la bombe 
h . lia affirmé sans embages que les Etats-Unis s’étaient fait berner dans cette 

affaire et que le traité profiterait davantage, en définitive, aux Soviétiques. De son 
côté, le président Kennedy, qui tenait une conférence de presse, dont il est question 
d autre part, affirmait, avec autant d’autorité, que les Etats-Unis avaient pris toutes 
les précautions qu imposaient leur sécurité. M. Kennedy a carrément mis en doute les 
declarations du professeur Teller, allant même jusqu'à les qualifier de “fausses’’ en 
certain cas.

Pour le professeur Edward 
Teller, "le traité d'interdiction 
partielle des essais nucléaires

JFk( serait prêt à envisager 
Torfre de Paris en matière 
de destruction des engins-H

WASHINGTON. — A quelques semaines de 
distance, le président Kennedy a répondu hier à une 
proposition du président de Gaulle aux yeux duquel, 
toute entente sur la limitation des expériences thermo­
nucléaires n'a aucun sens et que le problème réside 
davantage dans la destruction des stocks d'armes et des 
véhicules porteurs tels que bombardiers et autres fusées.

M. Kennedy a affirmé que 
les Etats-Unis sont prêts à en­
visager la discussion de toute 
proposition française relative a 
des négociations Est-Ouest sur 
le sujet

On se souvient que, lors de sa 
conférence de presse du 29 
juillet dernier, le président de 
Gaulle avait indirectement in­
vité les puissances dites “nu­
cléaires" à déléguer des spécia­
listes à Paris pour discuter de 
l’arrêt de la fabrication des en­
gins atomiques et de la des­
truction des réserves accumu­
lées.

C'est la première fois que le 
président Kennedy laisse enten­
dre que les Etats-Unis seraient 
prêts a considérer cette propo­
sition énoncée par le président 
de la République française. 
Certains observateurs voient 
dons cette a'titude un désir évi­
dent de la Maison Blanche de 
ne pas brusquer le président 
fiançais dont la persistance à 
vouloir doter la France d’une 
force atomique affaiblit quelque 
peu la position de l’Occident 
dans les négociations sur le dé­
sarmement.

Répondant à une question 
d’un journaliste, le président 
Kennedy a déclaré qu’il aime­
rait recevoir du général de 
Gaulle des détails sur les pro­
positions qu'il a faites à ce 
sujet. Les Etats-Unis, a-t-il dit, 
seraient prêts à participer à 
toutes rencontre pour en dis­
cuter, dans un esprit positif.

Le président Kennedy a dé­
claré que les Etats-Unis se­
raient du reste prêts à discu­
ter toute proposition française 
relative à ties négociations 
Est-Ouest sur le contrôle des

engins porteurs d'armes nu­
cléaires Mais, a ajouté le 
president, l’Union soviétique 
n’a jamais fait savoir qu’elle 
serait prête à accepter les 
inspections nécessaires à assu­
rer le respect d'un accord à ce 
sujet.

s'écarte de la sécurité et cons­
titue peut-être un pas vers la 
guerre". Le savant a fait cette 
révélation devant la commis­
sion des affaires étrangères du 
sénat.

Se prononçant avec énergie 
contre la ratification du traité 
par le sénat, le Dr Teller a dé­
claré qu’en signant le traité 
avec l'URSS, les Etats-Unis 
avaient commis une "grosse 
faute”.
“Si vous ratifiez le traité, a- 

t-il dit aux sénateurs, vous au­
rez commis une faute encore 
plus énorme. Vous aurez mis 
en danger l’avenir de votre 
pays et accru le danger de 
guerre."

AVANCE DE L'URSS

Le Dr Teller a déclaré qu’il 
pensait que les Russes avaient 
acquis suffisamment de con­
naissances, grâce à la série 
d’expériences à laquelle ils ont 
procédé en 1961-62, pour met­
tre sur pied un système de dé 
fense anti-missile, alors qu’il 
n’en est pas de même des 
Etats-Unis,

Les audiences de l'enquête sur 
le biculturalisme : début janvier
OTTAWA — La commis­

sion royale d’enquête sur le 
biculturalisme et le bilinguis­
me se propose d’arrêter un 
programme précis avant de 
commencer scs audiences pu­
bliques sur la question des 
relations entre Canadiens 
françaLs et Canadiens anglais.

Les co-présidents de la com­
mission. MM. André Lauren­
deau et Davidson Dunton, se 
sont entretenus pour la pre­
mière fois hier. Ils ont annon­
cé à l'issue de leur entretien 
que les dix commissaires se 
réuniraient à Ottawa le 4 sep­
tembre pour établir leur itiné­
raire.

M. Laurendeau a fait savoir 
que la réunion de septembre 
porterait sur l'organisation dei 
l’enquête surtout. Il ne prévoit 
pas qu’il soit tenu de séance 
publique avant plusieurs mois, 
probablement pas avant jan­
vier, afin que les gouverne­
ments provinciaux et les orga­
nismes intéressés puissent pré­
parer les mémoires qu’ils sou­
mettront.

Il a déjà reçu, ainsi que M. 
Dunton, président de l'uni­

versité Carleton d’Ottawa, des 
monceaux de courrier de la 
part de groupements et d'in­
dividus habitant différentes 
parties du pays.

La majeure partie du cour­
rier de M. Laurendeau pro­
vient de citoyens de l’Ouest, 
qui sont inquiets et désirent 
savoir si la commission les 
obligera à apprendre le fran­
çais ou l'interrogent au su­
jet des intentions de la com- 
mission.

M. Laurendeau, qui faisait 
remarquer que le ton des let­
tres importait peu, a précisé 
qu’elles indiquent cependant 
qu'on porte un réel interet aux 
travaux de la commission. M. 
Dunton a ajouté que c’était là 
un moyen excellent pour les 
citoyens et les membres de la 
commission de se renseigner 
au sujet de certains problè­
mes.

Les deux co-présidents se 
sont servis des deux langues 
au cours de la conférence de 
presse convoquée à Ottawa 
bier. M. Laurendeau a souli- 
Voir pag* 2 t Los audiences

Les Russes, dit-il, ont procé­
dé à un grand nombre d’es­
sais dans l’atmosphère, dont 
certains étaient indiscutable­
ment des expériences anti-nvis- 
siles. Les Etats-Unis, par con­
tre, à la fin de leur série re­
lativement brève d’essais ef- 

Voir page 2 : M. Teller

JFK répond 
à la presse

• Le professeur Teller a fait 
de “fausses déclarations” au 
comité du Sénat sur les af­
faires étrangères. Les Etats- 
Unis n'ont pas limité leurs 
essais nucléaires pour des 
raisons politiques.

• Les Etats-Unis poursuivent 
leurs essais dans la mesure 
où le traité de Moscou les y 
autorise.

• Washinglon accepterait d’ex­
aminer toute proposition 
concrète de la part de la 
France en matière de des­
truction des engins atomi­
ques et de leurs véhicules 
porteurs.

• Le Sénat américain est prié 
de “faire vite" et d’adopter 
le projet de loi sur les 
"droits civils" au cours de 
la présente session.

• Le Congrès est prié d'en fai­
re autant au sujet du projet 
de loi sur les exemptions fis­
cales.

• Il est peu probable que le 
président des Etats-Unis ren­
contre MM. Macmillan et 
Khrouchtchev à l’occasion 
de l'Assemblée de l’ONU de­
vant laquelle, quant à lui, il 
prendra peut-être la parole.

• Les Etats-Unis n’entendent 
pas se mêler de l’avenir de 
la Guyane anglaise, les dé­
cisions à ce sujet n’appar­
tenant qu’à Londres.

• Les troupes soviétiques à 
Cuba sont moins nombreu­
ses qu'au cours des der­
niers mois, mais Washing­
ton garde Toeil ouvert.

• Le président Kennedy at­
tend beaucoup d’une ren­
contre, aujourd’hui, entre 
les “adversaires" dans le 
conflit du rail, devant le 
comité sénatorial sur le 
commerce.

• Les Etats-Unis souhaitent 
consacrer plus de 4 mil­
liards au poste de l’aide à 
l'étranger cette année. La 
décision appartient au Con­
grès.

17 AVRIL: l'Union dt> 
artistes informe le Place 
des arts de son intention de 
lui présenter un projet 
d'entente syndicale concer­
nent les artistes de la scè­
ne devant se produire à la 
Place des arts.
• 24 MAI: première réu­
nion à cet effet entre les 
deux parties. L'Union des 
artistes demande à la Cor­
poration Sir Georges-Etien­
ne Cartier de signer une en­
tente par laquelle cette der­
nière reconnaît la juridic­
tion de l'Union à la Place 
des arts.
• 6 JUIN: l'Union des ar­
tistes rappelle à la Place 
des arts les clauses de l'en­
tente proposée concernant 
notamment la reconnaissan­
ce par les locataires de la 
Place des arts des droits de 
régie et des permis de tra 
vail de l'Union des artistes 
pour les spectacles tombant 
sous sa juridiction.
• 2 AOUT: M. Maurice 
Germain, directeur de la 
Corporation Sir Georges- 
Etienne Cartier, accepte 
verbalement l'entente pro­
posée par l'Union des artis­
tes, mais déclare n'avoir 
pas autorité pour la signer.

Du 2 AOUT au 10 AOUT: 
plusieurs démarches ont 
lieu de part et d'autre. Fi­
nalement, la Corporation 
Sir Georges-Etienne Car­
tier fait savoir qu'elle si­
gnera l'entente en présen­
ce du maire Drapeau.
• 10 AOUT: nouvelle réu­
nion à la Place des arts. 
L’entente proposée par 
l'Union sera signée, assure 
la Corporation, avant le 12.
• 14 AOUT: n'ayant pas 
reçu de réponse comme en­
tendu le 12, l'Union des ar­
tistes interdit à ses mem­
bres de prendre part aux 
spectacles d'ouverture de la 
Place des arts, la 21 sep­
tembre. Cette interdiction 
fait suit# è un voeu unani­
mement adopté an assem 
blée générale. Pendant ce 
temps, la Corporation Sir 
Georges • Etienne Cartier 
adopte une motion par la­
quelle elle reconnaît égale 
ment tous les syndicats 
d'artistes de la scène sans 
aucune préférence pour qui 
que ce soit.

15 AOUT: le maire Dra­
peau invite les membres de 
l'Union des artistes è le ren­
contrer dimanche (le 18), 
afin d'exposer son point de 
vue sur la situation. L'U­
nion proteste contre cette 
invitation, estimant que 
seul son Conseil de direc­
tion a le droit de convoquer 
en assemblée les membres 
de l'Union.

18 AOUT: 75 membres 
de l'Union des artistes (sur 
plus de 1,000 syndiqués) se 
rendent è l'invitation du 
maire Drapeau. Celui-ci de­
mande à l'Union des artis­
tes de s'entendre avec l'Ac- 
tors' Equity (syndicat de 
langue anglaise) pour re­
présenter conjointement les 
artistes de la scène à la 
Place des arts.
• 19 AOUT: dans un télé­
gramme adressé à la Place 
des arts, le Conseil du tra­
vail du Canada réitère son 
appui è l'Union des artis­
tes, déjà soutenu par la Fé­
dération des travailleurs 
du Québec. D'autre part, la 
Corporation Sir Georges- 
Etienne Cartier déclare que 
si les deux syndicats ne se 
sont pas entendus d'ici le 
24 (samedi), le Festival 
d'ouverture de la Place des 
arts sera contremandé.
• La section Jean-Talon 
de la Société Saint-Jean 
Baptiste de Montréal récla­
me une enquête sur l'admi­
nistration de la Place des 
arts et propose, à la suite 
de plusieurs groupements 
(dont le dernier Congrès 
du spectacle) qu'elle soit 
nationalisée.

arbitre tentera de régler le conflit

Problème capital: 
les relations avec 
les Etats-Unis

THESSALON. (Ontario). - le 
premier ministre Lester Pearson 
a déclaré que les relations cana- 
do-américaines représentent le 
problème le plus important de 
nos affaires extérieures mais 
qu'en dépit de divergences de 
vues, le Canada accordera tou­
jours son appui -et son amitié 
aux Etats-Unis.

C’est dans le cadre d une 
tournée qu'il fait dans son im­
mense comté d'Algoma-Est, en 
Ontario, que M. Pearson a com­
menté les relations canado-amé- 
ricaines devant un groupe de 
touristes américains à Iron Brid­
ge. "Tout en voulant diriger sa 
propre barque, a dit M .Pearson, 
le Canada sait parfaitement sa 
bonne fortune de vivre auprès 
d'un grand champion des liber­
té démocratiques, les Etats-Ums".

M. Pears''”, dénuté d'Algoma- 
E;t depuis 15 ans, en est à sa 
pretrvère visite de son comté 
depuis le 8 avril dernier.

Prêts municipaux et caisse de relraile

session spéciale 
s’ouvre aujourd’hui

Par Marcel THIVIERGE
QUEBEC. — On prévoit qu’au court de la testion 

spéciale de la législature qui débute cet après-midi, le 
gouvernement et l’opposition seront d’accord pour 
admettre que l’entente fédérale-provinciale sur le projet 
d’Ottawa d’un fonds de prêts aux municipalités n’est 
pas la formule idéale. De retour à son bureau de Québec 
hier, le chef de l’opposition a déclaré qu’il maintiendrait 
son attitude du 29 juillet alors qu’il soutenait que 
l’entente fédérale-provinciale avait fait subir un recul 
à la souveraineté politique du Québec.

“De toutes façons, a ajouté 
M. Daniel Johnson, les mem­
bres de l’opposition tiendront 
un caucus demain nratin pour 
déterminer la ligne de con­
duite à suivre dans les circons­
tances. On admettra qu’il s'a­
git d’un sujet fort important. 
Mais on peut être assuré que 
l’opposition ne se servira pas 
de la procédure pour allonger 
inutilement cette session spé­
ciale”.

Les deux Chambres se réu 
niront a trois heures cct 
après-midi pour entendre le 
lieutenant-gouverneur lire un 
bref discours du Trône.

Cette session spéciale, con­
voquée pour permettre à la 
Législature de ratifier l’enten­
te fédérale-provinciale sur les 
prêts aux municipalités, ne 
donnera pas lieu aux cérémo­
nies pompeuses qui marquent 
habituellement l’ouverture des 
sessions régulières.

Après le discours du Trône, 
les députés se rendront à 
l’Assemblée législative pour 
entendre le proposeur de l'a­
dresse, le Dr Gérard Dallaire, 
député de Kamouraska. et le 
secondeur. M George O’Reil­
ly. député de Verdun A la 
Chambre haute. MM. Philippe 
Brais et Frank Connors assu­
meront respectivement les 
mêmes fonctions.

On prévoit que le premier 
ministre, a la fin du discours 
de M. O’Reilly, proposera im­
médiatement, avec le consen­
tement de l'opposition, la pre­
mière et deuxième lecture du 
projet de loi, permettant au 
gouvernement du Québec de 
prêter aux municipalités les 
quelque $120,000.000 qui lui 
reviennent des $400,000,000 du 
fonds fédéral.

Si l'opposition accepte cet­
te proposition, le parrain du 
projet de loi. M. Pierre La­
porte. ministre des Affaires 
municipales, prendra la paro­
le pour expliquer la législa- 
t>m. La réplique ira à M. Da­
niel Johnson. Le débat se 
poursuivra tant qu'il y aura 
des députés qui désireront 
prendre la parole.

En plus de se prononcer sur 
ce projet de loi, la Législature 
aura à donner son opinion sur 
une motion du gouvernement, 
ayant pour but d’avertir Ot­
tawa de son intention de pré­
senter dès la prochaine ses­
sion régulière, une loi étabPs- 
sant une caisse de retraite. On 
sait que le Québec veut occu­
per ce champs avant que le 
gouvernement fédéral ne fas­
se adopter son propre pro-

Voir page 2 : La session

Paris confirme : Bizier a 
demandé l’asile politique

Par Marcel VIEMINCKX
Il a été confirmé à Paris que Richard Bizier. âgé de 18 ans. a réclamé l'asils 

politique de la France à Saint-Pierre-et-Miquelon. Le ministre français des territoi­
res d outre-mer a été saisi la semaine dernière de cette requête et l’étudie à l’heure 
actuelle (Voir nos bloc-notes à la page 4). La France offre assez souvent l'asile 
politique à des aubains prévenus de délit politique. Dans le cas de Bizier, sa requête 
pose un problème au gouvernement de Paris. Ce jeune homme, accusé de terrorisme 
à Montréal, a été inculpé devant les tribunaux canadiens comme un criminel de droit 
commun et non comme prévenu politique

“Le Devoir” a annoncé sa­
medi matin la présence de Bi­
zier comme réfugié politique à 
Saint-Pierre el Miquelon. C’est 
la première confirmation offi­
cielle de son séjour là-bas et 
de sa requête pour obtenir un 
refuge politique, sur le sol 
français.

Un porte-parole du procu­
reur général du Québec à 
Montreal. Me Jacques Ducros, 
a déclaré hier que Bizier ne 
fait l’objet d’aucune enquête 
particulière quant à ses allées 
et venues à l'extérieur du 
pays. Ce jeune homme est en 
liberté sous cautionnement de 
$2.450 depuis près d’un mois 
et demi. Il est accusé d'avoir 
tenté de dynamiter l’édifice de 
l’Aviation militaire du Canada 
sur la rue Bates à Montréal en 
avril dernier.

Par ailleurs, appelé com­
me témoin de la Couronne 
contre Georges Schoeters, pré­
sumé chef du K ont de libéra­
tion québécois, Bizier a relaté 
abondamment le rôle joué nar 
Schoeters dans eet attentat 
particulier de la rue Bates 
Bizier s’est montré beaucoup 
plus réticent comme témoin 
à charge contre Jeanne Schoe­
ters toutefois.

Si Bizier ne revient pas au 
Canada pour ses procès et 
ceux de ses présumés collè­
gues du FLQ, la Couronne au­
ra certes beaucoup de mal à 
établir sa preuve contre Schoe­
ters dans le cas particulier de

la rue Baies. Elle éprouvera 
encore plus de difficultés a 
accabler de sa preuve Mme 
Schoeters puisque son princi­
pal témoin sera absent.

Il sera toujours possible 
one les déclarations de Bizier 
à l'enquête préliminaire soienl 
admises au procès de Schoe­
ters.

A Québec. M. Charles Can 
tin. procureur general adjoint 
du Québec, a déclaré par ail 
leurs qu'il n'a pas été établi 
si le département du procu­
reur général demandera au 
ministère fédéral des affaires

extérieures de l’aider dans 
ses efforts pour retrouver 
Richard Bizier.

M. Cantin a déclaré que rien 
n'empèche un homme libéra 
sous caution de faire des visi­
tes ou il lui plait, pourvu qu'il 
se présente en Cour pour 
répondre aux accusations qui 
sont portées contre lui.

Le ministère des affaires 
extérieures avait fait savoir 
qu'il participerait aux efforts 
pour retrouver Richard Bizier 
si le département du procu­
reur général du Québec le lui 
demandait.

Acc&ri! L3 principe ccnc’u sur 
h tracé c!e la transcanadienns
Les représentants des gou­

vernements fédéral, provincial 
et de la Cité de Montréal ont 
conféré hier avec les comm s- 
saires de la compagnie de 
l'exposition 1967. Ils on* con­
clu un accord d- principe sur 
le fr-ice du tronçon de la route 
Trans-Canada, au lieu du bou­
levard Métropolitain, au cen­
tre de Montréal. Aucun détail 
n'a été communicué. Les dé­
légués feront rapnort aux di­
vers paliers d'administration 
e» se rencontreront de nou­
veau à Montréal, le 29 août, 
dans l'après-midi. Une déclara­
tion conjointe à l'issue des en­
tretiens d'hier qualifie "d'im­

portant progrès” à la satisfac­
tion de tous, les conclusions 
des délibérations. Il a été éga­
lement décidé que sur le plan 
technique, les représentants 
des trois administrations vont 
se rencontrer fréquemment 
pour la mise en oeuvre des 
projets de l'expo 1967, à 
Montréal.

Le ministre des travaux pu­
blics à Ottawa, M. J.P. Des- 
châtelets, M. Gérard-D. Léves­
que, ministre du commerce à 
Québec; M. Bernard Pinard, 
ministre de la voirie; M. 'e 
maire Drapeau et M. Lucien 
Saulnier ont participé aux en­
tretiens d'hier.

M. ALPHONSE OUIMET AU CONGRES L'A.C.E.L.F.

La TV scolaire ne menace pas le professeur: 
Fimprimé demeurera la base de l’éducation

De notre envoyé spécial, Jules leBLANC
VANCOUVER. — Le président de la Société Radio-Canada 

a affirmé hier soir, à Vancouver, que la télévision scolaire n’est 
pas appelée à remplacer le professeur et ne menace aucunement 
ce dernier. L’imprimé demeurera vraisemblablement la base de 
toute éducation, a déclaré M. Alphonse Ouimet lors de la séance 
inaugurale du XVIe congrès annuel de l’Association canadien­
ne des éducateurs de langue française.

M. Ouimet a réclamé des éducateurs qu’ils refassent de 
façon systématique l’inventaire de toutes les ressources psycho 
pédagogiques actuellement disponibles et qu’ils resituent objec­
tivement les problèmes de connaissances, de culture et de for 
mation à la lumière des nouveaux modes d’expression dont dis­
pose maintenant l’humanité.

Près de 600 personnes participent à ces assises qui se dé­
roulent à l’hôtel vancouver, e’est deux fois plus de congressis­
tes que le nombre prévu à l’origine par les organisateurs du

t

eongrès. Les délibérations portent sur les moyens audio-visuels 
dans l’enseignement ; elles font suite à une session d’études sur 
la télévision scolaire qui a eu lieu à Québec en octobre dernier. 
Conférencier lors de la séance inaugurale, le président de Radio- 
Canada a traité de “la civilisation de l’image".

UN PSEUDO-PROBLEME

Après avoir signalé que l’ensemble des éducateurs bien\pres avoir signale que rensemme des éducateurs a 
accueilli la télévision scolaire, M. Ouimet a souligné que les 
réserves de certains éducateurs à l’égard de la télévision sco­
laire viennent souvent de ce que les termes et les données 
du problème sont mal posés. "C’est singulièrement se leurrer 
ou s’attaquer théoriquement à la solution d’un pseudo-problème 
que de se demander si la télévision va ou non remplacer le pro­
fesseur dans la salle de classe. La télévision, chez nous, n e t 
nas plus appelée à remplacer le professeur que ne l’ont été 
te manuel, le tableau noir ou la gravure".

Voir page 2: LA TV. SCOLAIRE NE MENACB
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La TV scolaire ne menace... Un arbitre tentera de régler...
(suite de ta première page)

Notant que la television porte en elle-même des possibilités 
considerables de suppléance au manque de professeurs de salles 
de classe, de moyens de transport, etc., il a ajouté : "Là où il 
y a des professeurs et des salles de classe, la question ne peut 
se poser en ces termes”.

fstttte de la première page)

“C'est dans la perspective psycho-pédago 
à un moyen audio-visuel qu'il fat

jîique du recours 
faut voir la television, et c est 

d abord aux éducateurs qu'il incombe de mettre au point une

a déclare. "Voilà, clairement pose, le veritable

pedagogic et une méthodologie de la télévision dont nous avons 
grand besoin. La télévision, précisément à cause de la fugacité 
de l'image, ne menace ni les manuels ni les professeurs : “Les 
livres et la documentation imprimée demeureront vraisembla- 
blment la base de toute éducation

Notant que l image est à la fois le meilleur allie et le pire 
ennemi de l'homme, en ce quelle garantit sa liberté et, en 
même temps, la menace.

M. Ouimet 
problème."

"La liberté c'est la faculté de choisir de façon intelligente 
et lucide". Et ces choix ne s’improvisent pas. Ils résultent d’un 
long apprentissage, qui débute très tôt et qui se poursuit au 
foyer comme a l’école. L'image, celle du cinéma comme celle 
de la télévision. — et tout autant que celle de la peinture — 
est un moyen de culture aussi noble et aussi valable que le 
livre et la musique.

En consequence, il faut mettre le meme soin a choisir et 
à approfondir ses lectures. Dès lors, les éducateurs doivent se 
convaincre que. de par la nature même de leurs fonctions, la 
"civilisation de l'image ", c'est d'abord leur affaire et que, dans 
ce domaine ils ne peuvent > en remettre co/ifprtablement aux 
pouvoirs juridiques, civils ou ecclésiastiques

Les éducateurs sont en grande partie responsables de 
1 éducation de la liberté. Et celle-ci, désormais, sera, pour beau­
coup. l'éducation de l’oeil, l’apprentissage des choix entre les 
bonnes images et les mauvaises images.

Une entente existe déjà entre les deux 
syndicats en ce qui concerne la télévision et 
la radio, mais aucun accord ne règle leurs 
rapports pour ce qui est de la scène.

En outre, cette querelle purement syn­
dicale se complique du fait qu elle oppose 
un syndicat de langue française, l'Union des 
artistes, affilié à la Fédération des travail­
leurs du Quebec, iwi-meme affilié au C'on

5res du travail du Canada, et un syndicat 
e langue anglaise, l'Actors' Equity, qui 

n est pas affilié au C.T.C. et est la filiale 
canadienne d’un syndicat américain.

L'Union des artistes estime que ce sont 
ses membres, chanteurs, comédiens et dan­
seurs, qui ont formé un public à Montréal, 
que ce sont eux qui ont fondé des troupes 
et des compagnies de théâtre, alors que les 
membres de l’Actors’ Equity n’ont à peu 
près rien fait pour la vie artistique chez 
nous. Forte de cette avance, l'Union des 
artistes estime qu’elle doit être seule recon­
nue par la Place des arts parce qu’elle 
groupe plus e 1,000 artistes qui ont con 
tribué à faire de la vie artistique à Montréal 
ce qu’elle est actuellement.

En somme, l’Union des artistes ne fait 
qu exiger de la part des membres de

l'Actors’ Equity ce que ceux-ci exigent des 
membres de l'Union lorsqu'ils travaillent en 
dehors de la province de Québec.

LA SSJB
La Société S'aint-Jean-Baptiste de la di­

vision Jean-Talon vient de réclamer vigou­
reusement une enquête du gouvernement 
provincial sur l’administration de la Place 
des arts.

Cette requête a été envoyée à M. Geor 
ges-Emile Lapalme, ministre des affaires 
culturelles de la province de Québec. On y 
dénonce l’outrecuidance de la Corporation 
Sir Georges-Etienne Cartier qui a nommé un 
Américain. M. Silas Edman au poste de direc­
teur administratif, et qui a à son emploi une 
secrétaire unilingue de langue anglaise. La 
requête dénonce le mépris manifesté par la 
Corporation "envers notre langue et notre 
culture" et redoute des “manifestations et 
des dénronstrations disgracieuses lors de 
l’inauguration de la Place des arts”.

L’organisme réclame donc l’enquête pro­
vinciale afin que Montréal, présumément la 
première ville française d’Amérique, ne soit 
pas menacée contre son gré d’être dotée 
‘‘d’un autre foyer d’anglicisation”.

Insistant sur la nécessité de 
‘ hausser la qualité humaine", 
M. Ouimet a continué: “Le 
monde des images, tout corn 
me les autres mondes de l'es­
prit, doit contribuer a cette 
suprême tâche de l'éducation 
comprise dans son sens le plus 
large et le plus fort.

"("est précisément le lot 
des intellectuels, des chefs de 
tiles et des éducateurs de 
faire ressortir et de rendre 
clair au plus grand nombre 
qu a côté des images-industrie 
ou des images-commerce U y 
a et il doit y avoir les images 
art; que si les unes se veulent 
trop souvent des images anti 
liberté en prenant tous les 
moyens d'être images-confor­
misme, les autres, au contrai­
re, sont images-liberté précisé­
ment parce qu elles ont choisi 
d'être des images-individualb- 
sation (...)

“Enfin, c'est sur le plan de 
raffermissement de la per 
sonnalité des jeunes qu'il faut 
nous employer, en dernier 
ressort, a voir et a compren 
dre l'omniprésence des ima 
ges dans la vie de tous les 
lour* (...1 l'experience des 
images, comme toutes les au 
très expériences, doit pouvoir 

amener l'enfant à accepter 
que. de ses tendances instinc­
tives, certaines peuvent être 
satisfaites alors que d’autres 
doivenl être contrôlées ou in 
tegrves. L'expérience des ima 
ses doit affermir l égo de l’en 
fsnt son mol, et non laffai 
blir ou le disloquer".

Refaire l’Inventaire
Au début de sa causerie, M 

Ouimet a soutenu que l'image, 
imprimée ou mobile, joue un 
rôle déterminant dans la civili­
sation que nous sommes en 
train de façonner.

"Trop d'intellectuels, de chefs 
de file et d'éducateurs expri­
ment des vues absolues et en 
(retiennent des attitudes de mé­
fiance a l'egard de toutes les 
formes qu'adopte l’image pour 
relenir l'attention des gens Ils 
me paraissent se méprendre 
tout a fait en inesestiinimt l ap 
port du visuel dans la formation 
des jeunes, dans l'alimentation 
de la vie intellectuelle et. de fa 
çon générale, dans le domaine 
culturel. Pour eux. le livre est 
trop souvent tout, et le reste, 
rien (.. .) le livre est pour eux 
en surabondance la source par

excellence de la vie intellectu­
elle et de la culture.”

Pourtant, la vue est, de tou­
tes les modalités sensorielles, 
l’instrument par excellence de 
la connaissance parce que la 
perception de l'image est im­
médiate et globale et qu'elle 
permet ainsi d'atteindre un de­
gré de réalisme psychologique 
inconnu jusqu’ici l’image ani 
mec presente la 1 ie da is son 
intégrité, sans distorsion ni 
fragmentation L'image est un 
puissant moyen de connaissan­
ce. un instrument de communi 
cation universelle et un riche 
moyen d expression

"L image, comme le mot un 
primé, est porteuse de notions 
et d'émotions qui font la ri 
chesse de la vie mentale. L'i­
mage est une voie concrète, 
sensorielle, le mot imprimé 
est une voie abstraite, mais 
tous deux sont le support de 
la vie de l’esprit. Que, de nos 
jours, l’image devienne pré 
pondérante n’est pas un signe 
de dégénérescence de la vie 
intellectuelle. Nous sommes 
tout simplement parvenus à 
une époque qui recherche de 
nouvelles formes de connais 
sance, qui connaît mieux les 
mécanismes de la pensée et 
de l’acquisition du savoir et 
qui a redécouvert que l’image, 
la vie sensorielle, le visuel 
'Ont de perceptions plus rapi 
des, plus globales et plus pré 
cises que les idées et l’impri­
me'

Le president de la Société 
Kadio-Canada a précisé qu'il 
ne considère pas l’image com­
me un nouveau langage que 
tous les éducateurs devraient 
utiliser de préférence à tout 
autre.

"Ce que je reclame et ce 
que je souhaite, c'est que les 
intellectuels et les éducateurs 
se disposent à prendre le re­
cul dont ils ont besoin oour 
mieux voir notre société con­
temporaine. se proposent de 
refaire de façon systématique 
l’inventaire de toutes les res­
sources psycho-pédagogiques 
que les disciplines scientifi 
ques modernes mettent à leur 
disposition et, peut-être, re 
situent objectivement, sans 
parti pris, les problèmes de 
connaissances, de culture et 
de formation dans le cadre 
nouveau des moyens de tous 
genres dont dispose actuelle­
ment l'humanité pour s'expri­
mer".

M. Teller.,.
(suite de ta première page)

fectuee l’an dernier, en sont 
venus à des conclusions moins 
optimistes.

Pour te Dr Teller, les Russes 
ont acquis suffisamment de 
connaissances pour construire 
une défense anti-missile effi­
cace, ou en tout cas “à moitié 
efficace”

"C'est pourquoi M. Khrou­
chtchev a signe le traité, a af­
firmé le savant américain. Ce 
traité n’empêchera pas la cour­
se aux armements et il nous 
interdira d'acquérir des con­
naissances que les Russes ont.”

Les restrictions imposées 
aux Etats-Unis par le traité 
pourraient soulever la ques­
tion de savoir si les Etats-Unis 
peuvent ou ne peuvent pas se 
défendre et défendre leurs al 
liés. Cela pourrait creuser un 
fosse entre ce pays et ses al 
liés, et même aboutir a la "de 
sintégration de l’OTAN”, a 
souligne le Dr Teller

KENNEDY NIE
Le président Kennedy a dé­

claré que les affirmations du 
Dr Edward Teller, “père de la 
bombe à hydrogène”, et d’a 
près lesquelles les Etats-Unis, 
pour des motifs politiques, ont 
réduit le nombre d’essais nu­
cléaires dans l’atmosphère, 
l'année dernière, étaient faus­
ses.

Le Dr Teller, a dit le presi­
dent Kennedy, aurait préféré 
qu’il y eut un plus grand nom­
bre d’essais, mais le gouverne­
ment américain tenait à ce 
que le nombre de ceux-ci dans 
l’atmosphère soit réduit au 
strict minimum, car chaque 
essai produit des radiations 
dangereuses.

A l’appui de ses dénégations 
aux affirmations du professeur 
Teller, le président Kennedy a 
déclaré que les Etats-Unis 
poursuivent et poursuivront 
leurs recherches en matière de 
défense, grâce, notamment, 
aux essais souterrains que le 
traité de Moscou tolère.

M. Kennedy a ajouté que des 
recherches en laboratoire se­
ront également poussées au 
maximum tant au point de vue 
utilisation des explosifs ther­
mo-nucléaires que des moyens 
de détection des expériences 
effectuées par l’adversaire.

A ce sujet, le président a 
précisé que les Etats-Unis re­
doubleront de vigilance pour 
pouvoir reprendre leurs essais 
à l’air libre, advenant que 
l’URSS ne respecte pas le trai 
lé les interdisant. M. Kennedy 
croll que, de la sorte, les Etats 
Uni* pourront maintenir une 
avarice qu’il persiste à préten­
dre importante.

"AYEZ-VOUS L'ETOFFE NECESSAIRE POUR ACCEDER AUX 
POSTES DE COMMANDE DANS LA GRANDE INDUSTRIE!
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emploi actuel. Kducatlon au niveau universitaire est exigée. Voua devea posséder un vif intérêt a 
devenir un vendeur professionnel en suivant un entrainement rigoureux X même le champ d’action 
Possédex-vous ces qualifications ? — Etes-vous audacieux ? — Etes-vous animé d’enthousiasme ? 
St voua réponde/ oï l a ces questions et si vou» ave/ une capacité de travail sans borne, 
êrrtvex-nou». Les candidats choisis débuteront comme représentants dans la vente Industrielle 
et Iront aussi loin que leurs capacités les mèneront.
Votre premiere lettre devra nous Indiquer en détail tous les renseignements necessaires pour 
permettre une entrevue personnelle.

Veuillez écrire à

PROCTER & GAMBLE (CANADA) LIEE
j * M. Frank McLaughlin. )r.
!255, bout. L«ird,
Ville Mont Royal (Quebec)

f
VL#

Pour donner le service le plus rapide, — 
moins de 15 minutes — Mr Muffler 
garde dans ses entrepôts plus de 50,000 
pièces ... silencieux, tuyaux 
d'échappement et de sortie, amortisseurs 
pour toutes les marques d'autos, 
de la plus petite européenne à la 
plus grosse limousine américaine.

10570 boul. laieunesse 
Nord de Fleury

POSAGE INSTANTANE... 
CRÉDIT INSTANTANÉ

CR 3-1561
GARANTIE TRADITIONNELLE DE MR MUFFLER

Do 8 lus a.m.
à 9 hrs p.m.

t&ft. boul. lauronhan 
près Canadalr

1101, rua Craig 
coin Amharai

1995, rut Ballachasso 
près Papinaau

6280, ch. Uppor Lachino, 
près Cavendish

A ST-JÉROME:
801, boulevard 

des lauientides 
GE8-149?

IM»* &•*• 0*aO«t<«.

les audiences...
(suite de la première page)

gné que le rôle de la com­
mission serait de compiler des 
faits et de présenter des sug­
gestions aux gouvernements 
au niveau fédéral et provin­
cial. Ceux-ci seront ensuite li­
bres de les accepter ou de les 
rejeter.

M. Dunton a. pour sa part, 
déclaré que la Commission sui­
vrait les instructions du gou­
vernement à la lettre et qu’elle 
n'empiéterait pas sur les droits 
des provinces ni des individus.

Tous deux se sont dit d’ac­
cords avec les paroles pronon­
cées par le premier ministre 
Pearson, à la Malbaie, en fin 
de semaine, à l’effet que la 
culture canadienne serait gra­
vement compromise par la do­
mination américaine si la Con­
fédération se désagrégeait.

Les reporters ont interroge 
les deux co-présidents au su­
jet des critiques formulées à 
propos du mandat de la com­
mission par le premier minis­
tre de l’Alberta, M. Manning. 
Ce dernier estime que la déli­
mitation des pouvoirs de la 
commission par le gouverne­
ment fédéral est trop vague 
et pourrai' donner lieu à des 

_________ j*__________

La ses|lon...
(suite d;: la première page)

gramme concernant les pen­
sions contributoires.

Connaissant l’attitude résolu­
ment autonomiste du ministre 
des .Affaires municipales, on 
peut être convaincu qu’il n’ira 
pas jusqu’à qualifier de mesu­
re excellente en soi, l'entente 
fédérale-provinciale qui per­
met au Québec de prêter lui- 
même aux municipalités les 
quelque $120,000,000 qui lui 
reviennent du fonds fédéral.

M. Pierre Laporte se conten­
tera, croit-on, de déclarer que 
cette entente est la meilleure 
qui puisse exister dans les cir­
constances présentes, une solu­
tion temporaire en attendant 
le réaménagement des impôts 
entre les gouvernements fédé­
ral, provinciaux et munici­
paux.

A l’Union nationale qui dé­
noncera l'entente, les libéraux 
pourront toujours répliquer en 
sortant des Statuts, la loi que 
le gouvernement Duplessis 
avait fait sanctionner le 18 dé­
cembre 1958.

Cette fameuse loi stipulait 
que “nonobstant toute dispo­
sition législative inconciliable 
avec la présente, toute corpo­
ration municipale qui désire 
faire exécuter, dans la munici­
palité sur laquelle s’exerce sa 
juridiction des travaux pour 
remédier au chômage et pour 
lesquels le gouvernement du 
Canada consent à subvention­
ner cette corporation peut, à 
ces fins, par résolution do son 
conseil accepter une subven­
tion du gouvernement fédéral 
pour l’exécution de ces travaux 
et conclure toute entente qui 
s’y rapporte”

Cette loi donnait donc aux 
municipalités la permission de 
transiger directement avec Ot­
tawa. tandis que. selon la ré­
cente entente fédérale-provin­
ciale, c'est le gouvernement du 
Québec qui distribuera les 
prêts saris que les municipali­
tés soient obligées de s'adres­
ser au fédéral.

Si on entre dans tous ces de 
tails on peut prévoir un débat 
animé, mais pas nécessaire­
ment long. La session spéciale 
devrait se terminer vendredi 
soir au plus tard.

prises de bec entre Anglais et 
Français au cours des séances 
publiques.

"Personnellement, a dit M, 
Laurendeau, je crois que nous 
devrions examiner les faits en 
profondeur et nous abstenir 
des propos vagues. Nous possé­
dons beaucoup d’opinions au 
Canada sur ce problème, mais 
peu de faits.”

M. Dunton a ensuite déclaré 
que l’une des principales attri­
butions de la commission se­
rait de faire une étude complè­
te du bilinguisme dans le fonc­
tionnarisme fédéral. ‘M.a com­
mission lancera des invitations 
spéciales aux provinces, à cer­
taines organisations et indivi­
dus jouissant d’une certaine 
influence et qui seraient dis­
posés à faire connaître leurs 
vues sous forme de mémoires. 
Tout individu ou groupe inté­
ressé est prié d’écrire à la 
commission ou de lui presen­
ter son mémoire au cours des 
audiences publiques.

Les co-présidents ont tait 
savoir que la commission visi­
terait les 10 capitales provin­
ciales mais ils ont refusé ce­
pendant d’avancer un chiffre, 
quand on les a questionnés 
sur la, durée possible de l’en­
quête. Les conclusions de la 
commission seront probable­
ment couchées dans un seul 
rapport.

On a fait également part du 
ciioix officiel de deux secré­
taires bilingues de la commis­
sion. Les noms de ces der­
niers avaient été annoncés of­
ficieusement quelques heures 
auparavant. Il s'agit de M. 
Neil Morrison, 49 ans. doyen 
de l’université York de To­
ronto et ancien directeur de 
Radio-Canada et de M. Paul 
Lacoste. 40 ans, avocat et pro­
fesseur de droit et de philo­
sophie à l’université de Mont­
réal.

La chute de 
Constantinople
29 mai 1453

par Maurice et Marilene 
CHAVARDES

Au crépuscule du 28 mai 1452, 
cent soixante mille Turcs bien 
décidés à remporter la victoire 
sont massés sous les murailles 
de Constantinople. Ils ont à 
leur tète un curieux personnage: 
le sultan ‘Mahomet II, jeune 
chef de vingt et un an, à la 
fois mystique et réaliste, as­
soiffé de conquêtes et de violen­
ces, mais poète à ses heures.

Dans la ville assiégée depuis 
cinquante-trois jours, les Grecs 
attendent : si quelques-uns ma­
nifestent quelque angoisse, la 
plupart se refusent à croire 
que la "Ville gardée de Dieu” 
puisse tomber aux mains des 
Infidèles. Seule, cependant, une 
poignée d’hommes énergiques, 
groupés autour de Eacileus 
Constantin, l’empereur malchan­
ceux a juré de résister jusqu’à 
la mort.

De minuit à l’aube, en trois 
assauts successifs, la ville est 
prise et pendant toute la mati­
nee des scènes d'horreurs se 
dérouleront.

Ce jour-là. le 29 mai 1453, sera 
la date la plus noire dans l'his­
toire de la chrétienté : des mil­
liers de Byzantins tués ou égor­
gés: les autres emmenés en 
esclavage; les lennnes et tes 
jeunes filles violées: les plus 
beaux parmi les adolescents li­
vrés au Grand Turc; des mer­
veilles d'art saccagées; des égli­
ses profanées...

Ce jour-là marquera égale­
ment la limite entre le Moyen- 
Age et les Temps Modernes; 
l'artillerie lourde, employée oour 
la première fois, allait désor­
mais changer totalement la 
physionomie des guerres...

La chute de la “Ville Reine" 
mit fin définitivement à l'Em­
pire d'Orient: si le soleil du 29 
mai 1453 s'était levé sur By­
zance, il devait ce'même jour 
se coucher sur Istamboul. nou- 
velle capitale de la Turquie.

Reconstituer dans son am­
pleur, sa complexité et son un- 
portance humaine un tel événe­
ment. exigeait une recherche 
a priori décourageante : les di­
verses relations de la prise de 
Constantinople sont en effet in­
complètes et ccr.tradictoires. 
Sans parler de l'orthographe des 
noms, les variations portent sur 
les lieux de certains combats, 
sur l'âge, l’origine et le rang, 
sur la mort et la sépulture des 
principaux personnages.

La plupart des témoignages 
contemporains relèvent autant 
de l’épopée que de l’histoire : 
le pittoresque et la passion y 
tiennent plus de place que l'ob­
servation et la relation objecti­
ve. Dans l’impossibilité de trou­
ver de nouveaux témoins ou 
de nouvelles sources, il a fallu 
passer au crible les vérités 
partielles ou partiales, confron­
ter des dépositions contradic­
toires, réparer ici ou là oublis 
et omissions, de façon a pouvoir 
faire de "ce jour-là” un film 
à grand spectacle qui soit à la 
fois un document et une re­
constitution...

(Robert Laffont)

ÛUN OCEAN
A l AUTRE

Modernisation des cadres anglicans
TORONTO — Un éveque 

anglican du pays de Galles a 
déclaré, au congrès mondial 
de son Eglise, à Toronto, que 
l'anglicanisme pourrai ne 
plus avoir de raison d'étre 
comme mouvement internatio­
nal. L’évêque William H. Si­
mon. de Llandaff, a suggéré 
au congrès que si l’Eglise an 
glicane ne peut s’adapter à 
un rôle mondial, c’est proba 
blement que la Providence

veut sa désintégration. 11 a 
recommandé à la direction de 
l’Eglise anglicane d’entamer 
une campagne de mod ernisa­
tion de ses cadres, proposant 
notamment des mesures radi­
cales relatives au culte et au 
clergé. Tout en reconnaisrant 
que ces mesures peuvent pro­
voquer de profonds schismes, 
il affirme qu’il voit là le seul 
moyen de prouver que l’Egli­
se anglicane a sa raison d’être.

Optimisme du président de la Ford
TORONTO — Tout porte a 

croire que 1963 sera la meilleu­
re année dans toute l’histoire de 
l’industrie de l'automobile et 
que le présent niveau d’affaires 
se prolongera en 1964. C'est la 
prédiction qu'a faite hier le pré­
sident de la Société General 
Mo'ors. M. E. H. Walker.

Prenant la parole au dîner 
de> directeurs de l’Exposition 
nationale du Canada à Toronto 
M. Walker a dit que les prévi­
sions economiques au delà de 
1963 prévoient une croissance 
modérée de l'économie canadi­
enne.

Il est cependant raisonnable 
de prévoir, a-t-il poursuivi, qu a 
compter de 1970 ou 1971, la po­
pulation canadienne aura aug­
menté de 25 pour cent et que 
l'effectif ouvrier se sera accru 
de 26 p.c. pour atteindre 8.200,- 
000 travailleurs. Le produit na­
tional brut devrait s’élever a 
$57,000.000.000. soit une augmen­
tation de 40 p.c. tandis que les 
revenus des particuliers de­
vraient se chiffrer par $40.000.- 
000.000. soit une hausse de 41 p. 
cent.

Peur la premièra fois, una brasserit du Canada a terminé une 
année entière de production intensive sans qu'aucun de ses 
employés ne subisse de perte de temps due à un accident de 
travail. Ce record vient d'être établi par la Brasserie Labett, à 
qui l'Association des brasseries du Canada vient de décerner la 
plaque du championnat de la sécurité au travail. M. J.H. Moore, 
à gauche, président de John Labatt Limited, a fait la remise 
du trophée à M. Maurice Legault, directeur général des ventes 
de la Brasserie Labatt Limitée, au cours de la réunion annuelle 

des brasseries qui vient d'avoir lieu à Digby, N.-F.
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VOUS INVITE
A PRENDRE LE

REPAS DU DIMANCHE 
avec votre famille

(jusqu'à S heures P.M.)

MOITIE PRIX POUR 
TOUS VOS ENFANTS

815 est, Ste-Catherine. Tél.: VI. 4-1761

Spécialité Poulets Bar B Q 
mets chinois

HORIZONTALEMENT

1— Qui se plaît à faire souf­
frir

2— En dehors de la route — 
A cet endroit

3— Songe — Ardeur en ser­
vice d’une cause

4— Motif — En sol
5— Dont on ne peut déter­

miner la valeur
6— Partie latérale d’un bail­

ment — Qui a atteint son 
destinataire

7— Parle — Vous et moi
8— Diminue le frottement 

quand il est à billes
9— Préfixe — Paliers

10—Passion anormale — Por­
te plus haut

l/OFFICI: NATIONAL DU FILM
demande

UN ADJOINT AU DIRECTEUR GENERAL
Fonction - Participer .1 la direction d’un personnel travaillant a 
promouvoir la distribution et (‘utilisation des films et films fixes de 
TO. N. F auprès du p ibhc en general ainsi que des institutions 
spécialisées, telles que les bibliothèques et cinémathèques publi­
ques. les cinémas et les postes de télévision.

UN AGENT DE DISTRIBUTION COMMERCIALE
Fonction - Promouvoir la distribution commerciale des films «t 
films fixes de 10 N. F a la télévision, dans let cinémas et par la 
vente de copies.

QUALITES REQUISES
De préférence une formation universitaire.
I ne bonne connaissance de l'anglais et du français.
Pour ADJOINT AL’ DI REC TEL'R GENERAL - un interet pour 
l'éducation des adultes et pour les relations extérieures.
Pour AGENT DE DISTRIBUTION COMMERCIALE - connaissance 
de l'organisation commerciale et un Intérêt pour la vente.

TRAITEMENT:
$7,320 - $8,400 p.a. et les bénéfices marginaux

K s ire drmandr par écrit en Indiquant 
la formation et l'expérience à:

Service du Personnel 
C. P. 6100 
Montréal 3, P. Q.

les postes ont déjà ete annonces sous le titra 
'•Deux Représentants’'

11— Qualifie des bombes non 
destructrices mais qui 
font couler bien des lar­
mes

12— Voyelles — Artère — Pro­
nom.

VERTICALEMENT
l—Qui concerne une étendue 

de terre organisée admi­
nistrativement.

8—Beaucoup d'eau — Imper­
sonnel — Article

3— Charmée — A payer — 
En vice

4— Etre pris d’un violent 
tremblement

5— En titre — Mal d’oreille 
— Saint

6— Sur !a boussole — Fleuve 
africain — Touché.

7— Appendice — Conduite — 
Cardinaux

8— Grecque — Possèdent
9— Condiment — Sans aucu­

ne délicatesse
10— Autrefois celles-là — Dé­

range
11— Gai participe — Aride — 

L'ainée de toutes
12— Généralement neutres

Solution d'hier
Horizontalement : —

1— PERSONNIFIER
2— APEUREE — ONDE
3— RICIN — GANTE
4— AD [TE — ATTEN D
5— TETE — TRENTE
6— OMIS — VIE — TES
7— MO — P AF — LISE
8— XENNT — ZOO
9— ESSENCE — IN

10— ICONE
11— RENGAINES — OR
12— REIN — EMUE
Verticalement : —

1— PARATONNERRE
2— EPIDEMIES
3— RECITIONS — NR
4— SUITES — NEIGE
5— ORNE — PINÇAI
6— NE — VA — COIN
7— NEGATIF — ENN
8— ATRE — EE
9— FONTE — LOIN — SE

10—INTENTIONS
U—EDENTES — OU
12—RE — DESESPERE

onsc
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Stationnement gratuit 
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repas complet
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Pour dîner 
d'après théâtre 
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à 1 h. a.m.

SPECIAL BIFTECK 
SUR PAIN 

$1.50
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$3.75 et plu* Pl! cd0eu™‘ d*

THERESE
CUERARD

soprano

Fernando
CHIOCCHIO

mezzo-soprano

Jean Elie
virtuose au piano

David SERKIN
basse

Votre endroit favori pour l’opéra

Le doyen 

des restaurants 

français

Le sanctuaire 

de la vraie 

cuisine française

Repas complets 
à compter de 

$1.50

Dîners
à compter de 

$2.50

Cartes de crédit 
acceptées 
Licencié

2149 rue Mackay 
Ouvert jusqu'à 1 a. m.

Air climatisé 
Stationnement

gratuit

Montreal
VI. 2-9139
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Québec songe à instituer une caisse de financement municipal
QUEBEC (ONC) - L* minit- 

tr» des Affaire^ municipales a 
annoncé hier à Tissue d'une sé­
ance du cabinet, la création d'un 
comité d'experts chargés d'étu­
dier la possibilité de doter la 
province de Québec d'une cais­
se de financement municipal, 
analogue à celles qui existent 
en Belgique sous la nom de 
Crédit communal belge, et dans 
plusieurs autres pays d’Europe.

M. Pierre Laporte a précisé 
que ce comité étudiera égale­
ment le financement des com­
missions scolaires.

Le ministre a tenu cependant 
à souligner qu'il n'y avait au­
cun lien entre la création du co­
mité et le projet fédéral d'un 
fonds de prêts aux municipali­
tés. M. Laporte a également dit 
qu'il ne fallait voir aucun lien 
entre ToDjet des études du co­

mité d'experts et la promesse 
répétée récemment par le mi­
nistre de la jeunesse de régler 
le problème des déficits des 
commissions scolaires.

Le président du comité qui se 
réunira dès 9h. 30 ce matin au 
bureau du ministre sera M. 
Paul Lambert, président de la 
commission municipale de Qué­
bec et expert reconnu en ma­

tière de finances municipales et 
scolaires.

Le; autres membres sont Me 
Henri-Paul Lemay et M. Jean 
Ostigny. Me Lemay, avocat du 
Barreau de Montréal, est licen­
cié en sciences commerciales 
et en sciences sociales. Il est 
président du conseil d'adminis­
tration de TEcole des hautes 
études commerciales de Mont-
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La pègre s'enrichit de 
plus de 200 armes à feu

On s inquiète à la Sûreté municipale de Montréal 
de deux gros vols d'armes à feu et de munitions commis 
depuis 72 heures dans la métropole.

Nouveau directeur 
à N. d'urbanisme

L’Université de Montréal 
annonce la nomination de Af. 
Jean Alaurent au poste de di­
recteur de l’Institut d’urba­
nisme. M. Alaurent succède à 
M. Benoi'. Bégin qui repren-- 
dra, avec ses fonctions d’en­
seignement et de recherche, 
se3 activités professionnelles.

A Montréal depuis septem­
bre 1962, ayant été nommé 
professeur agrégé à l’Institut 
au printemps précédent, le 
nouveau directeur est diplômé 
de l’Institut d’urbanisme de 
’’Université de Paris, breveté 
du Centre des Hautes Etudes 
Administratives, ancien élève 
de l’Institut de géographie, no­
tamment.

L’Institut d’urbanisme de 
TUnivorsité de Montréal, fondé 
k l’automne 1961, prépare i la 
maîtrise en urbanisme après 
une scolarité de deux années 
et la préparation d’une thèse. 
Les études à l’Institut sont 
strictement de niveau postuni­
versitaire en ceci qu’elles né­
cessitent chez celui qui y pos­
tule son admission la posses­
sion d’un premier grade uni­
versitaire soit en architecture, 
soit en génie, en géographie, 
en sociologie, en sciences éco­
nomiques ou en droit. Son en­
seignement, orienté vers la 
formation de spécialistes de 
l’aménagement urbain et régio­
nal, est actuellement un des 
plus étendus qui se puissent 
trouver en Amérique du Nord.

Dimanche, un établissement 
commercial de "surplus nrili- 
taires” de la rue Papineau 
était visité par des cambrio­
leurs qui, opérant avec la vi­
tesse de l’éclair, ont volé un 
grand nombre d’armes à feu 
(au-delà de 125): revolvers, 
carabines puissantes et appa­
reils “walkie-talkie’’.

Les détectives de la Sûreté 
n’avaient pas encore terminé 
la liste des articles volés qu’un 
délit analogue était exécuté à 
la quincaillerie Trudeau dans 
le nord du boul. SainULau- 
rent.

A cet endroit, les bandits 
onl emporté quelque 80 armes 
à feu d une valeur marchan­
de de $6.000. En outre, ils 
ont récolté des timbres d’une 
valeur de $2,000, des appa­
reils électriques valant $1.000 
et $35 en argent liquide.

On r-roit savoir à la Sûreté 
qu’une rigueur accrue dans 
l’enregistrement obligatoire 
des armes à feu, ajoutée à 
des nombreuses arrestations 
pour possession illégale d ar­
mes à feu auraient tari plu­
sieurs sources d’approvision­
nement en armes à feu dont

Le peno'e accepte 
la hausse accordée 
aux parlementaires

Ottawa — Le chef national 
du Crédit social, M. Thompson, 
a dit hier, au retour d’une 
tournée de deux semaines dans 
la circonscription qu’il repré­
sente aux Communes, que la 
hausse de salaire que s’étaient 
votée les députés avant la pro­
rogation des chambres sem­
blait avoir causé peu, ou pas, 
de réaction parmi la popula­
tion. Quelques-uns seulement 
de ses partisans l’auraient 
questionné au sujet de cette 
augmentation, mais ils auraient 
été satisfaits des raisons invo­
quées par le chef créditiste. Ce 
dernier soutient qu’un député 
devrait être aussi bien rému­
néré pour ses service qu’un 
instituteur competent ou un 
administrateur de compagnie.

Lü iioüo (ait 15 victimes 
dans tes Cantons de l'Est

Sherbrooke — Trois nou­
veaux cas de poliomyélite ont 
été rapportés aux autorités 
médicales mardi ce qui porte 
à 15 le nombre des victimes 
depuis un mois dans cette ré­
gion.

On rapporte un cas à Sher­
brooke, un second à Ascot 
Corner non loin de Sherbroo­
ke et un troisième à Granby. 
Dans cette seule ville, on

MON 
DEVOIR
MES
VACANCES

La meilleure nouvelle de l'année 
je l'apprends toujours par Le Devoir 
Je fais suivre mon journal et 
je m'abonne pour mes vacances
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l’écoulement se faisait princi-
fialemem dans les bouges de 
a rue St-Laurent.

L’arsenal de la pègre a donc 
fait des gains précieux par 
ces deux vols depuis 72 heu­
res. D'aucuns y voient le pré­
lude d’une série intense de 
vols à main armée et de meur­
tres.

Menace de grève 
des chauffeurs 
d'autobus à Hull

HULL — Les conducteurs 
et les mécaniciens d'autobus 
employés par deux compa­
gnies de transport de Hull ont 
voté en faveur d une grève. 
Ils réclament une hausse de 
traitement.

M. Sydney W. Hare, vice- 
président de l’Association des 
employés de tramway et d'au­
tobus d’Amérique, a déclaré 
que 81 membres du syndical 
s'étaient prononcés en faveur 
de la grève et que 36 autres 
s'y étaient opposés.

“Nous sommes autorisés à 
déclarer la grève.’’ a-t-il dit 
au cours d'une interview après 
que le résultat du scrutin eut 
été connu. Peu après, à une 
réunion de quelque 60 em­
ployés des deux compagnies 
de transport public, le début 
de la grève a été fixé à mi­
nuit deux minutes vendredi.

Cette grève, si elle se pro­
duit, interrompra les services 
de la Compagnie de Transport 
re Hull métropolitain et de la 
Compagnie de Transport de la 
cité de Hull. Ces deux compa­
gnies desservent la population 
d'une ville qui compte 57,000 
habitants; leurs autobus font 
la navette entre Hull et Ot­
tawa.

Les concessions 
forestières: des 
normes nouvelles
QUEBEC, (DNC). — L* 

cabinet provincial a approu­
vé hier les recommenda­
tions du ministre des terres 
et forêts afin de rendre 
plus rigoureuses les nor­
mes en vertu desquelles les 
concessions forestières sont 
attribuées aux petits indus­
triels.

M. Lucien Cliche a expli­
qué, au cours d'une confé­
rence de presse, que le 
point saillant des nouvelles 
mesures était de subordon­
ner la concession à l'usine 
qu'elle doit approvisionner 
de sorte que, ^1 l'usine ou 
la scierie à laquelle le con­
cession es* directement re­
liée cesse d'exister ou de 
fonctionner, pour quelque 
raison que ce soit, le gou­
vernement doive annuler 
immédiatement la conces­
sion.

Désormais, les droits du 
concessionnaire seront limi­
tés eux essences qu'il utili­
se dans son usine. H ne 
pourra diriger ailleurs, a 
Tétât non ouvré que les bois 
de récupération, reconnus 
comme tels par le ministè­
re, et ceci dans une propor­
tion ne devant pas excéder 
20 pour cent du volume to­
tal des coupes annuelles.

M. Cliche a déclaré que 
cette mesure aura deux 
avantages majeurs: s'assu­
rer que la concession, en ce 
qui a trait aux essences pro­
pres à l'approvisionnement 
de la scierie, servira uni­
quement à celte fin, et per­
mettre au ministère d'accor­
der, à l'intérieur de la con­
cession, des permis de cou 
pes pour les essences non 
employées dans la scierie.

Le ministre a signalé 
qu'il est arrivé dans le pas­
sé que des petites conces­
sions de 50 milles carrés et 
moins ont donné lieu à des 
spéculations préjudiciables 
à Tintérét public. Ainsi, le 
concessionnaire favorisé du 
fait que la loi ne l'obligeait 
pas è établir une scierie 
pouvait facilement céder 
ses droits è des tiers. La 
chose sera impossible avec 
la nouvelle réglementation.

Cette dernière prévoit de 
plus que la concession 
pourra être révoquée non 
seulement si le scierie cesse 
d'exister, mais encore si el­
le ne fonctionne pas è un 
rythme jugé suffisent par 
le ministère.

L'enseignement de l'art a été 
aboli dans les écoles normales

compte quatre victimes de la 
polio.

Depuis deux semaines, plus 
de 5,000 personnes ont été 
vaccinées dans la région de 
Sherbrooke contre la polio 
même si 90 pour cent de ces 
citoyens avaient déjà été im­
munisés dans le passé contre 
ce mal. Une clinique d'immu­
nisation a été ouverte égale­
ment à Granby.

La Société internationale 
d'éducation par Tart a appris 
que le Département de l’Ins­
truction Publique a décidé 
d'aboür l’enseignement de 
Tari dans les écoles normales 
de la province pour les élè­
ves se préparant au brevet 
"B”, et d'en faire la matière 
d'une option pour les élèves 
qui préparent le brevet “A”.

La Société, fonder en 1952 
sous les auspices de l’UNESCO 
pour encourager l'éducation 
artistique dans tous les pays, 
a ouvert à Montréal son qua­
trième congrès annuel.

La décision d'abolir l’ensei­
gnement de Tart dans les éco­
les normales du Québec a été 
prise Tan dernier, selon le 
témoignage donné par une re-

SERVICE DU TIRAGE
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MATANE — "Nous ne som­
mes pas dans une région com­
me les autres. Les octrois sta­
tutaires sont absolument in­
justes pour nous. Ils détrui­
sent l'égalité de tous devant 
l'éducation.”

En faisant cette affirma­
tion devant les congressistes 
de l’Association des commis­
sions scolaires du diocèse de 
Rimouski, M. Louis-Philippe 
Rioux a déclaré que les oc­
trois statutaires devraient être 
“inversement proportionnels 
au coefficient économique des 
régions de la province et, aus­
si, proportionnels au taux de 
natalité de chacune des ré­
gions.’’

Le président de la Commis­
sion scolaire de Sayabec a af­
firmé que, de la sorte, il n'en 
coûterait pas plus cher à une 
famille du bas du fleuve pour 
faire instruire ses enfants 
qu’il n'en coûte à une famille 
d'une autre région, pour en 
faire autant.

Le conférencier a brossé 
“un tableau pas beau, ni très 
gai” de la situation des famil­
les de régions sous-dévelop­
pées face à l’éducation. “La 
famille moyenne dans la pro­
vince de Québec n’est plus 
ce qu’elle était, nous sommes 
distancés par l’Ontario; elle 
n’est plus que de 4.1, tandis 
que la famille moyenne de 
Tarchidiocèse de Rimouski est 
de 5.84".

C’est donc dire qu’il y a en 
moyenne 2.1 enfants pour cha­
que. famille de la province et 
que nous, nous en avons 3.84 
D ou il mit que lorsqu'on dit

réal et professeur de droit fis­
cal à la faculté de droit de TU- 
niversité de Montréal.

M. Ostigny es* ex président 
de la section du Québec de ('As­
sociation canadienne des cour­
tiers gn valeurs mobilières et 
ex-vice-président pour le Cana­
da de la même association. Il 
est membre de l'exécutif de la 
Chambre de commerce de 
Montréal et directeur général

de la maison de courtage Mor­
gan, Ostigny et Hudon.

Le secrétaire du comité sera 
M. Maurice Ferland, attaché au 
contentieux du minister* des 
affaires municipales.

Un observateur du minister* 
de la jeunesse, désigne par le 
ministre, M. Paul Gérin-Lajoie, 
assistera à toutes les réunions 
du comité et mettra à sa dispo­

sition les études faites sur le 
sujet au ministère de la jeu­
nesse. Il s'agit de M. Jacques 
Parizeau, économiste et profes­
seur à TEcole des hautes étu­
des commerciales.

A la première réunion de ce 
matin, M. Pierre Laporte trans­
mettra au comité le dossier 
qu'il a rapporté d'Europe ainsi 
que tous les documents sur cet­

te question qui existent au ml* 
nistere.

On sait que, dans ses grandes 
lignes, le Crédit communal bel* 
ge est une banque centrale 
créée par les municipalités pour 
leur permettre d'obtenir des 
emprunts à des taux d'intérêt 
moins élevés que ceux qu’elles 
paieraient si chacune d'entre 
elles empruntai* séparément 
sur le marché.

LES JOURNEES D'ETUDE DE LA CORPORATION DES INSTITUTEURS

La valorisation de l’enseignement dépend 
de l’aptitude des enseignants à étudier

De notre envoyé spécial, Réal PELLETIER
QUEBEC. — La valorisation de l'enseignement au Quebec 

dépend de l’aptitude des syndicats d'enseignants, soutenus par 
leur corporation professionnelle, à faire valoir auprès des Com 
missions scolaires la nécessité pour les professeurs de poursui- 
vtev.vars etudes et pour les commissaires, d’accorder les pnvi 
lèges à cette fin. Tel est l'esprit qui se dégage d'un colloque 
tenu hier a l'université Laval, dans le'cadre ries journées d’étu­
de de la Corporation des instituteurs et des institutrices catho­
liques du Québec.

Les trois participants, M Raymond Laliberté, attaché au 
service académique de la CIC, Tabbé Gérard Dion, professeur 
au département des relations industrielles de la faculté des 
sciences sociales de l’université Laval, et M. Jean-Paul Desché- 
nes, secrétaire de la même faculté, ont débattu le thème : "Le 
rôle du syndicat dans la valorisation de l'enseignement",

M. Deschênes, qui a présenté Tétude la plus élaborée sur 
la question, a dit que jusen’ici, les syndicats d'enseignants ne 
se sont guère préoccupés • • la formation de leurs membres, 
s'attachant plutôt aux qui ,,ons de sécurité et de salaire. Les 
syndicats, a-t-il proposé, devraient exiger au cours des négo­
ciations que les commissions scolaires accordent des bourses 
d'étude aux professeurs et qu’ils allègent leur fardeau acadé­
mique en conséquence.

Les syndicats devraient également voir à ce que se tien­
nent des sessions d'étude pour leurs membres sur la valorisa­
tion de l'enseignement. C'est encore au syndicat qu'il devrait 
appartenir d’exercer une vigilance sur l’emploi des instituteurs 
afin que leur groupe puisse assurer la qualité du corps profes­
soral et pour que les négociations sur les salaires n'impliquent 
pas de façon égale les compétents et les incompétents. M. Des­
chênes a en outre proposé que le syndicat reconnaisse lui-même 
la compétence de ses membres.

Au sujet des clauses de contrats de travail concernant la 
formation des enseignants, le conférencier a signalé qu elles
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ligieuse. à la première journée 
du congrès.

Les 700 délégués, représen­
tant 22 pays, poursuivront 
jusqu'à samedi des discussions 
autour du thème de “l’ensei­
gnement artistique pour rap­
procher les peuples”.

Dans une causerie qu’il a 
prononcée devant les délé­
gués. Sir Herbert Read criti­
que d’art et philosophe an­
glais, a déclaré que “Tart est 
l’expression de la volonté de 
vivre”.

“Une éducation universelle 
par l’art, a-t-il poursuivi, est 
la base d’un ordre universel 
de la société.

“Un art universel est le plus 
sûr et peut-être le seul fonde­
ment d’une paix durable", a 
conclu le conférencier.

Les subventions statutaires sont 
jugées insuffisantes dans les 
régions scolaires moins pourvues

qu’il faut une population de 
50.000 âmes pour faire une 
commission scolaire viable 
dans la province, ce nombre 
devrait être abaissé à 27,000 
dans notre région parce que 
les familles n’ont pas de déno­
minateur commun avec le res­
te de la province".

Logements pour 
les petits bourgeois
OTTAWA. — L;n program­

me d’habitation de 72 loge­
ments sera entrepris dans la 
capitale fédérale au coût de 
$1.000,000 par les gouverne­
ments fédéral, provincial et 
par la ville d’Otlawa.

Le programme sera réalisé 
dans le secteur rie Riverview. 
L’édifice contiendra trois loge­
ments de cinq chambres, qua­
tre de quatre chambres, 60 de 
trois et cinq de deux chambres. 
Ces logements seront loués a 
des familles de revenus 
moyens et le loyer sera établi 
en proportion de leur salaire.

Le gouvernement fédéral dé­
fraiera 75 pour cent du coût 
de construction, le gouverne­
ment de l’Ontario ]7V4 pour 
cent et la ville 7V4 pour cent.

La Société centrale d’hypo­
thèque el de logement sera 
responsable de l’architecture 
et de la construction tandis 
que le gouvernement provin­
cial supervisera l’installation 
des services.

Accident
BAIE ST-PAUL — M. Jus­

tin Tremblay, contremaître 
du ministère de la Voirie, âgé 
de 39 ans, a perdu la vie. hier, 
quand son camion a quitté la 
route et capoté après avoir 
roulé dans un fossé, à deux 
milles de la barrière de St- 
Urbain, dans le Parc des Lau- 
rentides, à une dizaine de mil­
les au nord de Baie-St-Paul.

Barbouillage
La police a arrêté deux jeu­

nes gens après la découverte 
des mots "Québec libre” qui 
avaient été peints sur le pont 
Victoria. Les deux inculpés, 
un jeune homme de 18 ans et 
un autre de 19 ans. dont la 
police a refusé de divulguer 
les noms, seront accusés de 
méfaits publics, a signalé la 
police.

Piège féminin
QUEBEC — Gary Hill, un 

étudiant de Montréal, et Es­
ther Williams, un mannequin 
qui se dit employée par la 
20th Century Fox, ont été con­
damnés hier à subir leur pro­
cès aux Assises relativemenl à 
un vol avec violence commis 
dans la nuit du 13 au 14 avril. 
Les deux accusés s’en seraient 
alors pris à un chauffeur de 
taxi, Ovila Cantin, de Lévis, 
pour lui voler son argent.

Deux autres personnes sont 
accusées d’avoir été des com 
plices de ce crime. Ce sont les 
récidivistes Gérard Duguay el 
Conrad Girouard. qui ont re­
connu leur culpabilité.

Le mannequin. Mlle Wil­
liams, aurait fait semblant 
d’être malade pour obtenir 
que le chauffeur du taxi arrê­
te sa voiture pendant que Hill 
aurait fourni la corde qui a 
servi à ligoter M. Cahtin après 
le vol. Découvert plus tard 
dans un fossé, celui-ci a failli 
succomber aux blessures qu’il 
a subies lors de l’attentat.

Ex-député volé
Des cambrioleurs ont péné­

tré dans la maison de M. Loyo­
la Schmidt, hier pour y voler 
des articles dont la valeur n’a 
pas été encore déterminée. La 
victime de ce vol est l’ancien 
député de Vaudreuil-Soulan- 
ges à l’Assemblée législative 
de 1957 à 1960.

Remise
HULL — L'enquête préli­

minaire de Cyrille Labrèche, 
âgé de 33 ans. de Hull-Sud, 
sous une accusation de meur­
tre qualifié, a été ajournée au 
26 août.

Labrèche aurait étouffé son 
fils de quatre ans, Michel, 
avec un oreiller, le 1er juillet.

L’enquêle devait se dérou­
ler hier mais le psychiatre, à 
la prison de Bordeaux, à Mont­
réal. a refusé d’autoriser La­
brèche à eflectuer le voyage

occupent une place très minime a côte de celles portant sur les 
salaires et la sécurité, sauf dans ia convention qui lie les ins­
tituteurs de Montréal à leur commission.

11 a notamment fait part de la convention collective des 
instituteurs de Hull, contrat qui ne touche presque pas la for­
mation des professeurs, mais qui renferme cependant des clauses 
multiples concernant les congés avec solde. H s'agit peut-être là 
de preoccupations normales, mais ceci ne garantit pas la com­
petente des instituteurs Après dix ans, un ingénieur est fini 
s'il n'a pas continue de fouiller ses livres après ses études ré­
gulières. Un professeur est un peu dans la même situation et 
le syndical doit voir à lui assurer les conditions nécessaires à 
la poursuite de ses etudes.

Dans la salle, plusieurs des 400 instituteurs presents ont 
fait valoir que les commissions scolaires, pour la plupart, s'op­
posent avec vigueur à ce genre de clauses. A ce sujet, Tabbé 
Dion a laissé entendre que les syndicats disposent de moyen* 
de persuasion qui peuvent être efficaces Dans son exposé, la 
professeur de Laval a insisté sur la présence de la Corporation 
des instituteurs dans la fonction de valorisation de l'enseigne* 
ment. Les syndicats, a-t-il dit. ne devraient garder que les compe­
tences au sein de leur organisme et fixer des normes de compé­
tence dans un code d'éthique.

Un instituteur a demandé s’il y avait des chances que Qué­
bec établisse un jour de telles normes. M. Deschênes s’est dit 
d'avis que même dans cette éventualité, ce serait le syndicat 
qui conserverait l'initiative directe dans eet ordre.

à cause de son étal instable 
Labrèche avait déjà été jugé 
sain d'esprit, capable de subir 
son procès.

Déportations
Un marin étranger a été dé­

porté et un second attend le 
même sort. Tous deux ont été 
déclarés coupables d'une affai­
re de narcotiques.

Archibald William Kerr. âgé 
de 33 ans, du Cap en Afrique 
du Sud a quitté le pays lundi. 
Aksel Nielsen, âgé de 29 ans. 
de Norvège sera déporté à son 
tour dès la fin des procédures 
de routine.

Ces deux individus avaient 
été condamnés a une semaine 
de prison en juillet après 
avoir été trouvés en posses­
sion de marijuana.

Ils battent une 
femme pour $1,000

Une sexagénaire de Lon- 
gueuil, Mlle Cécile Patenaude 
a été battue par deux indivi 
dus. lundi soir pour la forcer 
à dévoiler où elle cachait son 
argent. Elle se trouvait seule 
dans son logis à Tangle des 
rues Cartier et Saint-Laurent, 
vers 6 heures quand deux hom­
mes ont sonné à sa porte. Elle 
ouvrit, ils la repoussèrent à 
l’intérieur du logis et se mi­
rent à la battre. Finalement, 
la pauvre femme leur indiqua 
sa cachette et les gredins 
s’emparèrent de la somme de 
$1.000 au moment où M. Ca 
mille Patenaude, le frère de la 
demoiselle, arrivait au logis. 
Ils l’ont battu à son tour. Mlle 
Patenaude est hospitalisée 
sous observation.

Pour Tremblay, accusé
de viol, une demande 

de changement de venue
QUEBEC — Le juge J.-Ro- 

bert Beaudoin, de la Cour su­
périeure. a fixé à vendredi 
l'audition de la motion de 
changement de venue présen­
tée par les procureurs de Ro­
ger Tremblay, relativement au 
nouveau procès ordonné par la 
Cour d appel en rapport avec 
le viol d’une adolescente de 17 
ans.

Celle décision du juge Beau­
doin a été rendue après que 
son collègue Jean Blais, saisi 
vendredi cette pareille requê­
te. se fut récusé hier matin.

Le viol, survenu en août 
1962, avait valu à Tremblay, 
un homme d’affaires de Sillery 
âgé '-r .4] ans, une condamna­
tion à huit ans de pénitencier 
et à trois coups de fouet.

La publicité, qui a entouré 
ce premier procès serait, selon 
la défense, préjudiciable au dé­
fendeur si l’instance devait 
s’instruire de nouveau dans le 
district de Québec. On s’at­
tend que la couronne appuie 
ses objections sur les frais 
additionnels qu’entraînerait un 
procès en dehors de la Vieille 
Capitale.

La grève se poursuit à Saint-Jean
SAINT-JEAN — Une offre 

du groupe patronal a été reje 
tée par les ouvriers syndiqués 
de la construction à Saint- 
Jean.

Les patrons offraient une 
hausse de salaires horaire de 
40 cents échelonnée sur une 
période de trois ans, la se­
maine de 40 heures, facultati­
ve mais sans compensation, et 
la formule Rand en vertu de 
laquelle la cotisation syndica­
le aurait été obligatoire.

Les grévistes réclament une 
augmentalion de 25 cents 
l’heure et la semaine de 40 
heures avec entière compen­
sation.

Incroyable...

mais VRAI!
SIMCA^.”
1963

Sédan 4 portes 
flambant neuve

seulement

51375110
équipée

(elle offre extraordinaire (PRIX REGULIER $1995.) 
fait suite è une entente 1res spéciale conclue 

avec SIMCA du Canada pour un nombre 
limite de voitures seulement

Au cours d’une assemblée 
tenue en fin d'après-midi de 
lundi, 130 des quelque 200 
syndiqués présents ont rejeté 
la nouvelle offre de la partie 
patronale. Environ 1,200 ou­
vriers de |a construction sont 
impliqués par cet arrêt de tra­
vail.

Mercredi dernier, les quel­
que 130 employé-; des compa 
gnies McNamara et Walsh qui 
effectuent d'importants tra­
vaux sur le Richelieu ont con­
clu une convention collective 
de travail. Ils ont obtenu une 
hausse horaire de 15 cents, de 
même que la réduction de la 
semaine de travail de 44 à 42 
heures avec jompenxation de 
aal aires. t

IDÉALE
comme deuxième voiture

Caractéristiques :
• MOTEUR 65 (. V.
• DEGIVREUR-CHAUFFERETTE CANADIEN
• ESSUIE-GLACE ELECTRIQUES 
e LAVE GLACE
• "UNDERCOATING"
• SIGNAUX DE DIRECTION
• CONSTRUCTION MONOCOQUE

PLEINE GARANTIE 
SUR PIECES ET 
MAIN-D'OEUVRE

N.R Enrore 4 couleurs au 
choix; nous ne garantissons 
pas de remplir toutes les com­
mandes.

TERMES FACILES 
SUR PLACE

Un léger dépôt, réservera vo­
tre voiture pour .10 Jours.

RENDEZ-VOUS
à notre salle de montre

4584 rue PAPINEAU
Ouvert de 9 h. a.m. à lOh. p.m.

• 526-4401 •
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EDITORIAL

M. Pearson et Tavenir du 
Canada (1)

Une fois de plus, M. Pearson a recon­
nu, devant l’Association des hebdomadai­
res de langue française, la position origi­
nale du Québec dans la Confédération. Le 
premier ministre a réaffirmé la nécessité 
(le donner au Québec les moyens de rem­
plir en plénitude son rôle de “mère-pa­
trie des populations francophones qui 
vivent dans d’autres provinces”.

On admettra, a cependant ajouté M. 
Pearson, que “le Canada a aussi besoin 
des moyens d’etre lui-même et d’agir pour 
le Canada tant sur le plan intérieur que 
eur le plan international”.

Deux raisons justifient, selon M. Pear­
son, la nécessité d’un Canada uni. D’a­
bord, le besoin d’une relance de notre 
économie, afin d’assurer le progrès et le 
bien-être de la population canadienne et 
aussi la continuation de notre rôle origi­
nal dans le monde.

Il importe de revenir sur ces deux thè­
mes préférés du parti libéral canadien, 
ne serait-ce que pour rappeler que ces 
thèmes évoquent des problèmes aigus et 
urgents bien plus que des solutions clai­
res.

•
Toute la période centralisatrice des 

quinze années qui suivirent la dernière 
guerre mondiale fut inspirée par l’urgen­
ce de la situation internationale et par le 
slogan de l’égalisation des chances dans 
les domaines économique et social.

Pendant ces années, une majorité de 
Canadiens acceptèrent sans examen la 
thèse voulant que le gouvernement fédé­
ral ait la responsabilité d’assurer le plein 
emploi et des normes minimales de bien- 
être d’un bout à l’autre du pays.

Indépendamment des circonstances 
historiques qui favorisèrent cette thèse, 
je gouvernement fédéral pouvait appuyer 
son action sur les pouvoirs considérables 
que lui accorde la constitution dans les 
domaines suivants : dette et propriété 
publique; voies nationales de communi­
cation; banques et monnaie; intérêt de 
l’argent; commerce interprovincial et 
international; immigration. De là a con­
sidérer qu’Ottavva avait la responsabilité 
première, voire exclusive, de promouvoir 
le plein emploi, il n’y avait qu’un pas qui 
fut vite franchi.

On constate aujourd’hui que les provin­
ces ont, elles aussi, des responsabilités 
considérables dans le domaine économi­
que. Elles jouissent de pouvoirs très éten­
dus en matière de taxation directe. Elles 
contrôlent l'activité économique des mu­
nicipalités. Elles ont la propriété des ri­
chesses naturelles. F."'1 s régissent l’acti­
vité commerciale et industrielle aux ni­
veaux local et provincial. Elles ont la 
priorité dans des domaines aussi chargés 
d’incidences économiques que l’éducation 
et la sécurité sociale. Elles possèdent des 
pouvoirs d’emprunt considérables. Elles
MNMMiiWimMWM

manifestent enfin un désir renouvelé de 
s’acquitter elles-mêmes des devoirs que 
leur attribue la constitution.

En face d’une situation aussi complexe, 
il devient illusoire et irréel de continuer, 
comme le faisait encore récemment le 
NPD à Regina, de parler de la relance 
économique comme d’une réalité qui relè­
ve premièrement et exclusivement d’Otta­
wa.

Dans une communication présentée 
l’an dernier à la conférence d’hiver du 
Canadian Institute of Public Affairs, l’é­
conomiste Jacques Parizeau montrait 
que, malgré tous les empiètements fis­
caux commis par Ottawa au cours des 
deux dernières décennies, le gouverne­
ment fédéral n’avait pas réalisé et ne 
pouvait rêver de réaliser la sorte de di­
rection monolithique de l’économie dont 
avaient rêvé les planificateurs fédéraux.

“1.0 seul |*oi(l.s économique des déci­
sions prises par les gouvernements infé­
rieurs est devenu si imposant, notait M. 
Parizeau, que le gouvernement fédéral 
ne peut continuer de nourrir l’illusion 
d’une responsabilité exclusive d’Ottawa 
dans le développement de l’économie ca­
nadienne”. L’économiste rappelait, à titre 
d’exemple, que les investissements du 
gouvernement fédéral ne représentent 
plus que 25 p.v. de tous les investisse­
ments publics au pays.

«
Ce qui s’impose, c’est une revision en 

profondeur des termes même de l’entente 
de 18(57. Les mots commerce, industrie, 
dette ’ ” ■, n’ont plus la même signi­
fication qu’il y a un siècle.

Il est ridicule, par exemple, que. pro- 
priétaire d’une entreprise, je puisse dé­
clarer aujourd’hui une liquidation volon­
taire en vertu d’une loi provinciale et 
m’exposer en même temps à être déclaré 
demain en faillite par mes créanciers en 
vertu d’une loi fédérale.

Avant d’aboutir à de nouveaux ac­
cords, qui permettront ensuite de redéfi­
nir les pouvoirs de taxation, il faudra des 
discussions longues et ardues, précédées 
de solides études économiques, sociales et 
juridiques.

En arrière plan, il y aura toujours, cer­
tes, le devoir de respecter les droits es­
sentiels du Canada français. Mais il y 
aura aussi le devoir non moins impé­
rieux, pour tous les Canadiens, de faire 
face ensemble au péril que représente la 
domination croissante des capitaux étran­
gers sur notre économie.

Cette tâche est tellement vaste, telle­
ment exigeante qu’elle ne saurait être 
entreprise qu’à la faveur d’un climat re­
nouvelé de dialogue entre Ottawa et les 
provinces.

Claude RYAN

Une tâche importante pour 
ie Parlement du Quebec

C'est aujourd'hui que s’ouvre à Québec la session 
extraordinaire de l'Assemblée nationale convoquée par 
le chef du gouvernement. Il s'agit d'une session impor­
tante non pas surtout en raison de son objet premier 
(l'approbation de l'entente de type “pis-aller” conclue 
à Ottawa tin juillet par M. Lesage avec le gouvernement 
federal, en ce qui a trait à l'assistance financière aux 
municipalités) mais bien plus à cause de son “objet se­
cond”, c'est-à-dire l'annonce officielle de l'institution 
d'un regime universel de retraite par le Quebec et dans 
le cadre du Québec.

Il ext particulièrement heu 
roux que le premier ministre 
ait décidé de profiter de cet­
te occasion pour faire procla­
mer et sanctionner sans plus 
de retard un principe de la 
plus haute importance sous 
l’angle de la sécurité sociale, 
«mis celui des sources de re­
venus de l’Etat provincial et 
sous celui de l’autonomie envi­
sagée dans une perspective dy­
namique.

Sans doute aurait-il été pre­
ferable que le gouvernement 
présentât dès cette session 
extraordinaire le projet de 
loi mais dans un domaine 
nouveau et aussi complexe 
que celui-ci, la précipitation 
pourrait avoir dos résultats 
décevants. Du moins, conve- 
nait-il de faire approuver par 
l’Assemblée unanime non pas 
simplement une vague inten­
tion mais une résolution pré­
cise. exprimant la volonté du 
gouvernement de présenter 
un projet de loi instituant un 
régime universel de retraite, 
etrictement québécois et de 
caractère étatique. Après ce­
la, le Québec n'aura plus rien 
à voir aux discussions qui 
pourront se poursuivre à Ot­
tawa. entre le gouvernement 
central et les autres provin 
ecs. sauf pour conclure le 
moment venu une entente en­
tre la régie québécoise et son 
equivalent canadien

Les déclarations faites par 
les porte-parole des deux par­
tis permettent d’espérer que, 
sur cette question vitale, l'As­
semblée sera unanime afin 
qu'il ne subsiste à Ottawa au­
cun doute quant à la volonté 
du Québec

11 sera temps, lors de la 
session régulière, de discuter 
au fond les modalités du pro­
jet retenu par le gouverne­
ment: dans l’immédiat, il im­
porte aouverainement que

l’entente soit totale et sur le 
principe de la juridiction ex­
clusive du Québec et sur la 
décision ferme de légiférer 
dans ce domaine sans délai.

Un singulier rempart

Le discours pronnocé same­
di dernier par le premier mi­
nistre Pearson devant l’Asso­
ciation des hebdomadaires de 
langue française est. à plu­
sieurs égards, une pièce d'an­
thologie Le chef de gouverne­
ment qui venait quelques 
jours auparavant, mieux la 
veille même, d'accentuer sen­
siblement la dépendance du 
Canada par rapport aux 
U.S.A... déclare avec un 
aplomb déroutant que la “con­
fédération est le rempart de 
l'identité canadienne et si el­
le échoue, noua serons enva­
his. submergée, par la culture 
américaine et par le capital 
américain”.

On aimerait savoir en quoi 
cette fédération, depuis un 
demi-siècle notamment, a ser­
vi de "rempart" à l'envahis­
sement des capitaux améri­
cains, de la civilisation amé­
ricaine, à l’ingérence dea 
Etats-Unis? Est-il dans le 
monde occidental un seul pays 
de queJque importance qui 
soit, sur presque tous les 
plans, dépendant d'un grand 
pays voisin au point où le Ca­
nada l’est des U.S.A.? L’éco­
nomie canadienne est déjà une 
annexe de l'économie améri­
caine. la politique de défense 
du Canada est un appendice 
de la defense américaine, le 
mode de vie canadien est. en 
gros, une réplique fidèle de 
celui des LLS.A., la presse pé­
riodique américaine a au Ca­
nada un plus fort tirage que 
l'équivalent canadien, la ra­
diodiffusion et la télévision 
américaines sont ici chez el­
les. directement ou indirecte-

BLOCS
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ment, une grande partie du 
Canada anglais, dans l'Ouest 
en particulier, est un simple 
prolongement des Etats-Unis, 
sur tous les plans, au point 
que l’étranger qui ignorerait 
l’existence d'une frontière au­
rait de fortes chances de con­
tinuer à croire qu’il est tou­
jours dans le même pays.

Notre “bouclier”
Si c’est là le résultat de la 

"fédération-rempart”, on peut 
se demander ce qui se serait 
passé en l’absence d'un pa­
reil “rempart”. Le phénomè­
ne était inévitable, diront cer­
tains: peut-être, mais là n’est 
pas la question aujourd'hui. 
Le chef de gouvernement qui 
doit connaître cette situation 
et qui aggrave froidement cet­
te dépendance peut-il décem­
ment venir clamer que la fé­
dération canadienne est un 
“rempart” contre l’envahisse­
ment américain et supplier 
les Canadiens de préserver ce 
rempart?

Mais il y a mieux encore. 
Décidément en verve. M 
Pearson a mis les Canadiens 
français en garde contre la 
tentation de l'indépendance 
qui serait, parait-il, notre 
“tombeau”: nous serions sub­
mergés par la nraroe irrésisti­
ble des anglophones. Bref, 
c'est 1a fédération canadien­
ne qui nous a permis de sub­
sister comme communauté 
originale et c'est Ottawa qui, 
peut-être à son insu, nous a 
servi de bouclier!

L'asile politique
Les services compétents du 

gouvernement français etu 
dient actuellement la deman­
de d’asile politique présentée 
par un jeune membre du 
Front de libération du Qué­
bec, M. Richard Biiier. La 
France a, dans ce domaine, 
une longue tradition de géné­
rosité et de libéralisme et 
c'est sans doute le pays qui. 
du moins jusqu'à ces dernières 
années, a accueilli le plus 
grand nombre d'étrangers «il

»

— On a entendu dire que vous collectionniez les "belles'' escaliers!

AU PARAGUAY

L'implacable dictature du général Stroessner 
considère le pouvoir comme un moyen d'existence

Dans le plus fermé des pays d’Amérique 
du Sud, le général Stroessner inaugure 
jeudi son troisième mandat présidentiel. 
Le )0 février dernier, l'état de siège était 
exceptionnellement levé pour permettre sa 
réélection. Sans surprise, le général-prési­
dent obtint, sur un total de 710,000 inscrits, 
plus de 556,000 voix, contre 46,500 seule­

ment a l'opposition, représentée par le 
Dr. Gavilan. Un mois plus tôt, des officiers 
accusés de complot avaient été arrêtés. Le 
12 juin, l'ancien secrétaire du parti commu­
niste (clandestin) était tué par la police. 
L'article que nous publions ci-dessous lève 
un pan du voile sur une dictature installée 
depuis plus de huit ans.

Asuncion . .. août — Face 
à face sur un banc qu’ils che­
vauchent, deux officiers 
jouent aux cartes dans le jar­
din qui sépare le départe­
ment de police et le palais lé 
gislatif. Un soldat au garde a 
vous ne brise son immobilité 
que pour leur présenter, à 
tour de role, et suivant un ri­
te invariable, le verre de yer 
ba servie à la façon locale, 
avec de l’eau glacée. Quand le 
cruchon d’eau fraîche est 
épuise ou que le yerba vient 
à manquer, le planton effec­
tue un demi-tour réglementai­
re et s’en va au pas de course 
au ravitaillement.

Cette rigoureuse démons­
tration de dressage militaire 
pour des besognes domesti­
ques nous laisse bouche bée 
et le jeune maître d’école qui 
nous accompagne se moque de 
notre étonnement: Vous avez 
là l’image exacte du régime. 
Et vous êtes au centre de son 
fonctionnement. Regardez au­
tour de vous: tout au long du 
port vous ne verrez qua bâti­
ments militaires, édifices des 
services de police, camions 
pour le transport de brigades 
spéciales, jeeps pour patrouil­
les. gardes à mitraillette. L'ar­
mée est le seul pouvoir: c’est 
aussi l’unique source d’enri­
chissement. Les recrues sont 
jeunes: dix-sept, dix-huit ans. 
Soumis à un entraînement ri­
goureux, pliés à une discipli­
ne d’autonomie, les soldats 
forment une main-d’oeuvre 
gratuite pour les officiers qui 
les utilisent et qui, suivant 
leur grade, peuvent en dispo­
ser en nombre plus ou moins 
grand. Les soldats cultivent, 
tansportent, bâtissent même, 
non pour le pays mais pour 
les gradés. Si un instituteur 
gagne 4,000 guaranis par 
mois (1) — salaire insuffi­
sant pour vitre, ce qui expli­
que que l’immense majorité 
du personnel enseignant soit 
composée de femmes — mu 
sous-lieutenant perçoit 5.500 
guaranis qui ne représentent 
d’ailleurs qu’une partie de ses 
revenus puisqu’il dispose de 
centres d’approvisionnements à prix réduits, d’essence gra­
tuite, de moyens de trans­
port, d’ordonnance, sans 
compter les affaires qu’il peut 
réaliser s’il est habite ou s’il 
possède des amitiés dans les 
milieux dirigeants. Ne vous 
embarrassez pas de statisti­
ques: regardez la masse im­
posante du ministère de la dé­
fense et jetez un coup d’oeil 
sur l’immeuble délabré du 
ministère de l’instruction pu 
blique... Vous serez édifié”.

Les affiches et inscriptions 
datant de la campagne élec­
torale d’avril sont encore visi­
bles sur les murs. Il n’y est 
question que du général Al­
fredo Stroessner, président, 
continuateur de 1a lignée des 
grands hommes: les Lopez, les

titre de réfugiés politiques. Le 
gouvernement français est na 
turellement porté à étudier 
avec soin chaque requête, à 
la lumière de la doctrine qui 
s’est progressivement déga­
gée en matière d’asile politi­
que: le pays d’accueil doit en 
effet se protéger lui-même 
contre les aventuriers et sau­
vegarder la notion d’asile po­
litique.

Quelle décision prendra-t-il 
dans le cas du F.L.Q.? Quel 
que soit le jugement que l’on 
porte sur l’activité de ce mou-

Caballero. Les formules de 
propagande sont banales: tra 
vail, patrie, progrès social. 
Bien que le nom du dictateur 
brille en lettres de néon sur 
la grande place des Héros et 
que les réalisations récentes— 
l’aérodrome, la route qui mè­
ne à la frontière brésilienne, 
ie luxueux “Guarani”, hôtel 
pour touristes riches, cons­
truit avec des fonds de l’Ins­
titut de prévision sociale — 
lui soient dédiées, le martè­
lement de la propagande, si 
facile à déclencher dans les 
pays latino-américains, ne se 
manifeste pas. La presse, en­
tièrement à la dévotion du 
président, ne l’encense pas 
systématiquement. Il existe 
même un petit journal d’oppo­
sition, porte-parole des libé­
raux (que les émigrés appel­
lent “léviraux", du nom de 
leur chef de file, le Dr Carlos 
A. Levi, président du Direc­
toire révolutionnaire), qui cri­
tique durement des points de 
détail.

De toute évidence, le regi­
me ne tient pas à se présenter 
comme un système totalitaire, 
avec doctrine et endoctrine­
ment.

Un* politique du ventre

Pour peu que l’on obtienne 
la confiance des habitants, 

u’ils soient commerçants, mé 
ecins, ouvriers et paysans, la 

façade présentée au monde 
extérieur par le gouverne­
ment et la présidence se déco­
lore et s’effrite.

Dans un pays où la produc­
tion et le revenu par habitant 
se chiffrent par 119 et 108 
dollars respectivement, au 
dernier rang de toute l’Améri­
que (rapport du Conseil éco­
nomique et social inter-améri­
cain, 1961-1962), la question 
de l’emploi est primordiale. 
Obtenir et conserver un tra­
vail — ou mieux encore un 
traitement ou une paie, ce qui 
n’est pas toujours la même 
chose — dépend en grande 
partie, sinon exclusivement, 
du régime. L’affiliation au 
parti Colorado, parti du gou­
vernement, est la condition

fremière de la stabilité de 
emploi non seulement dans les 
administrations et les services 

publics, mais fréquemment aus­
si dans le commerce et les acti­
vités privées.

Que les appointements soient 
misérables — une employée de 
bureau gagne 2 500 guaranis, 
soit 100 francs français par mois 
— ne fait que renforcer l’adhé­
sion du bénéficiaire à l’organisa­
tion qui lui a assuré ces res­
sources. Pour conserver le pos­
te, les signes et les manifesta­
tions de solidarité avec le parti 
et le gouvernement se font spon­
tanés. “Pour dissoudre une ma­
nifestation d'étudiants, nous 
disait un jeune intellectuel, 
les autorités n’ont pas besoin

ventent, on peut difficilement 
contester qu’il avait un carac­
tère essentiellement politique.

L’objectif du F.L.Q. était 
l’independance du Québec, ob­
jectif qu’il a poursuivi avec 
des moyens condamnables as­
surément mais on ne saurait 
pour autant assimiler ses 
membres à des malfaiteurs de 
droit commun, à moins de fai­
re entrer dans cette categorie 
tous les honrmes qui. pour des 
fins d’ordre national ou politi­
que. recourent à la violence.

). M. L.

de faire appel ù la police; il 
leur suffi de s’adresser aux sa­
lai iés de telle entreprise, com­
posés de fidèles colorados, et 
ceux-ci matraquent conscien­
cieusement les protestataires”.

Pressions et contraintes

Les adversaires, les oppo­
sants, ne s’expriment pas en 
public, jamais sur le lieu du 
travail, de crainte que leurs 
propos ne soient rapportés par 
un militant du parti gouverne­
mental. Les syndicats, groupés 
dans une confédération. officiel­
le que dirigent des “incondi­
tionnels”, mènent une vie vé­
gétative, ranimée à date fixe 
par les discussions sur les ac­
cords de salaires. Les partisans 
de l’infiltration dans l’appareil 
confédéral doivent pratiquer un 
mimétisme qui aboutit souvent 
à leur complète intégration. 
L’Université, en grande partie 
écrémée par l’émigration politi­
que et par l’élimination des pro­
fesseurs indépendants, vit pau­
vrement, tant au point de vue 
matériel que moral.

La pression et la contrainte ne 
#e manifestent pas sur le mar­
ché de la main-d’œuvre seule­
ment ; elles s’exercent dans tous 
les domaines. Le commerçant 
de tradition libérale se verra 
appliquer règlements et ordon­
nances à la lettres, ses livres 
seront épluchés, et ses démar­
ches auprès des bureaux n’abou­
tiront qu’avec une lenteur exas­
pérante. L’avocat ou le méde­
cin qui affiche des opinions non 
conformistes sera soumis à des 
vexations telles qu’il n’aura 
bientôt plus que le choix entre 
le silence et l’émigration. Des 
arrestations, des détentions 
courtes, suivies de libération 
avec ou sans excuses, et multi-
liées d’un bout à l’autre de
année, finissent par détruire 

les clientèles les plus fidèles.
Pourtant, le parti Colorado 

ne gouverne pas. Son ancien 
état-major est divisé, et son 
leader, le Dr Osvaldo Chavez, 
a pris le chemin de l’exil. Le 
pouvoir est situé ailleurs que 
dans les locaux politiques. 
Plus qu’il ne contrôle l’armée, 
unique structure de l’Etat, le 
parti officiel est contrôlé par 
elle. Et l’armée elle-même est 
manipulée par un clan réduit 
dont les membres sont solidai­
res ou complices. Il ne s’agit 
cependant pas d’une direction 
collective dont le général 
Stroessner serait le représen­
tant public. Le président tient 
effectivement les fils du sys­
tème, habile à conserver les 
liens directs avec les princi­
paux commandements, à dé­
placer à imposer ses hommes 
aux postes-clés.

Une politique de style flo­
rentin est adroitement menée. 
Malheur au jeune officier qui 
ne se contente pas de mar­
quer le pas en attendant que 
la promotion ou l’intrigue le 
fasse avancer dans la carriè­
re : il se retrouvera comman­
dant un fortin dans le Chaco. 
Mais un leader de l’opposition, 
si ses sentiments patriotiques 
sont au-dessus de ses convic­
tions partisanes, peut parfai­
tement être nommé ambassa­
deur dans une capitale impor­
tante. Ce qui compte, c’est que 
ie pouvoir fonctionne dans les 
domaines essentiels, c’est-à-di­
re ceux qui peuvent procurer 
jouissance et avantages. De­
puis le ravitaillement en vian­
de de la capitale, par les soins 
d’officiers bien placés pour se 
procurer du bétail à bas prix 
— ou gratuitement — jusqu’à 
l’exploitation des lignes d’au- 
tobus. De la vente des paquets 
de denrées alimentaires des­
tinées aux indigents — c’est le 
cas pour les envois généraux 
des sociétés philanthropiques 
nord-américaines — jusqu'à ia 
contrebande pure et simple 
stupéfiants compris. Le mai­
gre revenu national, les quel­
ques courants d’importation et 
d’exportation, les médiocres 
mouvements commerciaux in­
térieurs sont en grande partie 
exploités par la mince couche 
sociale qui détient le pouvoir 
et qui ne peut justifier ce pri­
vilège par aucune raison d’or­
dre social ou économique.

Comment la population — 
quelque un million huit cent 
mille habitants groupés essen­
tiellement dans et autour de 
la capitale, avec de forts peu­
plements le long de la fron­
tière argentine — supporte- 
t-elle cette nouvelle exploi­
tation, laquelle vient s'ajouter

La faute du jour...
Pas "annonces classées" 
mais PETITES ANNONCES

N en déplaise au plus grand quotidien français 
d'Amérique, il n'y a pas, en français “d'annonces clas­
sées" mais de PETITES ANNONCES. Il ne peut exister 
"d’annonces classées" que dans un . . . classeur où l’on 
range dans un ordre donné les panneaux portant des 
formules d'excuses ou d'explication, pour usage au théâ­
tre par exemple ou à la télévision, en cas d’incident 
"technique". La publicité pour sa part ne connaît que les 
grandes et les PETITES ANNONCES. Notons en passant 
que les grands établissements de commerce de détail ou 
I on trouve de tout ou presque ne sont pas des “maga­
sins à rayons" (!) mais bien de GRANDS MAGASINS

t

Lettre ouverte à Air-Canada
Messieurs,
Le neuvième jour de ce 

mois, je voyageais à bord de 
l’un de vos avions de Mont­
réal à Sept-Hes, via Québec.

Mon épouse et moi-meme 
avons contaté que votre hôtes­
se ne parlait pas le français; 
croyez-vous la chose logique. 
Je crois comprendre que vous 
êtes une Compagnie de la 
Couronne et que tous les ci- 
tovens du Canada incluant 
ceux du Québec sont appelés,

le cas échéant à défrayer le» 
déficits d’opération.

En conséquence, il me sem­
ble que la simple décence exi­
gerait qu’on fasse preuve da 
plus de courtoisie envers les 
passagers qui ne voyagent pas 
par faveur dans vos appareils.

J’apprécierais vos commen­
taires.

(ROGER PINARDi 
89 ave. Galt, 
Dorion, Que.

P house d’un Anglophone à un avocat 
de l’unilinguisme québécois

In a letter to "Le Devoir” on 
August 14, M. Claude-P. Vi- 
geant set forth his arguments 
for a unilingual Québec. 1 
would ask M. Vigeant if he is 
also a supporter of a unilingual 
Canada. The arguments for a 
unilingual Québec and unilin­
gual Canada are practically 
identical. If M. Vigeant believes 
in one, then surely ne believes 
in the other.

To illustrate. I quote the first 
paragraph of his letter; observe 
the result if one substitutes the 
word in brackets for the word 
in brackets for the word pre­
ceding it.

"Je ne le croyais pas, mais il 
y a des Québécois (Canadiens* 
francophones 1 anglophones * qui 
s'opposent à l'uniiinguisme 
français (anglais) au Québec 
(Canada»! Plus de 60 pour cent 
des Québécois (Canadiens) ne 
parlent que le français d’an­
glais),' et pour eux s’opposer à 
l’unilinguisme français (an­
glais), c’est travailler contre 
leurs propres intérêts.” Etc.

M. Vigeant cannot understand 
how anyone could oppose a uni­
lingual Quebec. If, however, he 
can see how it IS possible for 
some people (perhaps even

himself) to oppose a unilingual 
CANADA, then perhaps he will 
reconsider his position.

Please do not misunderstand 
me, Sir, I most certainly do 
not want to have a unilingual 
Canada. But I do wish to show 
the flaws in M. Vigeant’s “lo­
gic".

John G. MYERS, 
Halifax, N.S.

August 14, 1963
The Editor.
“Le Devoir’’
Dear Sir,

I am a college student from 
Dalhousie University. My Mont­
real address is 3458 Peel St. My 
phone number is 849-033.

I am afraid that while I can 
read French without too much 
difficulty, I do have some trou­
ble writing in it. I asked a 
French-Canadian friend of mina 
to translate this letter, but he 
declined, on the grounds that 
my letter would attract more 
“interest” if it were in English. 
Perhaps so, perhaps not. In any 
case, if you are fit to translate 
it, or not to publish it at all, I 
shall not object.

Thank you for your attention. 
Yours respectfully,

i- G. Myer*
........................... .
à une longue tradition de mi­
sère ? Tout simplement en 
émigrant.

L’émigration fournit la so­
lution au problème de l’hom­
me paraguayen qui ne peut 
plus tenir, mais elle n’en est 
pas une pour les problèmes 
de la nation paragayenne. Un 
demi-million de Paragayens 
vivent en Argentine, non seu­
lement dans les provinces du 
Nord, mais encore dans les 
t .nlieues de Buenos-Aires et 
jusqu’en Patagonie. Cent mille 
autres environ participent au 
peuplement du Sud brésilien. 
Emigration économique sur­
tout. dont le retour est pro­
blématique, malgré les decla­
rations et les campagnes pu­
blicitaires du gouvernement 
d’Asuncion. Emigration dont 
l’importance provoque, dans 
les partis d’opposition en exil, 
des illusions politiques; en ef­
fet, ces partis organisent leur 
action en fonction d’une popu­
lation en grande partie per­
due pour le pays, alors que 
leurs contacts avec les réalités 
de l’intérieur se détériorent, 

L* dram* d* la f*rr*
Les questions économico-so­

ciales propres au pays, qui ne 
sont pas nées avec le régime et 
que la chute de Stroessner ne 
réglerait pas. sont nombreuses. 
La principale tient à l’exploita­
tion des terres. Le pays est im­
mense (plus de 400,000 kilomè­
tres carrés) compte tenu de sa 
population, et le défrichement 
fournit, à qui les désire, des 
terres à cultiver. Un survol en 
avion de larges territoires per­
met de repérer de multiples fu­
mées signalant des déboise­
ments par incendie. Un peu 
partout, des familles de pay­
sans conquièrent ainsi un lopin. 
Mais ce ne sont là que des tra­
vaux individuels. Loin des rou­
tes, sans moyens de transport 
et sans débouché commercial, 
l’exploitant subsiste, mais ne 
peut participer à la vie écono­
mique du pays. Dans les ré­
gions reliées aux villes, c’est 
l’extrême parcellisation qui de­
vient un obstacle à tout travail 
rationnel.

Les terres distribuées après 
la guerre contre la Triple Alli­
ance, en 1870 — quand du Para­
guay exsangue il ne restait plus 
“que la terre et le ciel” — se 
sont réduites, par le jeu des hé­
ritages successifs, à d'étroites 
bandes où la culture devient 
pratiquement impossible. A l’o­
rigine, dans la région de Santa- 
Elena, par exemple, les par­
celles étaient larges de 360 mè­
tres et longues de 13 kilomè­
tres, de façon à comprendre 
une partie cultivable (pradera) 
et une partie boisée (monte). 
Aujourd’hui, pour une longueur 
identique — chacun continuant 
à vouloir et sa part de prairie 
et sa part de forêt — la largeur 
se réduit parfois à 15 mètres!

Ailleurs se pose au contraire 
le problème des immenses pro­
priétés appartenant aux éle­
veurs de bétail. Les mouve­
ments de l'habitant de l'inté­
rieur vers la capitale, du chô­
meur vers l’étranger, du pro­
fessionnel universitaire qui va 
pratiquer son art ou sa techni­
que dans les pays voisins, ne 
sont ni freinés, ni canalisés, ni 
même étudiés. La mise en va­
leur des richesses — nombreu­
ses — du pays non plus que le 
démarrage de l’industrie ne 
font l’objet d'efforts méthodi­
ques. Pourtant la connaissance 
de ces phénomènes et la Re­
cherche de solutions pourraient 
fournir matière aux activités 
des mouvements d'opposition et

de l’exil autant que la déno» 
dation des abus et des scanda» 
les du système. /

Quant aux mission» nord» 
américaines, placées en porte à 
faux, elles s’efforcent d’appor» 
ter à la population, plus qu'au 
gouvernement, une aide écono­
mique, de contribuer au finan­
cement des grands travaux pu­
blics, d’implanter des écoles ru­
rales pilotes, de multiplier les 
études techniques. Elles savent 
fort bien que les résultats da 
leur aide et de leurs travaux 
iront s’inscrire au crédit d’tm 
régime qu’elles ne connaissent 
que trop. Contradiction qu’illus» 
tre la visite de M. Stevenson su 
Paraguay, au cours de laquelle 
il s’abstint de serrer la main du 
président Stroessner...

Les forces démocratiques da 
base sont peu nombreuses, 
Quelques tentatives en vue da 
créer des coopératives paysan­
nes sont en cours; de rare» 
syndicats mènent une existen­
ce marginale; un noyau démo- 
crate-c h r é t i e n entreprend, 
parfois contre la hiérarchie de 
tradition espagnole, de créer 
des organisations sociales; de» 
groupes culturels tentent de 
maintenir une certaine vie in­
tellectuelle toujours menace» 
d’asphyxie. Sur le plan tech­
nique, des exemples de réus­
sites seraient plus aisés à dé­
nombrer: les communauté* 
mnémonites, installées ici de­
puis près de quarante ans, ont 
trouvé la solution à de diffici­
les problèmes d’acclimatation 
du blé; des colonies japonai­
ses, installées dans le Chaco, 
sont parvenues à organiser la 
culture de la canne à sucre 
et à implanter une industna 
sucrière. La route ouverte en­
tre la capitale et Foz-de-Igua- 
zu, au-delà du Parana, a aussi­
tôt provoqué la mise en exploi» 
tation de terres conquise» su» 
la forêt.

Entre la prodigieuse person­
nalité du peuple guarani et 
son actuelle condition, le con­
traste est douloureux. Peut- 
être l’image de son drama 
nous fut-elle donnée dans co 
restaurant de la périphérie où, 
tard dans la soirée, quelques 
hauts personnages du régime 
vinrent banqueter. L’atmos-

&hère était celle d’un repas de 
ons vivants enterrant une via 

de garçon, si Ton néglige le 
fait que plusieurs poches 
étaient gonflées et que des 
gardes du corps disposés aux 
tables voisines se tenaient 
prêts à toute éventualité. Vin­
rent alors un harpiste et un 
guitariste, lesquels, sur un 
coup d’oeil du maître d’hôtel, 
jouèrent pour les officiels la 
“Polka des colorados”. Puis 
après ce coup de chapeau ré­
glementaire, les musiciens re­
devinrent les interprètes da 
leur terre. Sur la harpe guara- 
nie à longue caisse de réso­
nance. les doigts agiles du mé­
tis aux traits fortement indiens 
se mirent à courir et le guita­
riste entama la complainte de 
la mère, dont le fils part pour 
la guerre du Chaco. Les deux 
instrumentistes avaient fermé 
les yeux, tout entiers livrés à 
leur jeu, et les paroles guara­
nies évoquaient la douleur, la 
séparation, le danger et la 
mort, pendant que le général 
et le directeur s’en contaient 
de bien bonnes.

Louis MERCIER
(1) Le guarani, de difficile circula» 

tlon en dehors du Paraguay, 
est officiellement coté à 123 
pour un dollar. Au marché pa­
rallèle, il s’échange a 145. 

(Tous droits réservés pour 
“Le Devoir” et "Le Monde’’)-
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Commando contre Cuba; 
Londres et Washington 
tentent de freiner le 
mouvement anticastrisle

Tândis qu à Washington, le président Kennedy 
affirmait hier que les Etats-Unis ne sont pas indifférents 
a a presence de plusieurs milliers de militaires soviéti- 
ques à Cuba, La Havane accusait Washington d’être 

directement responsable" d une attaque, par des vedet­
tes armées, contre une usine du littoral septentrional.

AUX OUATRE CO IM S 
DU MONDE

C est au cours de sa confé­
rence de presse que le prési­
dent des Etats-Unis a parlé 
de Cuba et de la présence rus­
se en cet endroit. H a révélé 
que le nombre des militaires 
soviétiques avait diminué mais 
q ue la présence de quelques 
milliers d’entre eux ne laisse 
pas d’attirer la vigilante at­
tention de Washington.

Les protestations de La Ha­
vane, d’autre part, font suite 
a une attaque lancée par des 
adversaires du régime castris- 
te qui, montés sur des vedet­
tes de haute mer et armés de 
bazookas, ont lourdement en­
dommagé une usine de pro­
duit* chimiques. Les projecti­
les auraient abîmé des réser­
voirs et des conduites, mais 
personne n’aurait été blessé.

Selon La Havane, c’est le 
troisième “acte de piraterie” 
contre le pays en 72 heures. 
Le gouvernement cubain es­
time qu* ces coups de main

laissent présager de l'immi­
nence d’une nouvelle invasion 
appuyée par les Etats-Unis. 
Pour La Havane, en effet, les 
anticastristes ne pourraient 
mettre leurs projets à exécu­
tion sans l’appui des Etats- 
Unis.

Pendant ce temps, à Lon­
dres, on apprenait que la Gran­
de-Bretagne et les Etats-Unis 
oeuvrent de concert pour em­
pêcher les adversaires du régi­
me de La Havane, de se ser­
vir des île* britanniques des 
Antilles comme bases de leurs 
attaques contre Cuba.

Le Foreign Office, dans un 
communiqué très mesuré, a 
fait savoir que des conversa­
tions à ce sujet s’étaient te­
nues ces jours-ci à Nassau en­
tre fonctionnaires américains 
et britanniques, tandis que la 
Royal Navy et la garde côtes 
américaine travaillent en col­
laboration.

CDE-MALAISll t LES ENNUIS SE MULTIPLIENT

Djakarta menace de torpiller 
Tenquête de la mission ONU

KUCHING, Sarawak. — Le gouvernement indoné­
sien a menacé hier de retarder indéfiniment le "sondage 
d’opinion" effectué par l’ONU dans les territoires 
britanniques du Sarawak et du Bornéo du nord au sujet 
de la future fédération de Grande-Malaisie, si satisfaction 
n est pas donnée à sa dernière revendication.

Le chef de la mission des 
Nations Unies a transmis cette 
requête au secrétaire général 
de l’ONU, U Thant, qui devra 
décider si l’Indonésie aura 
droit à désigner un plus grand 
nombre d’observateurs au sein 
de la mission d’enquête inter 
nationale.

Les relations ae gâtent évi­
demment entre l'Indonésie et 
la Malaisie cependant que 
l’agitation dans les régions- 
frontières de Sarawak et de 
Nord-Bornéo préoccupent de 
plus en plus les autorités bri­
tanniques. Celles-ci viennent 
de dépêcher de nouveaux ren­
forts, soit un bataillon de 500 
“Gurkas" en provenance de 
Singapour afin d'intensifier la 
lutte aux terroristes apparem­
ment formés et armes par 
l'Indonésie.

A Kuala Lumpur, le minis­
tre de la défense de la Ma­
laisie a invité le parlement à

autoriser le gouvernement à 
adopter des mesures d’urgence 
afin de faire face à une éven­
tuelle “crise”. Sans mention­
ner l’Indonésie, le ministre a 
dit : “Une guerre froide pour­
rait surgir dans notre region 
sous la forme d’un blocus ou 
d'une tension grave et des 
difficultés d’ordre économique 
et politique pourraient en ré­
sulter.

Un porte-parole du gouver­
nement semi-autonome du 
Nord-Bornéo a déclaré que la 
requête de Djakarta pour ob­
tenir une meilleure représen­
tation au sein de la commis­
sion d'enquête est simplement 
une manoeuvre dilatoire pour 
retarder le plus possible la 
proclamation officielle de la 
Grande-Malaisie qui en prin­
cipe doit unir la Malaisie, 
l’Etat autonome de Singapour, 
les territoires de Sarawak et 
du Nord-Bornéo.

APRÈS PC NOUVEAUX IHCIDEHTS AVEC li SYRIE,

HOMMAGE A BIDAULT
RIO DE JANEIRO. — M. 

Georges Bidault, ancien prési­
dent du Conseil français, a re­
çu un diplôme honoris causa 
de l'université du Brésil. Exilé 
au Brésil, M. Bidault a obtenu 
ce diplôme pour son "action 
dans la lutta contre le totali­
tarisme nazi, comme héros et 
authentique chef de héros", a 
déclaré cette université. M. Bi­
dault, ancien chef civil de ('Or­
ganisation de l'armée secrète, 
s'est réfugié en avril dernier 
au Brésil, après que plusieurs 
pays européens, dont l'Allema­
gne occidentale et le Portugal, 
lui eurent refusé l'asile politi­
que.

LA CRISE A BRAZZA : 
OEUVRE ÉTRANGÈRE?
CONAKRY — Dan* un nou­

veau discours qu’il a prononcé 
au cours d’une réunion du 
Conseil national de la révo­
lution, à Kankan, Guinée 
orientale, M. Sékou Touré, 
président de la République de 
Guinée, a déclaré que les 
événements du Congo-Brazza­
ville avaient été décidés hors 
d’Afrique et procédaient de 
méthodes semblables à celles 
qui avaient provoqué le récent 
coup d’Etat togolais.

LE NAUFRAGE 
DOKINAWA

TOKYO. — Des plongeurs 
ont repéché las cadavres de 64 
personnes qui avaient péri 
dans le naufrage d'un bateau- 
passeur au large d'Okinawa, di­
manche. Il y avait 271 person­
nes è bord, croit-on. A l'heur* 
qu'il est, on compta 142 resca­
pés et. 6-1 personnes manquent 
encore è l'appel. Toutefois, la 
lista des passagers étant incom­
plète, il s* peut qu* 40 per­
sonnes da plus aient péri.

JUSTICE CÉLESTE
TOKYO — Quelque 200 dé­

légués et observateurs, venus 
de 101 pays, ont entamé hier, 
dans la capitale nippone, une 
conférence au cours de laquel­
le seront discutés les moyens 
de combattre ce que l’on a ap­
pelé “la piraterie de l’air” ain­
si que tous les délits suscep­
tibles de se produire à bord 
d’avions en vol. Il s’agit d’une 
conférence internationale d u 
droit... dans les airs.

FORMOSANS EN CHINE
TAIPEH — Selon une source 

officielle, 15 groupes de militai­
res nationalistes chinois bien 
entraînés auraient débarqué sur 
le continent chinois du 17 mai è 
fin juillet cette année. Les com­
mandos nationalistes, qui sont 
chargés d'opérations d* harcè­
lement contre la Chine populai­
re seraient formés d'une quin­
zaine d'hommes chacun. Tou­
jours selon cett* source d'infor­
mation, les coups de main des 
commandos auraient été cou­
ronnés de succès, en raison, no­
tamment, da l'appui qu'ils re­
çoivent d* la population civil*.

UNE MOSQUÉE 
S’EFFONDRE

NAGAPUR — On apprenait 
hier soir qu’une cinquantaine 
de personnes, de femmes et 
des enfants pour la plupart, 
avaient péri dans l’effondre­
ment d’une mosquée, à 85 mil­
les de Nagapur, au sud-ouest. 
Selon l’agence de presse qui a 
diffusé la nouvelle, au moins 
100 autres personnes seraient 
blessée*. Il y avait environ 300 
personnes en prière dans U 
mosquée, lorsque le bâtiment 
s’effondra. Les secours s’orga­
nisent.

LÉO PROTESTE
LEOPOLDVILLE—La gouver­

nement da M. Adouis a offici­
ellement sommé Bruxelles éu 
mettre tout en oeuvre pour as­
surer la sécurité des Congolais 
installés en Belgique. Cett* de­
mande fait suit* à des incidents 
survenus ces jours derniers et 
au cours desquels deux établis­
sements fréquentés par des 
Congolais (un hôtel et un* salle 
de danse) ont été le théâtre d* 
l'explosion d* grenades. Le 
groupe terroriste qui s'attribue 
ces méfaits a fait savoir par 
tracts qua des gestes du ganr* 
seront posés en représaille, 
chaque fois qu'un ressortissant 
belge au Congo fera l'objet de 
menaces ou d* mesures policiè­
res injustifiées. Hier, le gouver­
nement de Léopoldville a abor­
dé la problème au cour* d'un* 
réunion du Conseil. A l'issu* d* 
celle-ci, un communiqué a été 
publié, dans des termes très sé­
vères.

COMPLOT A RABAT
RABAT — Selon une sour­

ce digne de foi, sur environ 
130 personnes arrêtées le 16 
juillet dernier à Casablanca 
après la découverte du com­
plot contre la vie d’Hassan II, 
une centaine ont été mises en 
liberté. De même source, on 
affirme que 27 personnes ont 
été accusées d’avoir comploté 
pour assassiner le roi Hassan, 
menacer la sécurité intérieure 
de l’Etat et former une asso­
ciation de malfaiteurs. Parmi 
les accusés figuraient trois dé­
putés élus en mai dernier.

RÉPRESSION
SANGLANTE

HONG-KONG — Selon des 
nouvelles parvenues à Hong 
Kong. 400 ouvriers détenus 
dans un “camp de réforme 
en Chine populaire auraient J 
été tués par la troupe à la »ui-1 
te d’une rébellion. La nouvel 
le se base sur des témoigna­
ges de réfugiés, mais n’a pas 
été confirmée. On souligne 
toutefois que si la chose est : 
exacte, elle n’est pa* couran­
te.

Israël réclame la réunionr~“— 
du Conseil de sécurité!

JERUSALEM — Le gouver­
nement israélien a décidé hier, 
au cour* d’une réunion extra­
ordinaire, de demander la con­
vocation du Conseil de sécu­
rité pour examiner la nouvelle 
crise dans les rapports entre 
l’Etat juif et les pays arabes 
et notamment ce qu* 1* gou-

Les voleurs du train 
postal auraient gagné 
l'Europe contientale

LONDRES — Scotland Yard 
• lancé une vaste opération de 
poursuite â travers toute l’Eu­
rope. pour tenter de retrou­
ver 10 suspects qui, semble- 
t-il. se sont partagé la moitié 
du butin d’un vol sensationnel 
perpétré dans un train postal, 
▼oici deux semaines.

Depuis lors, le* inspecteurs 
du Yard, avec la collaboration 
de toutes les polices du Royau­
me ainsi que de l’Interpol, 
n’ont guère chômé. Cette ac­
tivité fébrile devait du reste 
leur permettre de mettre la 
main sur quelques suspecLs 
ainsi que sur une bonne par­
tie des $7,800,000 volés dans 
le train.

Aux dernières nouvelles, les 
10 suspects se seraient réfu­
giés sur le Continent, porteur 
chacun, de leur part d’un ma­
got encore appréciable. Pour 
éviter que ne transpirent des 
renseignements que la police 
a intérêt à garder secrets pour 
ne pa* éveiller la méfiance 
de» fugitifs, le chef des opé­
rations, le commissaire prin­
cipal, Thomas Butler, a an­
nulé deux conférences de 
press* qui avaient été convo­
quée*.

On a toutefoi* pu apprendre 
que le Yard connaît à présent 
les chefs de la bande qui a 
réalisé là le plus spectaculai­
re vol de l’histoire d’Angle- 
terr*.

C’est la veuve d’un policier 
d# Bournemouth qui aurait 
mis les inspecteur* sur la pis­
te qui leur a permis de re­
trouver $423,000. Selon l’usa­
ge. cette dame recevra proba­
blement une prime de 10%. 
Mme Clark a cependant décia 
ré qu’elle ne voulait pas de 
cette prime. Quarante-deux 
mille dollars, en effet, lui sim- 
bl* un* somme trop importan­
te pour l’indemniser du sim­
ple coup de fil quelle a

vernement d’Israël qualifie 
“d’agression de la part de la 
Syrie”.

La réunion du cabinet a fait 
suite à un nouvel incident de 
frontières au cours duquel, se­
lon les porte-parole israéliens, 
des militaires syriens ont tué 
deux Israéliens. D’autre part, 
le gouvernement israélien a 
annoncé hier que l’un de ses 
avions à réaction “Mirage” a 
abattu un réacté syrien, de fa­
brication soviétique, un Mig- 
17, au-dessus de la mer de Ga­
lilée. Selon la version israé­
lienne, des avions syriens ont 
tenté de violer l’espace aérien 
d’Israël et ont été interceptés 
par une escadrille israélienne. 
Un combat s'ensuivit au cours 
duquel un appareil syrien fut 
abattu cependant que les au­
tre* battaient en retraite.

On sait que depuis une se­
maine environ, un grand nom­
bre d’incidents ont eu lieu en­
tre la Syrie et Israël, d’une 
part, entre la R.A.U. et Israël 
d’autre part. La nouvelle crise 
a apparemment été déclenchée 
par le violent discours pronon­
cé voici une quinzaine par le 
président Nasser qui a prédit 
que les armées égyptiennes 
élimineraient un jour Lsraël 
et le rayeraient de la carte du 
Moyen-Orient.

I
I
I
I
I
I
■ DES

Année scolaire 
1963-1964
L'ouverture des 

classes de

LA COMMISSION 
ÉCOLES CATHOLIQUES 

DE MONTREAL

I
I
I
l
I
I
I
I
I
I

l aura lieu I

l le mardi 3 septembre /963 J
I 
I

à 9 heures du matin
Le secrétaire,

Paul-E. ALIN

€0

LE NOUVEAU DISQUE DE

CLAUDE LÉVEILLÉE
12’ HI-FI . Fl. 303 VOL. 2 Rég. $4.20 pour $2.99

# Le dit rien • L'hiver • Avec no* yeux
# Tu m’auras donnée • je viendrai mourir
# Comme guitare e Par delà les âges.

# Frédén’c # Taxi 
• Coffra d automn»

AU MEME BAS PRIX : Vigneault — Julien — Ferré — Gauthier — Brassens, etc... 
Brel — leclerc — Aznavour — Clay — Dalida — Mills Davis — Brubeck — Mulligan 
Cugat — Ken Griffin — Mahaiia Jackson — Greco — Catherine Seuvege

MONTROSE
— RA. 9-28331161 1ST, BELANGER __________

Ouvert jeudi et vendredi telr jusqu'à 10 h. *.m

COMMANDES POSTALES
SOr P*r 3 disques pour 

frais d* post* •* d'embalUg*. 
T*x* *n plu*.

L

NOUVELLE CAUSE DE FRICTION

La Chine accuse l'URSS 
d'appuyer les Indiens

PEKIN. — Pour I* pr*miér* fois, I* gouv*rn*m*nt 
d* I* Chin* communist* * accusé I* gouv*rn*m*nt sovié- 
tiqu* d* prendra parti pour l'Ind* dan* I* conflit qui op­
posa c* dernier pays à I* Chin* au sujet du tracé des 
frontières. En m*m* temps, Pékin a qualifié d* mensongè­
res les prétentions de Delhi selon lesquelles il y aurait 
d* nouvelles concentrations da troupes chinoises la long 
des frontières sino-indiennts.

Dans un communiqué remis à la pressa, la minister* 
chinois des affaires étrangères, dit qu* les gouvernements 
asiatiques et africains rient des rumeurs mensongères ré­
pandues par la gouvernement indien et qu* "même las 
pays impérialistes d'Occidant las prennent avec un grain 
d* sel et estiment que l'Inde exagère". Et d'ajouter: "En 
fait, saula la press* tffieiell* de l'Union soviétique fait 
largement écho aux prétentions d* Delhi et laissa fausse­
ment entendra que c'est la Chin* *t non l'Ind* qui antra- 
fiant la tension et refusa d* régler è l'amiabla la question 
dos frontières".

LE DÉMANTÈLEMENT DES BASES MILITAIRES

L'URSS et l'Occident ont des 
thèses diamétralement opposées
GENEVE — M. Semyon Tsa 

rapkine, représentant de l’URSS 
a la conférence de Genève sur 
le désarmement, a demandé 
hier que les bases militaires si­
tuées en territoire étranger 
soient démantelées au cours de 
la première phase du désarme­
ment. même si elles n’abritent 
aucune force militaire.

Dans une attaque en règle 
contre les bases militaires si­
tuées aux confins de l’URSS, M. 
Tsarapkine a affirmé qu’elles 
représentent "une des causes 
principales de la tension exis­
tant dans le monde".

A l’issue de l’intervention de 
M. Tsarapkine, un porte-parole

Accusation de piraterte syndicale
OTTAWA — Un conflit a 

éclaté, hier, parmi les diri­
geants des diverses organisa­
tions de fonctionnaires fédé­
raux quand un groupe a accu­
sé un second de lui enlever 
des membres. Le conflit sur­
vient à la veille des pourpar 
1er* de fusion. Quelque 7,500 
employés du ministère des 
Affaires des anciens combat­
tants représentés par l’Asso­
ciation nationale des employés 
du DVA, sont impliqués dans 
ce conflit “inter - syndical.” 
Dans un communiqué remis à 
la presse ce matin. M. W. L. 
Girey, secrétaire-exécutif de 
l’association, accuse l’Associa­
tion du service civil du Cana­
da d’avoir effectué des raids 
parmi ses membres.

britannique a déclaré que les 
mesures envisagées par le re­
présentant de l’URSS étaient 
’’dirigées en grande partie con­
tre la Grande-Bretagne”, car 
elles portent sur des accords de 
défense que le gouvernement de 
Londres pourrait passer avec 
d’anciens territoires dépen­
dants. comme par exemple la 
Fédération de Grande Malaisie.

De l’avis des puissances occi­
dentales. démanteler toutes les 
bases militaires situées en ter­
ritoire étranger au cours de la 
première des trois phases du 
désarmement aboutirait à créer 
un dangereux déséquilibre 
Elles proposent, en consequen­
ce, le démantèlement de cer­
taines bases au cours de la se­
conde phase et du reste au 
cours de la troisième et der­
nière étape.

MESSAGER
demandé

à plein temps, semaine 
de cinq jours. Voir M. 
Lefebvre,

journal LE DEVOIR 
434 est, Notre-Dame

RAPPROCHEMENT SIGNIFICATIF MOSCOU BELGRADE

Khrouchtchev et Tito veulent 
développer entre leurs pays 
une très étroite coopération

BELGRADE — C est un accueil extrêmement 
chaleureux que le chef de l’Etat et le peuple yougoslave* 
ont réservé hier au premier ministre Khrouchtchev lor$ 
de l’arrivée de celui-ci dans la capitale de la Yougoslavie. 
A travers les grandes artères pavoisées aux couleur* 
nationales et soviétiques, des dizaines de milliers da 
Yougoslaves ont crié : "Vive Tito, vive Khrouchtchev ”,
"vive l’amitié entre l’URSS et 
passait le cortège officiel en 
dans une voiture découverte.

Au moment ou l’avion em­
menant le chef du gouverne­
ment soviétique se posait sur 
la piste, une batterie lançait 
une salve de 42 coups de ca­
non. Tito s’avança jusqu'au 
débarcadère et embrassa ‘'K ” 
lorsque celui-ci descendit de 
l’avion. Les deux hommes pas­
sèrent ensuite en revue une 
garde d’honneur composée 
d’unités des trois armes.

Dans son discours de bien­
venue. le maréchal Tito a sa­
lué les efforts du gouverne­
ment soviétique en vue de fai­
re triompher la thèse de la 
coexistence pacifique et a dit 
que la Yougoslavie applaudis­
sait a ces efforts. “L’Union so­
viétique, a t-il dit. s'efforce 
par une politique de raison et 
par des ententes constructives 
entre pays et groupes de pays 
d’assurer la coexistence paci­
fique afin d empécher les for­
ces de la réaction de plonger 
l’humanité dans une catastro­
phe nucléaire indescriptible 
( Les observateurs ont vu là 
une allusion a la Chine rou­
ge). Dans sa réponse. Khrouch­
tchev s rendu un vibrant hom­
mage à la “Yougoslavie socia­
liste" (autre riposte à la Chi­
ne qui prétend que le régime 
de Tito a trahi le socialisme) 
et a dit que lui-même et ses 
collaborateurs souhaitent 
poursuivre les discussions 
fructueuse* déjà amorçes sur 
le renforcement de la coopé 
ration entre les deux pays.

Absence tignifiestive
On se rappellera que Tito 

s'est rendu à Moscou en de­

là Yougoslavie", alors qua 
tête duquel se trouvaient, 
Tito et "K".
cetnbre dernier afin d'inaugu­
rer une ere nouvelle et amica­
le dans les relations entre 
l'Union soviétique et la You­
goslavie. Cette fois, les deux 
hommes d’Etat seront certaine­
ment amenés à aborder le gra­
ve problème soulevé par U 
crise entre la Chine et l'URSS 
et le danger d’un éclatement 
du mouvement communiste in­
ternational.

On a remarqué l'absence, 
Icv-s de l'arrivee de "K ” des 
chargés d'affaires de la Chine 
et de l'Albanie alors que les 
autres chefs de missions di­
plomatiques accrédités à Bel­
grade étaient présents ; l'am­
bassade de Chine était repré­
sentée par le deuxième secre­
taire.

Tito et "K” se sont ensuite 
rendus dans une villa de la 
banlieue de Belgrade ou ils au­
ront des entretiens pendant 
deux jours. Par la suite, le 
chef du gouvernement soviéti­
que se rendra dans diverse* 
régions de la Yougoslavie et 
notamment a Skoplje, ravagée 
par un tremblement de terre

Enfin, ils s’embarqueront à 
bord du yacht de Tito à des- 
tination de Brioni. île du nord 
de l’Adriatique, où le chef de 
l'Etat yougoslave a un domai­
ne particulier.

Les cercles drplomatiques 
ne manquent pas de faire cer­
tains rapprochements à l’occa­
sion de la visite de “K’’ en 
Yougoslavie et devant le cli­
mat d’amitié qui se manifeste 
entre les deux pays.
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• ATTENTION •
Monsieur William Houde, agronome, président 
de la "WILLIAM HOUDE LIMITEE", manufac­
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Williem HOUDE, président.
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...et dans un avion d'AIr Canada, vous vous sentez chez 

vous! En fait, vous êtes chez vous: vous y trouvez une 

ambiance et un confort authentiquement canadiens; le 

personnel connaît vos goûts, et vos habitudes. Rapides, 

fréquents et peu coûteux ($50 aller-retour, classe écono­
mique), les vols d'AIR CANADA mettent vraiment New-York 
à la porte de Montréal; profitez de ce voisinage!

Pour votre plaisir, le quart d'heure d AM CANADA

Adressez-vous à votre agence de voyage ou téléphonez 
à AIR CANADA 1 HU. 9-3411.

VOYAGEZ À LA CANADIENNE PAR

AIR CANADA
TRANS CANADA AIR LINES

“GHSl MIVILLI", reprendra en septembre.
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La “menace” de la Corporation 
Sir Georges-Etienne Cartier

Par k*n HiHEUN

Ainti donc l« Corporation Si' Coorget-Etienn» 
Cartier recourt finalement au chantage pour faire cedar 
( Union dei artitte* de Montreal. Voui vous ranges, ou 
notre Fetfival d'ouverture tera “«ancelle . affirme-t-on 
dans le françait douteui dont on fait utage chas Ici 
homme* d affaire* qui administrent, ou prétendent 
administrer la Place de* art*.

Une telle demission, un mois avant I ouverture, ne 
nous surprend guere. Elle démontré de façon éclatante 
l'incapacité fondamentale de la Corporation Sir Georges- 
Etienne Cartier a administrer a la satisfaction generale 
cette fameuse Place des arts qui sera bientôt une réalité.

Car tout a été mal engagé des le depart, et cela ne 
fait que continuer. La roue tourne, c'est-à-dire qu elle 
ne tourne pas. Des la nomination de M. Silas Edman 
à la direction de la salle, il était bien évident qu’une 
gaffe monumentale avait été commise. La publication 
du Festival inaugural, modifie plusieurs fois par la suite, 
en était une autre.

Il semble que depuis les directeurs se sont affoles 
et qu'ils ne savent plus ou donner de la tête. Les 
replâtrages effectues, par suite des protestations de la 
press* et du public, au programme préalablement 
annoncé, en font foi. Depuis qu'elle agit publiquement 
au nom de la Place des arts, la Corporation Sir Georges- 
Etienne Cartier ne cesse de commettre des impairs. On 
voit donc où mene cette fameuse gestion d' “hommes 
d'affaires" dans un conseil de direction ou le monde

M. Lapointe craint d'avoir 
"prêché dans le désert"

Dsns une causerie pronon­
cée hier en anglais devant le 
Club Rotary de Montreal, M 
Louis A Lapointe, président 
de la Corporation Sir-Georges- 
Ktienne-Oartier, a déclaré que 
la ville de Montréal, “une des 
capitales du monde en ce qui 
concerne le tourisme, la beauté 
'panoramique' et la culture (!) 
avait besoin d’un “temple” qui 
soit la consécration ne cette 
culture. Ce "temple”, dit-il, 
nous l avons. "Kspérons. ajou 
ta t il que des malentendus ne 
contribueront pas a sa destruc 
tion, il ne doit pas avoir le 
sort du Temple de Jérusalem 
il ne le mérite pas du tout!"

Elizabeth Taylor 
o vu 'Cleopatra'

LONDRES — Elisabeth Tay 
lor sest enfin rendue voir 
“Cleopatra" dans un grand ci 
nema de Londres. Mais elle 
est arrivée dix minutes en re 
tard. Elle était accompagnée 
d'un groupe de 43 invités; Ri 
chard Burton n’était pas au 
nombre de ces derniers Dans 
l'après midi, Elizabeth Taylor 
était allee aux studios de 
Shepperton. au sud-ouest d* 
Londre.s. ou elle assista a la 
prise de vues de certaines se 
quences du film ' Becket” dan* 
lequel Richard Burton joue 
en compagnie de Peter O Ton 
le

Elizabeth Taylor n avait nas 
assiste a la grande premiers 
de “Cleopatr*" à Londres 
Hier elle était accompagnée 
qe plusieurs étoiles d# la trou 
pe du Bolchof, actuellement 
en représentation» à Londres

T. N. M.
REPENTIGNY

Ce selr, à t h.

La Vengeance d'une 
orpheline Russe
rigolade . . —
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Film primé par Festival 
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M Lapointe a affirmé qu il 
sc hattnit pour la place de- 
Arts depuis sept ans, mais 
qu’aujourd'hui. un mois seule 
ment avant l’inauguration de 
la Grande Salle, il avait l’im­
pression d’avoir souvent ’ prê­
ché dans le désert”.

Mais M. (^pointe est un op­
timiste; “Regardons droit de 
vaut nous, le soleil se lève el 
il brillera toujours, nous les 
pérons, sur ce bel edifice.”

M. Lapointe a ensuite expli­
qué ce qu’était la Grande Sa! 
le et il a passé en revue ses 
caractéristiques II a compare 
ses dimensions a celles du Me 
tropolitan ou de l'Opéra de 
Paris La scène de la place 
des Arts sera de 14 pieds plu* 
large que celle du Metropoli 
tan mais elle sera moins prtr 
fonde que celle de l’Opéra.

A un moment donné de sa 
causerie. M. Lapointe s’est de­
mande si la salle serait natio­
nalisée. Il a répondu : “Je ne 
sais pas.” Il a ajouté aussitôt 
qu’il y avait “du pour et du 
contre”. Si jamais la chose 
vient à être discutée, chacun 
aura la chance de faire valoir 
ses vues

M Lapointe a fait des com­
paraisons avec le Lincoln C'en 
ire. de New York, disant que 
son coût aetablissait à $160 
millions et que ce n'etait pas 
fini. M. Lapointe a dit que le 
gouvernement provincial, la 
ville de Montréal et les ci 
toyens avaient fourni $6 mil 
lions et demi, et qu 11 avait la 
garantie de la ville pour le 
reste du coût de la Grande Sal 
le

Le president de la Corpo­
ration Sir Georges Etienne 
Cartier a souligné qu’il était 
confiant de mener l'affaire a 
bonne fin et qu'il avait été 
pressenti pour la construction 
d’un Important complexe com­
mercial sur le flanc ouest du 
terrain de la place des Art*.
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artistique montréalais n est represent* que par un ancien 
commit de U Philharmonique de New-York.

Et puis, si ce fameux Festival d'ouverture de la 
Place des arts n’avait pas lieu, qu'y perdrions-nous ? 

Peu d* choses en tomme T Une audition de moins de 
la ’’Neuvième Symphonie'* et du “Requiem", de Verdi, 
cela ne changera pas grand-chose à la vie musicale 
montréalaise, et comme ce festival n'en est pat un en 
realite, mais une adjonction plus ou moins maladroite 
de spectacles dont la plupart n'ont aucun caractère 
festivalier, je ne voit pat en quoi il faudrait en tirer des 
sanglots longs comme les violons de l'automne.

Cela ne prouve, en définitive qu’une chose, 
l’impossibilité dans laquelle te trouve la Corporation Sir 
Georges-Etienne Cartier d'administrer a la satisfaction 
de l’intérêt public, la Place des arts.

Cet messieurs rendraient un immense servie* à la 
Place des arts en rentrant ches eux. Nous en avons asse» 
de leurs bourdes. Qu’ils retournent à leurs chiffres et 
à leurs camions !

Il est manifeste qu'une seule solution s'impose : 
la municipalisation ou l’étatisation par la province de 
la Place des arts avec un administrateur competent et 
un directeur artistique qui saura agir dans le meilleur 
intérêt du public montréalais.

Dans un mois nous auront une vaste salle de 
concerts : nous voulons des maintenant que ce ne soit 
pas seulement une “belle taçade", mais un centre de 
la vie culturelle do la cité.

Les 4 Suites de Bach 
par Alexander Brott

-

■
W

h

L» dernier* manifestation 
musicale du 28ieme Festival 
de Montréal sera un concert 
entièrement consacré a Bach 
et comprenant les quatre Sui­
tes pour orchestre jouées par 
l'Orchestre de chambre Mc­
Gill, sous la direction de son 
chef régulier, Alexander Brott. 
Ce concert aura lieu à la Co- 
mcdie-Canedienne, le lundi, 
26 août, a 9 hures.

Des instrumentistes bien 
connus de Montréal seront le* 
solistes des quatre suites, dont 
chacune est écrite pour un 
groupe différent de solistes, 
qui s’opposent â l'ensembl* 
des cordes et du continue

Dan* la Suite no 1, en do 
majeur, on entendra Melvin 
Berman et Pietro Masella, 
hautboïstes, Rodolfo Masella, 
bassonniste et Kelsey Jones, 
claveciniste. Dans la Suite No 
2, en si mineur, pour flûte et. 
cordes, le soliste sera Wolf 
gang Kander, première flûte

de l’Orchestre Symphonique de 
Montréal depuis six ans. D 
vint au Canada de Hollande, 
en 1953 II a fait ses études 
à Paris avec Marcel Moyse et 
il a été membre de l’Orchestre 
de la radio hollandaise.

La Suite No 3, en ré ma­
jeur, est écrite pour deux 
hautbois, trois trompettes, tim 
baies et cordes. En plug de 
MM. Berman et Masella, on en 
tendra Jacques LeComte, Ja 
mes Ranti et Jean-Lout* Cha 
tel. trompettes; ainsi que 
Louis Charbonneau, timbalier

Dans la Suite Vo 4. égale 
ment en ré majeur. Pierre 
Rolland, hautbois, se joindra 
A MM Berman et Masella, 
pour constituer le groupe des 
soliste» qui réunit également 
trois trompettes. Dans les qua­
tre suites, Yaela Hertz, violon 
solo de l’Orchestre de chambre 
McGill, se fera entendre com­
me soliste.

PREMIÈRE DE ' TURCARET". CE SOIR. — ’’Turcaret'’, comédie de Lesage, sera présenté pour la première fois, 
ce soir à 8h 30, à la Comédie-Canadienne, sous les auspices des Festivals de Montréal. La comédie est montée par 
le Theâtre-Club et met en vedette jean Dalmam, dans le rôle-titre. Monique Lepage dans celui de la baronne et 
jean Besré, dans celui du valet Frontin. Plusieurs comédiens réputés font également partie de la distribution. 
Florent Forget a réglé la mise en scène dans un décor d Aras Les costumes sont de Yvon Duhaime. Turcaret 
sera ensuite représenté tous les soirs, jusqu’au 31 août inclus, sauf lundi, le 26. (Sur notre photo, trois des

interprètes : Georges Carrère, Lise Lasalle et jean Besré.)

Broadway consacre l'avant-garde
Par Niim KATÎAN

Mort de la violoniste 
Kathleen Parlow à 73 ans

OAKVILLE. Ont. — Kath­
leen Parlow, l’une des meilleu­
res violonistes d’origine cana­
dienne, est décédée à 73 an* 
des suites de le fracture d’une 
hanche. Elle avait été hospi­
talisée à Oakville. U y a trois 
semaines.

Nee a Calgary, et trea tôt 
considérée comme enfsnt pro­
digue. elle avait étudié avec 
le», plus grands violonistes et 
fait de* tournees en Amérique 
du Nord et en Europe EU* 
était revenue s’établir au Ca 
nada en 1941. Depuis lors, elle 
s'était bornée à enseigner et 
à donner des concerts au pays.

Kathleen Parlow commença 
ses études musicales à San 
Francisco. Elle avait donné 
son premier concert à l’âge de 
six ans. Plus tard, elle avait 
étudié à l'ancien Conservatoi­
re impérial de Saint-Péters­
bourg avec Leopold Auer, le

maître de Misha Elman, de 
Heifetz et de Milstein. C'est à 
Vâge de 17 ans, a Berlin, qu’el­
le avait fait officiellement set 
debuts en concert.

Elle a presque constamment 
donné des récitals en Europe 
entre les deux guerres mon 
diales, mais elle a joué aussi 
comme soliste avec les prin 
cipaux orchestres américains 
Pour certains critiques, elle 
était la plus grande violoniste 
féminine au monde

A son retour au Canada en 
1941, elle avait formé avec Sir 
Ernest MacMillan et la violon 
oelliste Z ara Nelsova un trio 
qu’elle avait appelé le “Trio 
canadien”. Puis elle forma 
pour Radio-Canada principale­
ment le Quatuor à cordes Par­
low Elle faisait partie depuis 
1941 du personnel enseignant 
du Conservatoire de musique 
d# Toronto.

Le» critiques dramatique* 
de New' York viennent de dé­
cerner le prix de la meilleure 
pièce de l’année â l'oeuvre 
ri Edward Albee Who’s afraid 
of Virginia Woolf. Ce. choix 
s’imposait car en dehors des 
importations de pièces britan­
niques, des adaptations de 
pièces françaises et des corné 
dies musicales, la saison théâ­
trale du Broadway était d’une 
médiocrité criante. A force 
de commercialiser le theatre, 
on a fini par en exclure toute 
oeuvre audacieuse ou tout 
simplement originale. A trop 
craindre les fours, on se limi­
te aux valeurs sûres et aux 
pièces conventionnelles.

La seule exception de l’an­
née fut justement l’oeuvre 
d’un jeune dramaturge de 
trente-cinq ans. Edward Al­
bee a fait irruption sur une 
scene de Broadway après 
avoir acquis une solide répu­
tation dans les salles de théà 
tre d’avant garde ‘’oft Broad­
way”. “Qui a peur de Virginia 
Woolf?” est sa première Ion 
gue pièce. Ses quatre oeuvres 
precedentes étaient des pièce* 
en un acte.

L* guerre des »e*e»

L’intrigue de la pièce se ré- 
sume à peu de chose Un hom 
me et une femme mariés de 
puis fort longtemps, invitent

un jeune homme a venir termi 
ner la soiree chez eux. Le long 
dialogue entre les deux prota 
gonistes Martha et George, est 
un violent réquisitoire entre 
la famille et le mariage conçus 
aux Etats-Unis. C’est la guer 
re des sexes dans sa crudité la 
plus cruelle

La femme est vulgaire, vio­
lente, égoïste. Son mari a, pe 
tit à petit, perdu toute dignité 
et toute force. Il s’est laissé 
envahir par cette femelle am­
bitieuse qui avait un compte 
à régler avec les hommes et 
il était le numéro sur lequel 
son choix arbitraire est tom­
bé. Leur mariage absurde est 
le résultat de phantasmes et 
de fausses illusions. Ils ont 
tous les deux rêvé de construi 
re une vie en commun.

Tout au long de la soirée, 
ils procèdent, chacun de leur 
côté, à un déshabillage mental 
qui aurait été insoutenable 
sans l’humour féroce d’Albee 
Meme l’enfant dont ils parlent 
n’est que le produit de leur 
imagination, une simple in­
vention qui s’ajoute â l’irrea- 
lite foncière de leurs rapports, 
le* snnées n’ont fait qu'enve­
nimer ce qui n'était que faux 
calcul

1æ jeune couple. Honey et 
Nick, sont encore plus pitoya 
Mes que leurs aines car ils ont

dlo mire
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rilKATRK PE LA POUDRIERS — 
“Romanoff and Juliet” — 9hn»s 

s ••RfiAche", dimanche tt lundi.

n?K\TRE PE l.ANRK — (Dorton) 
••Patate” - 9h. —- ••RelAche" - 

vendredi.

THEATRE T»9 t/KSTEREL — CS|e- 
| Marguerite» — ”Le t'ocntipr" — 

ph — “Relâche", lundi et mardi

TBL* 1 RK DEP PR *!R HT* - (JoHef 
te» '’iteorRPjk et Margaret" — ft hre» 
RelàcHei tFndTpd'

THEATRE de MARJOLAINE <iast 
man* "Lea monstres §acré« ’ — 
ft *s?ee Relâche lundi

THFATRE LE GARDETR — (Repen 
La rengemee dune orph* 

lis* russe” — ft hres RelAch* lundi
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d’Operettes
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ALOUETTE "Cléopfttra" — Tou* les 
Jours 2.00 - *.00. Dimanche 2.00 -

AVENUE — “Sparrows Can’t sing”
— 1.30 - 3 30 - ft.30 . ?,30 - ft.30

BIJOU — “Rayon de Soleil” — 12.00- 
3.23 - (.36 - lu.«if — Tendre et 
violente EUraheth” — t.?2 - 4 .15 -

! S 28.

CANAD1LN — ,‘L« Petit Vagabond
— 12.00 - 3.15 6.?0 - ft.45 — 
**Le ~*oi des Imbéciles" — 1.35 - 
4.50 • 8 05

CAPITOL — 
10.05 - 11.85 

\ 92*

Summer Magic'
; <w» 4.0' - « 95

CEN TR* ITARV H* LEt Y**f — 
salle At&Jn-Retna!* — "IJ ©ride — 
730 - 1AOO — •«» , A 00 - ISO 
to OP - Dim 30* 5 0* - 1 v»
1000 — ftjUe Elsenstein — Seul 
eu tre? d tutre» 1 l0 1* *»*
•is? 5 00 t.30 1* ni» 15.»**
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CINERAMA THEATRE IMPERIAL - 
••How the Wes.r w»s won tour let 

*oi« 8.30 mats* mardi, mere, jeu 
êl 2h. Mat* *am. et dim., 1.00 
- 4 45.

DOR VAL — (Red Room) “Love le a 
Bail1* » 9.15 “A Gold Wind In Au­

gust” — 7.50 *em.. dim., mere., 
mat.: 1.00 — (Salle Doree) “Di­
vorce Italian Style” — 7.1ft - ft.40 
•am., dim., mere., mat.: 2.00

FRANÇAIS — “Le dernier des Vi­
kings" — 1.40 - 6.00 - 9.30 — “Ab­
bott et Costello s Hollywood". 1.10- 
4.35 • 8.00.

RENT - "Divorce Italian Stvlv-’ — 
1?0 - 3.18 - 5.20 î.?5 - 9.30

LAVAI "Ls t ill* dans la Victoire" 
12.00 2.35 r0* i.tO 12.20
Vers le Cap ’ - 125 - 4,05 6.30

ft 10

1 OI\W * roryia Rio ta \ mij Mnrn '
10.25 - 12.35 ?.5n vo* î 18

925

M^NRLAND Lot? f Bail - 
2.20 5.19 - ft.20 — i rold Wind
in August ’ — 1.00 4.20 ■»*«."

©UTREMONT — Dirore* Italian 
Style” — 1.20 - 3.15 - 5 20 7.25 -
ft.30

PALACE — "The List of Adrian 
Messenger” — 10.20 - 12.30 - 2.45 
- 4.55 - 7.15 - 9.35

PAPINEAU — “Le dernier des Vi­
kings” — 1.10 . 4.35 - 8.00 — “Ab­
bott et Costello à Hollywood" — 
3.00 - 6.20 - 9.45.

PARISIEN - “Les 
Ville d’Avray” —
4.35 - 7.05 - 9 25.
9.40

PLAIE VILLE-MARIE — (Grande 
salle! — “SV’ — 12.00 - 2.20 - 
4.35 - 7.00 - 9.10 — (Petite salle» 
"Belle Antonio" — 12.55 - 3.00 - 
5.05 - 7.10 - 9 20

PLATA — ”La Petit Vagabond* — 
12 00 - 3.15 - (.20 • 9 45 “La Rot 
des Imbéciles” - 1 35 4 50 . 8 os

commence par ne resigner a 
leur sort, ils ont accepte le 
mensonge qui est le fondement 
de toute vie de couple. Nick 
est déjà un mort-vivant et Ho 
ney n'est pas sortie des lim­
bes puisqu’elle est demeurée 
enfant

Famille =r prison
La pièce ne se réduit pas, 

cependant, à une critique féro­
ce de la famille américaine 
Albee va plus loin. 11 voit la 
tragique solitude des êtres hu­
mains. A l’adolescence, tandis 
qu’ils sont en possession de 
tous leurs rêves, l'idéal qui est 
proposé aux jeunes Améri­
cains, c’est la vie de famille. 
Ils cherchent à briser les murs 
de leur prison et accueillent 
la compagnie d’un partenaire 
comme une bouée de sauveta­
ge. Mais la famille avec ses 
règles, ses lois, ses limites, ses 
obligations, érige une prison 
qui ne fait même pas oublier 
celle de la solitude foncière 
des êtres. Cette famille est 
l image même des rêves brisés 
el des illusions perdues. Elle 
illustre l’impasse à laquelle 
aboutissent, chacun de leur 
côté, l’homme et, la femme des 
milieux urbains. Et voilà laK 
surdité qui nous saute en plein 
visage.

Si les dramaturges qui ont 
précédé Albee ont tous traite 
du même sujet, ils n’aboutis 
«aient pas au même point 
Chez Tennessee Williams, c’est 
la violence qui est l’issue. Chez 
William Inge, le pathétique et 
la sentimentalité ne sont qu’un 
masque de l’illusion. Albee se 
rapprocherait davantage de ce 
qu’on appelle le théâtre de l’ab­
surde de Beckett et de Pinter 
si derrière les rires et les sar­
casmes il ne cachait des res­
sources inépuisables de com­
passion et de tendresse

Fils adoptif
L'ascension vertigineuse d’Al* 

bee à la célébrité n'a rien de 
surprenant dans un pays où les 
reuscites rapides sont choses 
courantes. Albee est un fils 
adoptif d'une famille très riche. 
11 semble que ses parents adop­
tifs ressemblent à tous les cou­
ples qu'il met en scène. Pèr» 
velléitaire résigné dont la viri­
lité est émasculée par une fem­
me autoritaire et envahissant* 
dont la conquête de l'homme 
ressemble étrangement à un 
acte de vengeance et d’expia­
tion à la fois. A sa mort, cet 
homme a laissé un vaste héri­
tage au jeune Albee qui n’a ja­
mais réussi à rester dans une 
école sans qu’il en soit renvoyé. 
Il a fait plusieurs métiers et 
c’est à l’âge de trente ans qu’il 
a écrit sa première piece, 
‘Histoire de Zoo”, qui fut jouée 

à Berlin avant d'avoir été ac­
ceptée par un metteur en scene 
américain.

La mère d’Albee na plus au­
cun contact avec ce fils qui n* 
semble jamais avoir pardonn* 
a ses véritables parents, qu il 
n a jamais connus du reste, de 
l’avoir abandonne.

Le succès d Albee hit aussi 
rapide que phénoménal. Cepen­
dant son importance et «à si­
gnification ne tirent pas leur 
element de force uniquement 
dans ses dons d'écrivain- Avec 
trois ou quatre autres jeunes 
dramaturges 'Jack Gelber. Ar­
thur Kopit, Jack Richardson), 
il est l'un des rares dramatur­
ges et écrivains américains de 
la jeune génération qui ait su 
non seulement capter les tor­
rents souterrains d’angoisse qui 
traversent l'âme américaine, 
mais aussi en donner un* ex­
pression percutante.

(Reproduction d'un article 
paru dans ”Franc*-Ob#*r- 
valeur” le 14 août).
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Les adolescentes
SUR le CHEMIN des ÉCOLIERS

NEW-YORK — Ce jer* bien 
lot la rentrée des classes, et 
les adolescentes qui repren­
dront le chemin du collège se 
rendront compte que l’engoue­
ment pour le style “petit gar- 
von’’ dure toujours

Dans une collection preseutee 
en avant-première à New-York, 
cette tendance était marquée 
mais avec un accent britanni­
que.

Les étudiantes américaines 
peuvent choisir les culottes et 
casquettes “Oliver”, et les cha­
peaux à la Sherlock Holmes, les 
vestes et manteaux de garçons, 
les jaquettes de chasse, le pan­
talon à revers et les bas aux 
genoux.

Les accessoires sont assortis 
é la même idée sur le plan ves­
timentaire, avec de* sac* en

bandoulière, des cravates “a? 
cof’, des cols enroules, et des 
chemises a boutonnage d’allure 
masculine

Les tissus, sauf pour les ro­
bes du soir, sont également em­
pruntés aux garçons. On voit 
des flanelles a texture rugueu­
se, des tweeds, des chandails de 
mohair, des manteaux en poil 
de chameau.

A l’automne, le campus sera 
égayé de couleurs brillantes et 
de teintes combinées, comme le 
rouge vin avec le rose, le bleu 
pâle ou le ton or, ou bien une 
nuance sarcelle avec le vert 
mousse et or

Allure militaire i
La maison de haute couture 

Onginala mettait également 
sur le marché des modèles 
convenant spécialement aux

adolescentes Ces dernières 
adopteront probablement le 
style militaire, l’uniforme d’of­
ficier avec les épaulettes et 
le corsage boutonné, les man­
ches militaires, les coutures 
en relief qui caractérisent plu 
sieurs manteaux de gabaraine 
de ce couturier.

Des bottes à la cheville, por­
tées avec des pantalons, ou de 
hautes bottes au genou, de 
même que des chapeaux “Fe­
dora" et casquettes, complc 
talent ce thème.

La maison Onginala pre 
sentait alternativement avec 
les manteaux de type mascu­
lin. un nombre égal de vê­
tements très ajustés mettant 
en valeur les charmes du sexe 
faible. Ces redingotes confec­
tionnées en lainage ou tweeds 
comportaient pour la plupart

le double revers, l’encolure 
ronde et les manches coupees 
a même le corsage.

Le matelasse noir ou blanc 
était utilisé pour les somp 
tueux manteaux du soir. A 
tout prendre, bien que cette 
collection présentait certains 
détails rappelant la garde 
robe de monsieur, la silhouet­
te des jolis mannequins qui 
faisaient voir ces créations, 
était indiscutablement fémini­
ne.

fl est certainement faux de 
prétendre que la mode des 
teen-agers est uniquement 
composée de "jeans ’, gros tri­
cots et chapeaux masculins. 
Ce marché de la mode est au­
jourd’hui un élément commer 
cial trop important pour que 
les manufacturiers aussi bien 
que les couturiers l’oublient.

Deux-pièces sport dessiné par Royal Casuals de Mont- 
réa. Pantalon et veste en suédine de couleur tan, 
corsage lacé. Chandail à encolure tortue Cet ensemble 
étiquette syndicale a été présenté à "La collection 
nationale" de Toronto, au début de l'été et est actuelle 

ment an vente à Montréal et dan* la province.

Sage-femme: métier 
dorénavant inconnu

ST-JEAN. T.-N. — Le role 
de la sage-femme aura bien­
tôt complètement d i s p a-r a 
dans les annales de Terre 
Neuve, car ses services sont 
de moins en moins en deman­
de depuis que Vile est devenue 
une province en 1949.

On y trouve maintenant 
l’hospitalisation et tous les 
avantages modernes.

Dans les avant-postes, on or­
ganise des maternités, et sou­
vent on enregiatre une dou­

zaine de naissances en 24 heu 
res. dans les petits hôpitaux 
privés. Parfois, un nouveau-ne 
est enroulé dans une couver­
ture et placé dans un panier, 
en attendant une couchette 
disponible.

Il y a quelques années, cha­
que centre communautaire 
comptait au moins une sage- 
femme à qui on faisait appel 
pour les accouchements.

En général, ces femmes 
étaient très compétentes et 
faisaient leur travail sans Vai- 
de d’un médecin ou d’une in­
firmière.

Mais, à present, leur rôle 
te limite i certaines région* 
complètement isolée*.

Huit des dix provinces canadiennes reconnaissent 
le principe d'égalité de salaires hommes-femmes

Québec et Terreneuve refusent 

ce droit aux femmes

iuxnr
de U Prêt» MMiilem»*

Huit des dtx prsvltsce* **"*- 
diennet possèdent un# législ# 
♦ion euvrière besé# sur le prin­
cipe que, è trevsil égal. I* 
femme doit recevoir un salai­
re égal. Meis ces lois sont- 
elles respectées?

Selon un relové de la Presse 
canadienne, Il semble que les 
organisations fémininos, è tra­
vers le pays, sont d'accord 
pour dira qua las lois aidont, 
mai* que beeuceup reste a 
être accompli.

Ainsi, olios notont quo Torre 
Nouve et Québec no possèdent 
pas da lois d'égalité de salai­
res, et voudraient voir cette ca­
rence éliminée,

Egalement, il tamble que re 
•ait toujours l'employé# ou' 
«oit obligé# d’angegar dos pro 
oàduras pour obtanir justice 
Parfois, it erainte da ranvoi 
*yff!t pour maintenir dae ce" 
ditions d'inégalité,

La rédaction do eortamos lois 
préoccupa las associations fé- 
mininot, ot réesmmont lo pre­
mise mlnistro Pearson requé­
rait lot avis do la Fédération 
eanadionno des Clubs de Fem­
mes d'Affsiros et de profession­
nelles.

CARENCES REMARQUEES
Les lois ds Colombie-Britan­

nique, du Nouveau-Brunswick, 
de l'Ontario •* de l'Ilo-du-Prin- 
ce-Edouard obligent les am 
eloyeurt è payer des salaires 
égaux aux femmee pour un tre 
«ail semblable i celui des hem 
me* «eeompli dan» un même 
etaWissamant

Salon ias forms* d» •s 'o! 
»édérs!a. oui «'eppüqu» 4 eh* 1* 
de ll.hAO tomme* employa** 
dans la* banques. !»* agença* 
de sommunleetien et les eh* 
mint ds far, un saisira égal est 
versé pour "dos emplois iden­
tiques".

Las mémos mots sont em­
ployés dans lot textes do la 
loi du Manitoba et do l'Alberta.

Dans un mémoire soumis au 
gouvernement, la Fédération 
demanda que ces mots soient 
changés pour eaux da "travail 
da type comparable".

Ella fit remarquer que I* 
formulation actuel!* est "une 
invitation directe è l'employeur 
pnur définir de façon melhon
né«e la* empleit, et loa défi­

nir d* tails façon qu’l!» *«r* 
tant du cadre de la lot".

Par axampla, not* la mémo! 
rt, une femme commit pout 
étr* payée moins char qu'un 
homme commis, parce que e#l- 
Ic-ci vend des blouses, des 
chandails et des vestes, alors 
quo celui-lè vend des crava­
tes, des chsmises et des sou- 
litrs. Leur travail ast d* même 
typa, mais non idantiqua.

PRINCIPE ACCEPTE
Salon Gregory MecGill, une 

Torontoise présidente de la Fé­
dération, lo princip* "è travail 
égal saisir* égal" gagne du ter­
rain. Selon *Ma, le» loi*, mê­
me ai on essaie da la» éviter, 
«ont un move" puissant pour 
brisar l'apposition è eos prln- 
«ipas,

PM* admet au# t'ageiitè de» 
»*«•* est "contra! r# aux atti­
tudes traditionnel!#* qua nous 
avons appris è adopter au Ca­
nada, *t qui proviannant d* 
l'époque où la femme canadien­
ne était sans connaissance tech- 
nique at professionnelle ..." 
mais elle ajouta qua "las con­
ditions ont changé".

LES HOMMES INTERESSES
Intérossant au premier chef 

let femmes, le lutte pour l'é­
galité des sexes est cependsnt 
* plut d'un titre passionnante 
pour les hommes.

L* livraison de juin de la 
ravue de l'Union des travail­
leurs du Taxtil# d’Amériau» 
nets que ce n'est un soeret 
pour personne que !■ pomonn#! 
féminin * servi S *hais»|k» la*
t«!*ir** hnmmet *1 dat
t*mm«*

Dan* las provîntes ou !«> 
lois entonnant la jarinclpa. Il 
exista également des moyens 
da fair* enquêta sur los viola­
tions. Las employeurs qui n* 
paient pas au moins la saisira 
minimum peuvent être mis à 
l'amende. Malt de* rapports da 
partout au pays indiquent que 
les cas sont rares où la dispute 
se rend iusqu'à la Cour.

Le fait que bien peu de cas 
de discrimination à l'endroit 
des femmes soient notés, en 
amène quelques-uns è se de 
mander si dans la plupart des 
cas l'employée ne craindrait 
pas da taira état d'actea illé­
gaux.

"Un individu pout faeliomont 
être victim* de pressions énor­
mes," note Mlle Margaret Far- 
guson, présidante du Conseil 
des Femmes ontarionnos, ajou­
tant qu* depuis des années ton 
Conseil demande au gouvarne- 
ment qu* toit présentés uns loi 
permettant à un* association 
de loger des plaint** au nom 
d'un individu.
LA LOI MANQUE SON BUT

Dana la provinca d* Québec, 
une des deux seul** provinces 
où I* princip* du saisir* égal 
n'ast pas reconnu dani las lois, 
un porto-paroi* du ministère 
du Travail déclarait qu* la loi 
du saisir* minimum na fait pa* 
d* distinction ontr* employé* 
tt employé*», mais qua soft* 
distinction était ordinairement 
faite au court des tractation* 
•yndicalea-patranalee

iel*« M- lesnar, gerant #é 
néral d* l'Union intornationa- 
■a des auvrièrat du vétamant 
féminin, è Montréal, la loi du 
salaire minimum minque sou­
vent son but.

"Elle est contourné*, ot los 
traveiliours exploités, perticu- 
lièrement dans les domaines 
de le lingerie pour onfants où 
est employé* un* mein-d'oeu- 
vr* d'origine étrangère qui 
ignore souvent le législation".

Québec est divisé en deux ré­
gion quant eux salaires mini­
mum: la zona 1, call* du Grand 
Montréal, la zone II, lo rtst* d* 
la province. Dent le première, 
les salaires minime vent d* é4 
è 70 eonts l’heur*,- dans la •* 
aende. «ta AO * M

FEMMES
HOMMES

34 L’MRUM 
19 L’HEURE

* Terre-Neuve, seul# pravin 
«a 4 avoir établi da* taux diffé­
rants peur hommes et fammat, 
la talair* minimum ast da 35 
cents l'haurc pour una famm* 
et d* 50 cants pour un homme.

La Fédération torra-nouvien- 
n* du travail déclara qu* de­
puis des années alla réclama 
un salaire minimum porté à 
$1.25 pour les hommes, qu'en 
outre elle réclame l'edoption 
du principe "salaire égal pour 
travail égal."

Dans deux provinces, l'll*-du- 
Prince-Edoutrd et le Nouvelle- 
Ecosse, les salaires minim* 
s'appliquent seulement eux 
femmes.

A» Nauvaau-Brunawlelr, *» 
lair* minimum pour loa om 
ployé#* d'hètola ot do restau­
rants: 55 conta do l'houro; pour 
los autres, 60 conta. Pour lot 
hommos, lot soult salaires mi­
nime sont d* 65 cents l'heure 
pour les ompequotours do pois­
son, ot de $1.05 pour loa tra­
vailleurs forestiers.

Dans l'Ontario, un minimum 
pour lot fommea est de ES et* 
alors qu'il oat d* $1 pour les 
hommes aeuf dans le conatruc- 
tien où il oit do $1.25.

PROTESTATION*
FEMININES

Loa organisations féminin#-» 
antariannas demandèrent au 
gouvernement des oxpliaetien» 
sur eett# Inégalité. On leur sa­
tura qu'on mars prochain, la* 
salaire» des femme* auralan* 
rejoint la niveau d* eaux dae 
hommes. Depuis 1923. l'Onta­
rio avait un salaire minimum 
d* 67 cents pour los femmes, 
ot M. Rowntrae, ministre du 
Travail do cotto provinca, o as­
suré qu* loi taux nouveaux ta­
raient étendu* progressivement 
è tout* la province; actuelle­
ment, lia sont confinés è la ré­
gion Induttriallsé* d* l'Onta­
rio.

Dans les quatre provinces d*
i Ouest, las lois s'appliquent 
sans distinction aux hommes et 
eux femmes.

Le Menitebe possédé un mi­
nimum d* éé cents dent le* 
centre* urbains et d* 61 cents 
dans le* région» rurales. L* 
g«uv*>-n«ment envuags aetuoi 
lament una Haussa da neuf 
rant» suggéra* par la commis 
•lan du salaire minimum

L* Saskatchewan a un mini­
mum d* $34 par semaine pour 
eaux qui ont plus d* Il ans at 
qui résidant dans las villas, $32 
dans la restant d* la province.

En Alborta, $30 par somain* 
dans ias agglomérations do 
moins d* 3,000 d* population, 
$34 pour cellas qui ont plus 
d'habitants. Des tarifs un peu 
inférieurs s'appliquent aux tra­
vailleurs de It ans et moins.

En Colombia - Britanniqut. 
una loi de 1953 établi* le sa­
laire minimum è *1 l'heur* 
peur lot menufecturos ot in­
dustries, 75 cent* peur le* bu 
peaux.

Connaissez-vous 
l'écrevisse 
Scandinave !

C’est dans une atmosphère 
de gaiete et de franche cama­
raderie où le vice-consul de 
Suède à Montréal, M. K. E. 
Anderson et son épouse 
avaient pris place, que dés re 
présentants de Norvège, Suède 
et Finlande, recevaient, lundi 
soir.les journalistes pour inau­
gurer la Semaine Scandinave 
actuellement en cours à VH6 
tel Windsor de Montréal.

L’attraction av menu était 
/’écrevisse Scandinave, hors 
d oeuvre de luxe, qui (irait été 
transportée vivante par la voie 
des airs par la Société aerien 
ne Scandinave, depuis la Fin 
lande, spécialement pour cette 
semaine Scandinave. Ce déli­
cieux crustacé servi nature 
après avoir été bouilli jusqu’à 
ce qu’il devienne rouge vif • 
comme le homard ■ se consom­
me avec du pain français beur 
re et s'accompagne de joyeuses 
lampées d’Aquavit danois 
(eau-de-vie) ou de btére froids

Si cous ovex envie (t'essaye- 
ee hors d’oeuvre de eh ois 
deux solutions s’offrent à voue 
a) visiter l'exposition scand- 
nave qui a lieu présentement 
h Vhdtel Windsor à Montréal, 
«T fréquenter l’une des salles 
h-manger de VMtel qui ser­
vent ce plat typique de Ftnlan 
de, mtrmwable dans notre 
pays: h) faire des réservation! 
h la. ligne aerienne Scandinave 
et vous payer le lure d’un vay 
age en Norvège, Finlande, Do 
remark ou Suède lors de vos 
prochaines vacances

MM Finn Hagen Hanson et. 
Guy Hotte, représentants de la 
ligne aérienne au Canada nous 
affirment que les voyages en 
paye Scandinaves deviendront 
de plus en plus fréquents dèi 
l’automne prochain. Afin ds 
les faciliter, la SAS inaugure 
ra le S novembre prochain un 
vol sans escale Montréa' 
Copenhague. M. Hotte nous si 
gnal* que la majorité des voit 
apeure pour la Scandinavie

mswaii**iMww'MiiiimsiiiiPii»*ww>im»»io*—i*

Violente politicienne 
britannique

LONDRES — La lougueus» 
Bessie Braddoek s'est portée a 
la défense d'Herbert Stratton 
35 ans. oui brigue les suffrage;

four l’obtention d’un 
arloment

sont des couples canadiens- 
français qui en sont à leur trot 
même ou quatrième voyage en 
Europe. Après avoir visité 
Paris, Rome, Milan. Madrid, ils 
songent à aller découvrir .le 
confort et les réalisations so­
ciales d’avant-garde des pays 
Scandinaves. Le direct Mont­
réal-Copenhague se fera en 
neuf heures.

X C.

Pardessus croisé en shetland bourru TERCRYL brun d« 
Moreau. Doublure de manteau et jupe de même tissu, 
couleur sable Création Wébé : chapeau |ean Barthet.

n A T R. INVITATION LIEU
21 soft! Pique-nique annuel des Parcs et Terrains de jeux de 

la métropole de 10 h. du matin a 6 h. du soir. Jeux 
de groupes, joutes inter-districts, tournois, course», 
danses de folklore. Tirage au sort des bicyclette» 
Départ vers 6 h. 45

fl» Ste-Hélana

11 septembre Revue de mode et champagne, au plus nouveau sa­
lon de modes de Montréal, chez Marie-Paule, 420 rue 
Bonsecours. Cette revue est organisée par les Dame* 
auxiliaires de l’Hôpital Marie-Enfant. Billets et ren 
saignements: Mme Pierre Delagrave, VI. 4-6849.

42(1 ru* Bonsecours

Cours: Le studio ouvre ses portes à toutes les femmes ou 
jeunes filles qui désirent apprendre à habiller leur» 
enfants ou à faire leurs propres vêtements.
Le* leçons se donneront le soir, une foi* par semai­
ne, les lundi, mardi ou mercredi en français ou en 
anglais de 7 h. à 9 h. Renseignements: WE. 3-3566.

1462 Gu>.

15 août an
1er septembre

Les religieuses de la Congrégation de N.-Dame de 
l’école des Arts et Métiers donnent avis à leurs élè 
ves que les inscriptions se font du 15 août au 1er 
xeptembre. Cours de décoration d’intérieur, de de» 
»in et peinture, d’émaux, de joaillerie, de mosaïqu# 
de peintura sur porcelaine, etc. Renseignement»: 
R42-4379,

*432 rue Stsnta»

13 an l*
•eptembr»

Voyage

Dixième eonlerencs annuel!* da l’Institut canadien 
de* Affaire* publiques organisée avec le concours da 
la Société Radio-Canada Renseignements: 845-5831
“ELEGANCE ET PLAISIRS D’EUROPE", tel est la 
thème d’un voyage de type nouveau, organisé con­
jointement par la maison Morgan et la ligne aérien 
ne Swissair et les Voyages Foster. Visite de salon» 
de haute couture, d’esthetique, relais gastronomique, 
etc. Renseignements: VI. 4 1513, poste 483

Wô*e PsMree

la couture chez soi

siege au

Mme Braddock, de Liverpool. 
est député travailliste au Parle 
ment. Elle a déjà brandi des 
pistolets à air comprimé pour 
illustrer un cas à la Chambre 
des Communes, interrompu le 
président pour être ensuite 
rappelée à l’ordre, gagné son 
point pour emporter son sac a 
main au Parlement, et porte 
plainte contre un députe qui 
l’avait poussée de façon peu 
élégant*

Cette loyeust femme aas»s 
corpulente est ê£ee da 61 an»

Son protege M Stratton » 
*»« condamne a 13 mois de pr 
son, pour avoir causé volontai­
rement dommage à une voiture 
et qui n empêche pas sa candi 
datura dans la circonscription 
da Stratford-sur-Avon, dont le 
aiège au Parlement est libre de­
puis la démission de John Pro- 
tumo. L'électorat dans la ville 
natale de Shakespeare, est en 
faveur du candidat conserva 
leur, le journaliste Angus 
Maude.

M. Stratton a écrit a Mme 
Braddock, disant qu’il n'avait 
pu obtenir une libération con 
ditionnelle. pour s'occuper de 
sa campagne électorale

C’eat alor* que Bessir » i-i> 
eolu da prendre an main le ras 
d* Stratton

9

CITE DOUTREMONT
STENO - DACTYLO BILINGUE
jeune fille bilingue pour travail general do 
bureau Faire la demanda d'emploi par écrit 
à l'Hôtel de Ville d Outremont, 543 Chemin d« 
la Côte Ste-Catherme. è l’attention de l’Inge 
meur Administrateur.

Armand GAGNON
Ingénieur Administrateur

i e^vN^m,

Vous partai *r vacances? 
Vous avez envie d une nou­
velle toilette? Une après-midi 
vous suffira pour tailler et 
coudre cet ensemble, robe et 
boléro. Le patron imprimé 
no 9367 est offert pour les 
Uilies 10, 12. 14. 16 et 18.

La grandeur 16 requiert 2% 
verges de tissu de 39 pouces 
de largeur pour la robe et 
m verge pour le boléro

Ce patron est en vente au 
prix de .50 au Service des 
Patrons, Le Devoir, 434 est. 
rue Notre-Daure. Les comman­
des doivent être faites par 
écrit, très lisiblement avec 
mesures et numéro exacts, en 
ayant «om d'inclure »n bon 
d« pnat*. '

LUNCH. DÎNER. ThI ET COCkTAiL* 
Csfé-terrasM nouvallamont décoré

SERVICE DE STATIONNEMENT
PREPOSE AUX AUTOMOBILES A L'ENTREE

HOTEL RITZ CARLTON
HMMMiifllliîiltf'k4IMbMilt>4^lÉkM‘ti4iilii> «Nv
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Alliance Crédit (Corporation acquiert le contrôle de Credit Inter-Cité Inc

financierspotins
M y «valt animation hiar tur 

la Bouraa da tondra. Wall 
Strvat paraistait irrégulièra 
mpnt plut faibla, fandit qua 
Ton notait un ralliamant tar­
dif hiar tur not Bourtat da 
Montréal at da Toronto.

■ O -
C'. fut la lèra foil hiar da- 

puit la 7 août, qua l'on compta 
plut de portât qua da gaint 
tur la Bourta de N.-Y. La 
moyanna dot induttrielt da 
DJ clôtura 1.S4 pointt plut bat 
* 717.27.

■ O -
Au dira du tecrétaire du 

Trétor Hat E.-U., "l'adminit- 
tration da Wathington tarait 
prêta é contidérar certaine 
exemption da ta taxa d'égali- 
tation det taux d'intérét, pro­
potée contra lot valaurt det 
entrapritat à l'étranger, con­
trôlée! par lai Américaint"; 
ce qui tarait une mince com- 
pantation, d'autant plut qu'il 
a'ett ampratté d'ajouter que 
"let emprunt! canadiant tur 
la marché de N.-Y. diminue­
ront, même an dépit da cer­
taine concattion contantia". 
C'en ait attot pour expliquer 
cependant la regain tardif da 
not valaurt internationale!.

-O-
Salon certain obtarvataur du 

marché, ce dernier tembla 
avoir adopté une attitude da 
prudence. Tant qu'il n'y aura 
pat quelque chota da plut 
concret au tujet du renvoi aux 
calendet gracquat da la grève 
det cheminot! américaint, pré­
vue pour la 29 courant, Wall 
Street ne tarait guère animé.

• O -
La département du commer­

ce de Wathington rapporta 
que le revenu partonnal aux 
E U. la moit dernier était au 
taux annuel da $464,300,000.- 
000.00 Qu'il ta maintienne et 
let affairai t'an rattantiront 
favorablement.

-O-
La nomination du tuccat- 

teur de M. Eric Kierant pren­
drait du tempt, «'il faut en

croira dama rumeur. Comme 
il ne manqua pat d'hommat 
qualifiét pour ce poita chez 
nout, faut-il en conclure qu'il 
y a embarrat du choix 7

-O •
L'Attociation det Manufac- 

turieri «•anadient vient da pu­
blier l'édition 1963 du "Ca­
nadien Trade Index". Cet 
annuaire de cette importante 
attociation ait dittribué au Ca­
nada et dent la monda entier 
depuit 1900 en vue de contri­
buer è la mite an valeur da 
l'induttrie canadienne, tant au 
payt qu'è l'étranger. Il va 
tant dira qu'un tel volume ait 
da nature è intérester gran­
dement not hommat d'affai- 
rat et même not conttruc- 
taure at not financier!.-O-

La prétident da la Bourta 
de Toronto a déclaré, hiar, 
que "la Bureau det gouver. 
naurt avait approuvé l'établit- 
tement la plut tôt potiible 
de facilitéi ipécialet pour let 
tramactioni entre acheteur! et 
vendeur! américain! tur det 
valaurt canadiennet, afin de 
leur éviter la taxa-da 15% 
propotée par Wathington". 
Det détalli a ca tujet tarent 
rendu! publict aujourd'hui ou 
demain. Il eit regrettable que 
M. Kierant ait démittionné tl 
vite, car, il aurait certaina- 
mant annoncé un projet qui 
aurait permit à la Bourta lo­
cale da ne pat t'an laitier 
impoter par Toronto, d'autant 
plu* que certain* ont déjà 
prétendu que "la création que 
vaut la villa Reine tarait un 
non tant"... que l'on t'am- 
pretta da la prouver pour da 
bon ..,

-O-
The Canada Permanent To­

ronto General Trutt Company 
a notifié let Bourtat de Mont­
réal et Canadienne qua The 
Canada Toronto General Trutt 
Company avait changé ta rai- 
ton tociala en celle da Cana­
da Permanent Trutt Company 
et ca nouveau nom entrera on 

vigueur le 21 août 1963.

commentaires sur >

L’-A-OTU^I-jITE 
.. Einsr^L^OIEFlE

Bon semestre pour la Northern Telephone Ltd
La Northern Telephone Limited vient de rendre public un 

rapport bilingue sur se» activités durant les 6 mois terminés le 
30 juin On y lit sous la signature de M. W. McKelvie, son pré­
sident, ce qui suit:

"Les revenus de la première moitié de 11X13 à 22.1 sous par 
action commune représentent une augmentation de 6 9 sous sur 
la période correspondante de l’an dernier. Généralement, l’état 
d’un marché favorable et les revenus de la défense nationale 
«ont principalement responsables de cette hausse.

L’industrie minière dans notre territoire continue à s’ac­
croître. Au Québec, une ligne de téléphone de 130 milles vient 
d’étre complétée entre Amos et le Lac Matagami. Eventuelle­
ment, ce réseau desservira aussi la région de Joutel. Il y a aussi 
d’intenses explorations au nord de Sault-Ste-Marie où nous som­
mes à préparer les travaux pour leur donner un service tempo­
raire. lai mine de fer au sud de Kirkland Lake est maintenant 
desservie par votre compagnie. l,a région de Cobalt qui fête 
cette année son soixantième anniversaire est très active en dé­
veloppement et en production. Aussi la région de Gowganda 
connaît un essor nouveau.

Vous aurez déjà été avisé que les dividendes ont été aug­
mentés de 18 sous à 20 sous par année. Ceci a été fait afin de 
rendre les dividendes plus compatibles avec les revenus tout en 
allouant que des montants substantiels soient transférés au 
compte des surplus.”

Ce dernier compte figurait su 30 juin 11)03 à $168.700.00, à 
rapprocher de $83,169.00 seulement au 30 juin de l’an dernier. 
Cela augure bien pour les dividendes futurs, en dépit de l’ac­
croissement récent du dernier dividende.
Pacific Petroleums Limited consent des options 
i set dirigeants et employés-clé

Pacific Petroleums Umited a avisé la Bourse de Montréal 
que des options additionnelles ont été consenties à 2 officiers 
ainsi qu’à deux employés clé de la compagnie, leur permettant 
d’acheter un total de 14,000 actions à $15.26 l’action, suscepti­
ble d’être exercées eur une base cumulative, à raison de 10%, 
le 1er mai de chacune des années de 1962 à 1971 inclusivement 
et ces options expireront le 17 avril 1972.

En vertu d’une résolution des administrateurs de la com­
pagnie en date du 2 août 1962. et approuvée par les actionnai­
res lors de l’assemblée annuelle qui eut lieu le 16 avril 1963, 
250,000 actions additionnelles furent mise de côté pour l’octroi 
d’options, de temps à autre, à des officiers et employés-clé de 
I entreprise à un prix qui ne devrait pas être moins de 90% 
de la valeur au marché des actions à la date où l’option sera 
consentie et susceptible d’être exercée sur une base cumulative 
dans le* 10 ans. suivant la date de l’octroi de la dite option Des 
option* ont été consenties à ce jour à 2 officiers-employé-clé, 
couvrant un total de 6.000 actions à $13 25 chacune et à un 
troisième officicr-employè-clé, sur 3.000 actions à $11.95 l’action,

Le 35e rapport annuel de David & Frère Limités 
reflète les hausses de prix du sucre et de la farine

David A Frère Limitée a fait parvenir à ses actionnaires 
hier le 35e rapport annuel de ses activités, couvrant l’exer­
cice clos le 31 mars 1963 Son président et directeur général M. 
L K Philie, 1 s c , d sc.com.. y declare ce qui suit:

l-a continuation du programme de diversification et d’a­
meliorations. commencé il y a trois ans, s’est traduite cette an­
née par des immobilisations s’élevant à $558,583. Tous les pro­
jets étant terminés, l’exercice en cours ne prévoit que des in­
vestissements courants et minimes.

Iji mise en marche des nouvelles fabrications a. comme 
prévu, augmenté temporairement le coût ries opérations De 
plus, les bénéfices ont été considérablement affectés par la haus­
se du coût du sucre et de la farine, surtout de celui du sucre. 
Comme nous employons de grandes quantités de ces deux ma 
tières premières, nous avons dû augmenter no* prix de vente à 
diverses reprises Si le volume se maintient et si les prix de ces 
deux produits se normalisent, ou même *e stabilisent, la situa 
tion s’améliorerait grandement

Pour ces raisons les benefice* de l’année, aorè* déduction 
de* fr iis de fabrication, de vente et d’administration, «ont en di­
minution. de $769.058 à $64’’,759

La reserve pour depreciation est passe» da $259 475 à $279,- 
874 et l’impôt de $218.822 à $173,170

A cause des investissements considérables 1« fonds de rou 
lement était réduit à $683 112 au 31 mars 1963

! es négociations, pour le renouvellement de la ronvention 
de travail avec nos employés, durent depuis plusieurs mois. 
Nous en sommes actuellement au stage de rarbilrage et nous ne 
savons s’il pourra y avoir entente.”

Cn coup d’oeil sur le bilan de David A Frère Limitée au 31 
mars 1963 révèle que sur un actif global de $5.798,014 compara­
tivement à $5.186.041 à la fin de l’exercice financier precedent, 
les disponibilités figuraient à $1.794,334, à rapprocher d’un pas­
sif exigible de $1,111.222. d’où le fonds de roulement précité, 
moindre qu’antérieurement, vu qu’alors l’actif disponible était 
de $1,460,405, contre un total d’exigibilités de $498.644 seule­
ment. 1-es actionnaires ne doivent pas s’en faire avec la contrac­
tion accusée du côté du capital net d’exploitation, vu que le 
dernier exercice laissait voir des benefices accumulés au 31 mars 
1963 de $2.321.863.00. contre $2.314.468 00 au 31 mars 1962 et 
cela après les paiements des dividendes sur les classes A et B 
C’en est assez pour s'attendre à la réélection des administrateurs 
pour le prochain exercice financier, lors de rassemblée annuel­
le qui aura lieu incessamment. Comme on sait, les actions de 
cette entreprise québécoise de la classe "A” sont inscrites sur 
la liste des valeurs de la Bourse Canadienne el elles ont varié 
cette année entre un bas de 48 et un sommet de 46 au regard 
d un bas de 45Vt et d ur aonunet de 46.02 l’an dernier.

MARCEL CLEMBNT

Imperial Tobacco Co 
of (anada Limited

Déclare 2 dividendes

A une réunion des adminis­
trateurs, Imperial Tobacco 
Company of Canada Limited 
tenue ces jours-ci, les dividen­
des suivants, payables lundi, 
le 30 septembre 1963, aux ac­
tionnaires inscrits a la ferme­
ture des bureaux vendredi, le 
30 août 1963, ont été décla­
res:

Un dividende intérimaire 
(no 254) de quinze cent» (150 
par action sur les actions ordi­
naires libérées de la compa­
gnie.

Un dividende semi-annuel 
(no 103) de trois pour cent 
(3%) sur les actions privilé­
giées libérées de la compagnie, 
portant intérêt au taux de six 
pour cent (6%).

Dividendes
Canadian General Securi­

ties Ltd., actions de classe A, 
25 cents, actions de classe B, 
25 cents, le 16 septembre, en­
registrement le 30 août.

The Dominion of Canada 
General Insurance Company, 
42 1-2 cents, le 15 octobre, en­
registrement le 30 septembre.

Traders Finance Corpora­
tion Ltd., actions ordinaires 
des classes A et B, 20 cents, 
actions privilégiées a 41» pour 
cent, $1.125à.

Actions privilégiées à cinq 
pour cent, 50 cents, le 1er oc­
tobre, enregistrement le 6 
septembre.

Waterous Equipment Ltd., 
20 cents, le 16 septembre, en­
registrement le 30 août.

Canada Permanent Mortga­
ge Corporation, 50 cents, le 
1er octobre, enregistrement le 
13 septembre.

Giant Yellowknife Mines 
Ltd., 15 cents plus 10 cents, le 
27 septembre, enregistrement 
le 30 août.

Loblaw Incorporated, ac­
tions ordinaires, 10 cents, en 
devises américaines, le 31 
août, enregistrement le 21 
gistrenrent le 14 septembre.

Robinson. Little and Co. 
Ltd., actions ordinaires, 20 
cents, le 30 septembre, enre- 
août.

Nouvelles minières
Le dernier bilan de Zulapa 

Mining Corporation, publié ré­
cemment et établi au 30 juin 
11X13, indique que la société 
avait, à cette date, des dis­
ponibilités de $125,901 et des 
exigibilités de $2,478.

Pour l’année financière 
terminée le 30 juin 1963, le 
déficit se totalisait à $1.432, 
923 au regard de $1,420.869 
au 30 juin 1962 

Selon le président de la so­
ciété, les recherches géologi­
ques sont prometteuses

Il a précisé que les fora­
ges au diamant effectués sur 
les concessions de la compa­
gnie, au lac Réserve, près de 
Kurt Hope, fournissent de 
nouvelles preuves de la possi­
bilité de dépôts important» 
d’or à cet endroit.

La société minière Kay La­
ke Mines avait, le 31 décem­
bre dernier, des disponibilités 
liquides de $307, et des comp­
tes à payer et frais accumules 
de $14,189, selon les derniers 
états financiers qui viennent 
d'être rendus publics.

La compagnie détient ce­
pendant des participations 
dans d’autres compagnies, 
dont la valeur totale du mar­
ché est de $77,863.

Nomination 
à la SOCIÉTÉ Df 

FIDUCIE DU QUÉBEC

M. JEAN-MARIE COUTURE

Ls Société d» Fiducie du Qué­
bec, entreprise ettociée eu 
Mouvement Detjardint, est 
heureuse d'ennoncer le nomi­
nation de M. Jean-Marie Cou­
ture au poste de directeur 
général.
La siège tociel de la Société 
est situé dent l'édifice La 
Sauvegarde 152 est, rue No­
tre-Dame, Montréal.

Obligations d'épargne 
du Canada, série 1963 
annoncées sous peu

Celles de 1962 ne seront plut 
en vente le 31 courant

OTTAWA — L’honorable 
Walter L. Gordon, ministre 
des Finances, a annoncé hier 
que la vente de la série de 
1962 d’Obligation-s d’épargne 
du Canada sera discontinuée 
le 31 août 1963. Les comman­
des placées avant le 31 août 
qui comportent des disposi­
tions de paiement différé ne 
sont pas atteintes. Cette décla­
ration est conforme aux con­
ditions de l’offre où il était 
stipulé que le ministre des 
Finances se réservait le droit 
de discontinuer la vente de la 
série 1962 des Obligations 
d’épargne du Canada à n’im­
porte quelle date après le 15 
novembre 1962.

M Gordon a annoncé égale­
ment que le gouvernement 
avait encore décidé d’offrir 
une nouvelle série d’Obliga- 
tions d’épargne du Canada en 
octobre et a ajouté que les 
détails en seraient rendus pu­
blics en septembre.

Bourse de Londres
Transactions limitées

LONDRES —Les transactions 
étaient limitées au début de la 
séance de la Bourse de Lon­
dres, hier, mais un regain s’est 
manifesté vers la fin de la sé­
ance.

Les valeurs de tout repos ont 
encaissé des pertes et les titres 
cotés en dollars étaient pour la 
plupart en baisse.

Parmi les titres canadiens. 
Hiram Walker et Imperial Oil 
ont fléchi d’un point tandis que 
Algoma a gagné l’équivalent à 
94 Des pertes de 3-4 de point 
ont été encaissées par Trans- 
Canada Pipe Line, B.C. Power, 
Consolidated Paper et Interna­
tional Nickel.

Les banques canadiennes ont 
continué à fléchir.

À noter...
La C.S. d'Arvids, celle de 

Renaud, celle de Chomedey, 
celle de St-Lambert, celle de 
Lauzon, et celle de St-Martin 
emprunteront tous peu,

-O -

Stairs Exploration A Mining 
Co. Ltd a fait savoir é la 
Bourse Canadienne qu'en ver­
tu d'un accord de touteription 
et d'option, Walwyn Stodgell 
A Co. Ltd, au nom d'un client, 
s exercé le 19 août, ton op­
tion par vertement tur 100,000 
actions è $1.75 l'action et 
paiement a été fait è la com­
pagnie. L'option qui reste tur 
100.000 action* è $2.50 a été 
annuléa.

• O -
Il aurait procédé, au début 

de cat automne, au finance­
ment det dettes de plusieurs 
de not hôpitaux par un impor­
tant syndicat, comprenant la 
majorité da nos maison* da 
valeurs de placement. Il t'agi­
rait d'una émittion nouveau 
genre, avec probablement ga- 
rantie da l'Etat du Québec 
quant au capital et aux inté­
rêts; ce qui rendra let valeurs 
offertes particulièrement inté­
ressantes pour notre monde 
det épargnants, toujours an 
quêta de bonnet valeurs de 
placement, d'autant plut que 
let titres spéculatifs «ont plon­
gés dent un calma léthargique 
depuis dat semaine*.

• O ■
Mnunt Pleasant Minet «li­

rait réparé une minér elltatlon 
d’étain de 10 pied* d» large 
tur «a propriété da comté 
Charlotte, au N B.

-O-
Hardee Farms International 

Ltd a accusé une perte nette 
de $731,704 eu court de l'exer­
cice clot le 1er juin, au re­
gard d'une perte de $197,614 
l'année précédente.

• O
General Motor* Acceptance 

Corp. of Canada Ltd a vu ton 
revtnu net durant le 1er se­
mestre et e«t équivalent é 6.33 
l'action vt $7.84 durant la 
périeda correspondante l'an 
dernitr.

• O -
La darnière lista da sugges­

tions comma placement, pu­
bliée par La Maison Bienve­
nu Limitée, laitte voir det va­
leur* comportant de* rende­
ment* variant «ntr« S.75S et 
(.63%.

Royal Securitie* Corporation 
Ltd vient de publier une étude 
»ur Revel*toke Building Mate­
riel* Ltd, dont le court det 
opérationt est en train de 
baisser et dont le* recettes 
excéderaient $1.00 l'action par 
année.

- O -
Perspective, publiée par Cal­

vin Bullock, traite de l'indus­
trie det contenants et de l'em­
paquetage dent ton numéro 
du moit courant.

- O -
Combined Metal Minet lait­

te voir un actif de $776,346.85 
au 31 mars 1963, talon le rap­
port annuel rendu public hier.

-O-
574,532 actions ordinaires 

additionnelles, d'une valeur 
au pair de $2.50 chacune, d'in­
ternational Utilities Corpora­
tion, ont été inscrites sur la 
liste det valeurs de la Bourse 
ds Montréal è ton ouverture ’ 
le 20 août, tout réserve d'avis 
de leur émittion en échange 
det actions en cours de 
Goteas-Larson Inc. at da 4 en- 
treprite* da navigation, affi- 
Méat.

-O-

Lat emprunts collatéraux, 
contractés par let firme* mem 
hret det Bourses d» Mont 
real et Canadienne atteignaient 
le. $27.556.874 00 le 31 juil 
le* 1963, è rapprocher de $24.- 
909,386.00 é le fin de juin de 
celte année et au regard da 
$18,033.430.00 é U fin de juil 
let da l'an derniar.

-O
La Bourta Canadienne e re 

<u avit d Associated Arcadie 
Nickel Corporation Ltd, d'un 
prolongement de 30 jours tur 
la date d'achat det 100,000 ac­
tion* qui restent tur l'option 
par versement due le 28 juil­
let, conformément è l'accord 
de souscription et d'option 
conclu avec Oavidton A Co et 
ettigné è Gairdner A Corn 
pany, Limited.

•O-
Equity Exploration! Limited 

a donné avit è la Bourta Ca- 
nadienna qu'en vertu d'un ac­
cord de touteription et d'op 
tion, John Frame A Company, 
an ton proprt nom, a exercé 
le 16 coût l'option par verta 
ment aur 100,000 actions é 
1$ at* at paiement a été fait 
à le compagnie, 1

Actif, à $20,500,000.00
M. Jean Thérien, prétident de ALLIANCE CREDIT CORPO 

RATION, annonce que la compagnie vient d'acquérir la majorité 
det actions en circulation datte "A" et "B" de Crédit Inter-Cité 
Inc. Cette société dont let intérêts sont ainsi vendus, exerce 
un commerce similaire à celui de Alliance Credit toit, le finan­
cement de contrats de ventes à tempérament résultant da l'achat 
d'automobiles, appareils domestiques, équipement commercial 
et industriel etc. L'actif total de Crédit Inter-Cité était au 31 
juillet de $2,647,997 dont $2,564,436 d'effet* à recevoir; tes em­
prunts totaux ta chiffraient à $1,847,000 alors qua ton capital- 
actions et surplus étaient de $471,045.

M Thérien a précisé que cette acquisition n'affectera nulle. 
mant la mode d'opération de Crédit Inter-Cité; le siège social 
da cette subiidiaira demeurera a St-Hyacinthc et les clients 
d* le tuccurtele, de même que celle de Beloeil y retrouveront 
les mêmes services et la même attention.

Cette acquisition porte l'actif total de Alliance Credit é 
plut de $20,500,000 et ton nombre de tuccurtales te trouve aug­
menté a 8. On tait déjà qua Alliance Credit possède det bureaux 
é Sherbrooke, Drummondville et Victoriaville en plut de trois 
bureaux é Montréal.

L'avenir de Tindustrie de l'auto
Ventes records prévues pour cette année et 

1964 serait intéressant

A moins que les prédictions 
faites par les économistes ne 
soient complètement erronées, 
il appert que l’industrie auto­
mobile américaine connaîtra, 
en 1964. une autre très bonne 
année au point de vue ventes. 
S’il en est ainsi, ce sera un 
précédent historique, car ja­
mais cette inductrie, toujours 
du point de vue des ventes, n’a 
connu trois bonnes années de 
suite. Et ce précédent effacera 
du même coup un autre record 
établi cette année.

En effet, il semble bien que 
l’année 1963 soit en voie d’éta­
blir un record de tous les 
temps en ce qui concerne les 
ventes, qui atteindront, selon 
certains, près de 7.5 millions 
d'unités, ce qui serait un peu 
plus que le record de 7,467.000 
établi en 1955. Ce sera la pre­
mière fois cette année que l’in­
dustrie de l’automobile con­
naît deux bonnes années de 
suite sur le plan des ventes.

L’ensemble des économistes 
prévoit que le volume des ven-

Marché des bestiaux
MONTREAL. — Les prix 

étaient légèrement en baisse ce 
matin sur le marché aux bes­
tiaux de l’Est en raison d’arri­
vages accrus. Les transactions 
étaient lentes et la demande 
bonne.

Les arrivages s'établissaient 
comme suit : 218 bovins, 109 
veaux, 7 porcs et 17 agneaux 
et moutons.

Les génisses de qualité 
moyenne ont rapporté $18.25 à 
$19 et les communes se sont 
vendues de $13 à $16. Quelques 
vaches moyennes ont rapporté 
$17, les communes, de $13.50 
a $15 et les sujets destinés à la 
mise en conserve, $7 à $13.

Les bons veaux se sont ven­
dus de $26 à $29, les moyens, 
de $24 à $25 et les communs, 
de $19 à $20 et quelques veaux 
du printemps ont rapporté de 
$13 à $14.

Il n’y a pas eu de vente de 
porc, agneau ou mouton.

Cours des changes
Afrique du Sud. rand 1.52
Allemagne, DM .2720
Angleterre, livre .S OS1/*
Argentine, peso .0082
Australie, livre Aust. 2.42% 
Autriche, schilling .0421
Belgique, franc .0217%
Brésil, cruzeiro .0019
Chili, escudo .3757
Danemark, couronne .1567
Espagne, peseta .0182
France, franc .2211
Hollande, florin .3002
Italie, lire .001745
Japon, yen .0030
Mexique, peso .0881
New-York, dollar ,.08 5 16 
Norvège, couronne .1516
N. Z., livre N.-Z. 3.02%
Pérou, sol .0407
Suède, couronne .2089
Suisse, franc .2511
Tchécoslovaquie, cour. .1519 
Venezuela, bolivar .2390

Cours du dollar
MONTREAL PC — Le dol

lar américain était inchangé 
hier à,$1.08 9-32.

La livre sterling a cédé 1-16 
à $3.03.

-O-

NEW YORK — Le dollar 
canadien était inchangé hier 
à 92 11-32 au regard de 92 17-64 
mardi dernier.

La livre sterling a cédé 3-32 
à $2.79 53-64.

tes. l'année prochaine, subira 
une légère baisse à 7 millions 
de véhicules-moteur, dont 6.6 
millions auront été fabriqués 
aux Etats-Unis. Si les prédic­
tions des économistes pour 
l’année 1964 s’avèrent justes, 
celle-ci se rangera parmi les 
quatre meilleures de ventes 
jamais enregistrées.

Si l’on en croit les prévi­
sions données par les écono­
mistes les plus pessimistes, les 
ventes d’automobiles n’attein­
dront que 6.5 millions, chiffre 
le plus bas mentionné. Ce qui 
ferait quand même de 1964 
la cinquième meilleure année 
de ventes de toute l'histoire.

Advenant le cas où la ma­
jeure partie de ces prévisions 
se réaliseraient, la bonne mar­
che le l’industrie de l’automo­
bile américaine se refléterait 
sur l'économie américaine en 
général, et sur certains sec­
teurs en particulier. Ainsi, les 
fabricants d’automobiles em­
ploient 20 p. 100 de tout l’acier 
produit aux Etats-Unis, la plus 
grande partie de sa produc­
tion de caoutchouc, et d’autres 
grandes quantités de matières 
premières.

Bourse de New-York
Wall Street, Irrégulièrement 

plut faible

NEW YORK — Les cours 
accusaient leur première bais­
se au cours des huit dernières 
séances hier en place newyor- 
kaise.

Le virement a été de 3.650, 
000 actions, soit à peu près le 
même que la veille.

La moyenne que la Presse 
Associée établit pour 60 va­
leurs a céder 1 à 276.4.

Pour la première fois depuis 
le 7 août dernier, les pertes 
avaient prédominance sur les 
gains.

Les automoteurs ont été 
particulièrerrrent en faveur. 
Ainsi, Chrysler a été le stock 
le plus en demande gagnant 
3-4 à 63 3-8 sur un déplace­
ment de 114,300 actions. Ge­
neral Motors et American Mo­
tors étaient inchangés tandis 
que Studebaker a gagné 1-4 et 
que Ford a cédé 3-8.

Dans le compartiment des 
valeurs canadiennes. Alumi­
nium Ltd., a gagné 1-8, Pacifi­
que Canadien 3-8, Dome Mi­
nes 1-2. Hudson Bay Mining 
1-4 et McIntyre Porcupine 5-8. 
Par contre, International Nic­
kel a perdu 7-8 et Walker 
Gooderham 1-2.

Les cours étaient mixtes à 
la Bourse Américaine, Cana­
dian Marconi a perdu 1-8 et 
Scutty Rainbow Oil 1-4,

Vente d'uranium 
par Rio Algom

Mines en opération jusqu'au j 
1er juillet 1964

TORONTO — La société Rio 
Algom Mines Ltd annonce | 
qu’elle a signé avec le gouver- ! 
nement fédéral un contrat por­
tant sur la vente d’uranium, ce 
qui lui permettra de maintenir 
sa mine d’Elliott Lake, en On 
lario. en opération jusqu'au 1er 
juillet 1964.

M. Robert H Winters, pré­
sident. a déclaré que le contrat 
avait été signé avec Eldorado ^ 
Mining and Refining Ltd., 
agence d’Etat, “dans le cadre 
de la politique relative à l’ac- 
mumulation de réserves d’ura 
nium récemment annoncée par 
le gouvernement fédéral”.

Achats et ventes d'obligations
Gouvernements — Municipalités — Commissions 

scolaires — Institutions religieuses 
Services Publics — Corporations

CREDIT QUEBEC INC.
COURTIERS PE PLACEMENTS 

Choix exceptionnel d'obligations de fout repos.

132 ouest, ru« St-)«eques Tel. Victor 9-5361 
MONTRÉAL

SOCIEÏÏ DE PLACEMENT*
LIÉE

Valeurs de Placement
■

Membre de
l'Association Canadienne 

des Courtiers en Valeurs 
Mobilières

275 ouest, St (aeques 
Montréal

SOCIETE DE PLACEMENTS
& CIE LT É E
Agents de Change

■
Membre

Bourse de Montréal 
Bourse Canadienne

Téléphona i
«45-61«2

Les ventes dans les magasins en série
Se maintiennent bien cet été

Les ventes des magasins en 
série, en juin, ont été évaluées 
à environ $338,405,000, soit à 
peu près comme un an plus tôt 
($338,363,000). Comme tous les 
mois précédents de l’année, 
sauf mars, ont marqué des 
hausses, les ventes de janvier- 
juin ont avancé de 3.7 p.c. sur 
une année auparavant ($1,791.- 
493,000 contre $1,728,273,000). 
Les stocks du 1er juin (au prix 
coûtant) ont été évalués à 
$453.086.000. hausse de 5.9 p.c. 
sur un an plus tôt ($427,654,- 
000).

Les ventes des épiceries et 
épiceries-boucheries en série 
ont diminué de 2.3 p.c. en juin 
($153,374,000 contre $157,006.- 
000). Il s’agissait de la premiè­
re baisse de l’année ; les ven­
tes du premier semestre ont 
grimpé de 4.5 p.c. ($88.877,000 
contre $845,137,000). Les ba­
zars, second groupe en impor­
tance à l’égard duquel des don­
nées distinctes sont disponi­
bles, ont monté de 0.8 p.c. du­
rant le mois ($28.041,000 contre 
$27,819,000).

Sur les neuf autres commer­
ces, sept ont marqué des avan­
ces et deux, des reculs durant 
le mois. Voici, en milliers de 
dollars, les ventes des sept 
commerces qui ont enregistré 
des hausses en juin (avances 
procentuelles entre parenthè­
ses) ; vêtements pour hommes,

Bourse de Toronto
Réveil tardif hier 

sur le marché minier

TORONTO. — Les cours ont 
légèrement progressé hier en 
Place torontoise au milieu d’u­
ne très faible activité.

Dans le secteur des indus­
trielles, Southam a gagné un 
point à 30, CPR 1-2, Great La­
kes et Imperial Oil 3-8, Alumi­
nium et Banque de Nouvelle- 
Ecosse 1-4.

Ontario Loan a gagné 2 3-4 
à 52 3-4 à la faveur de la nou­
velle annonçant l’offre d’achat 
de la Midland Securities Ltd.

Par contre, Ontario Steel a 
cédé un poin tet demi à 20, 
Banque Canadienne Impériale 
de Commerce 1-2, MacMillan- 
Bloedel et Industrial Acceptan­
ce 1-4.

Dans le secteur des métaux 1 
communs. International Nickel | 
a gagné 7-8 à 66 1-2 et Noranda 
1-8.

Dans le compartiment des 
valeurs spéculatives, Lake l)u- 
fault a gagné 30 cents à $8.15. 
Dickenson 35 cents à $6.40 et 
Black Bay 1 1-2 cent à 15 1-2 
cents.

Dans le secteur des pétroles 
de l'Ouest, Canada Southern 
Petroleum a cédé 25 cents à 
$3.95, Central Del Rio 10 cents 
à $7.40 et Northcal un cent à 
40 cents.

Le virement a été de 1,948,- 
000 actions au regard de 2,166,- 
000 lundi.

Denrées alimentaires
MONTREAL —Cours des den­

rées transmis à Montréal hier 
par le ministère fédéral de l'A­
griculture :

Oeufs; prix de gros aux cen­
trales de campagne, cageots de 
bois: extra-gros 51 1-2 a 52; A- 
gros 50; A-moyen 43; A-petits 
26 à 27; B 36: C 30.

Beurre; arrivages courants, 
admissible 50 3-4; non-admissi­
ble 50 1-4 à 50 1-2.

Fromage: livré à Montréal, 
ciré, arrivages courants, en 
gros québécois blanc 35 1-4, co- i 
foré 35 3-8.

Pommes de terre: Nouvelles 
du Québec $1.50 les 75 Ibs, $1.25 i 
les 50 Ibs; Nouveau-Brunswick 
$1 70. nouvelles $1.50 les 50 Ibs, 
.40 les 10 livres.

A. Renaud & Cie Liée
Courtier en valeur*

Commandes exécutées sur 
tous les marchés

200 ouest, rue St-|acques 
Montréal — VI. 4-2886

3,011 (11.5); vêtements pour la 
famille. 6,611 (1.4); vêtement» 
pour dames, 8.495 (3.1); chaus­
sures. 8.333 (3.0); quincaillerie, 
6.352 (12.7); bois d'oeuvre et 
matériaux de construction, IL- 
612 (6 5); et drogues, 4.712 
(1 7). Les ventes de meubles, 
de radios et d’appareils ont 
baissé de 1.5 p. c. a $9.717.000 
et les bijouteries, de 6.1 p.c. a 
$3,756,000 _______

Bourse de Montréal
Léger raliemenf tur la
place locale tu court da 1 

la dernièra heurt

MONTREAL PC — Le» 
cours ont progressé hier à la 
faveur d’une reprise en plaça 
locale. L’activité a été modé­
rée.

Même si les pertes avaient 
prédominance sur les gain» 
dans la proportion de 80 con­
tre 60. les titres de premier 
choix ont poussé l’ensembla 
de la cote à la hausse.

Dans le secteur des indus­
trielles, Impérial Tobacco et 
Distillers Seagrams ont gagné 
3-8, Simpson’s et CPR 1-4 et 
Massey-Ferguson 1-8.

Les métaux commun* ont 
progressé dans l'ensemble. 
International Nickel a gagné 
un point. Aluminium 3-8, As­
bestos et Falconbridge 1-4 et 
Hollinger 1-8.

Dans le secteur des service» 
publics. International, Mariti­
me Telephone et Bell Telepho­
ne ont gagné 1-8.

I,es banques ont décliné par 
ailleurs. Impériale a cédé 5-8, 
Toronto-Dominion 1-2, Nouvel­
le-Ecosse et Montréal 3-8 et 
Royale 1-8.

Southam a cédé 1 1-4 à 40 
cents.

Les papeteries ont légère­
ment fléchi. MacMillan-Bloe- 
del a perdu 1-4 et Rolland A 
1-8.

Les pétroles de l’Ouest ont 
fait bonne contenance. Homo 
B a gagné 1-4 el Pacific Petro­
leum 3-8.

Dans le compartiment de» 
valeurs minières, South Du- 
fault a perdu 1 1-2 cent, Stair» 
Exploration deux cents et 
Mount Pleasant quatre cents. 
Par contre, Saucon Develop­
ment a gagné 3 -12 cents.

PRÊTS
HYPOTHÉCAIRES

■■’y ■ ' >:,:••

I.A.C. consent des prêts A 
court ou moyen terme sur les 
propriétés industrielles et 
commerciales, les édifices d* 
bureaux ou de rapport les 
hôtels, les motels at les cen­
tres commerciaux, ainsi quq 
pour la construction et le dé­
veloppement.

Pour obtenir des ren­
seignements supplémen­
taires, téléphonez A 
M. H. Arcache, Division 
des prAts de capital. 
1320 boulevard Crshaoi 
—739-4701.

INDUSTRIAL
ACCEPTANCE

CORPORATION
LIMITED

Bunnx ftdminMrtfon,

Actions et obligation»

Craig, Forget & Cie Liée
AGENTS DE CHANGE

Membres des { Bourse de Montréal 
Bourse Canadienne

204 ouest, rue Notre-Dame — Tél.t VI. 9-6263 
Montréal 1

ACHAT ET VENTE D’OBLIGATIONS 
Gouvernements — Institutions religieuses 

Municipalités — Services publics — Industrie

BÉLANGER INC.
Courtier* en valeur* mobilières 

MEMBRE DE:
**I,'A**nriatmn Canadienne de* Courtier* 

en Valeur» Mobilières”
T62 CARRÉ VICTORIA MONTREAE

TAi W. «-146I

f
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Court fournit par la PRESSE CANADIENNE
Valeurs
Abitibi 
Abit pr 
Aita Dist 
Alla Dis vt 
Alta Gas 
Alt Gas Bpr 
Alta Gas w 
Alta Nat 
A Ig en 
A Ig Cen w 
Algoma 
Alumini 
Alum 4V^pr 
Alum 2pr 
Argus
Arg C P pr 
Ash Temple 
All Sugar 
Atl Sug A 
Atl Sug pr 
Auto fab A 
Autotab B 
Bank Mont 
Bank NS 
Bartaco 
Bath P A 
Beav Lum 
Bell Phone 
Biltmore pr 
Bow 5Vj pr 
Bow-M pr 
Brazil 
Br Tnk 
BA Oil 
BC Forest 
BC Pow 
BC Sugar 
CBC Phone 
BCPh 4H pr 
Bruck B 
Build Prod 
Burns 
Burrard A 
Cabol 
Cal Pow 
Can Cem 
CD Sug 
CanFoils A 
Cl Fndry 
Cl F 4Vi 
Can Malt n 
C Pack B 
Can Perm 
C Safe 4pr 
CSL 
CSL pr 
CAE 
C Brew 
C Brew Bpr 
CBr Aim A 
CBal A w 
Cdn Can A

Ventes Haut Bas Fer. CNet

620 S4312 43’• 43*4 +
100 $247 » 247« — H

1700 300 295 295 -S
1115 260 255 260 -F5

770 S27 267b 27
15 $107 107 107 — U

150 775 775 775
200 $18 17*, 17*4 +
160 $22' 2 27'i 22Va -f-lVj 
309 600 600 600 -i-15
750 $531 a 53 53

1618 $27 26’2 267e -t- V4
625 $39*, 39^» 39*, + ’4

75 $47 47 47 - i/2
200 $107« lOVe 107e —
305 S81b 8^ 8H 
100 $17 17 17 —
390 $16^4 16*4 16*4 — lê 
175 $23’î 2312 23' 2

+15

1433 $62*b 621/4 62V, — ’/a
300 $69*, 69V2 69*4 4- V4
250 230 230 230 +10

40 $513-, 51*4 51%
150 $37*e 37'/4 37*4+1*4

2291 $53*4 5314 53’4 — >4
Z75 $16'/4 16'4 16V4
Z15 $52V4 52'/4 52V4
Z25 $52 52 52
215 300 300 300
300 165 180 180 —10

1663 $27 267a 2674
1425 $19'/4 19 19'/4
4867 $23*4 2314 23'/4— 14

pr z25 $19*419*4 19*4

—2

zl $103 103 103
100 215 215 215

1700 33 33 33

359 $54’2 54 54’, 2
25 $88 88 88

300 $5 5 5
60 $25'2 25'? 25 ta

400 $8*8 8' 2 6'2
100 $7 7 8 77/# 778
730 48 48 48
806 $21 ta 21*8 21*8
150 $3434 34 34

Z2 $17 
235 $17 

1481 $62

290 
200 270 
150 

1750

200 $8 
250 $18 
225 
200 
100

277 $37 
10 $250

hem
C hem w 
C ollieries 
C Colli pr 
C Curt W 
C Found pr 
1 Hydro 
C lmp Bk C 
C Ind Gas 
CIL
C Marc 
CPR
Cdn Pet pr 
C Tire 
C Tire A 
C Util 
C Vickers 
Cap Bldg 
Clalrtone 
Clairton w 
Col Cell 
Con Bldg 
Con Bldg w 
Con M S 
P Paper 
Con Gas 
Copp Clark 
Corby vf 
Coronation 
Coron 2 pr 
Cosmos 
Craig Bit 
Crestb k 
Crestbrk pr 
Dist Seag 
D Bridge 
Dom Elec 
Dofasco 
Dom Glass 
Dosco
Dom Stores 
Dom Tar 
Dom Text 
Du Pont
Emp Life _____
Exquisite pr 300 $11 

. Falcon 
Fam Play 
Fanny F 
Fed Farms 
Fed Grain 
Fibre 
Fleet Mfg 
Freiman pr 
Frosst A 
Fruehauf 
G Dynam 
GMC
GS Wares 
Globe A 
Goodyear 
GL Paper 
GN Cap 
GNC 280 pr 
GNCap w 
GNpap Bw 
Great West 
Gr Wpg G 
Gr Wpg vt 
Greyhnd 
Guar Tr 
Hardee 
Hard Carp 
Hard C pr 
Hawker-S 
Hawker pr 
H Dauch 
Horne Pf 
Hur Erie 
Husky 
Husky w 
Imp Flo 
Imp Oil 
Imp Tob 
mp Tob pr 
nd Accep 
Inglis
Inland Gas 
Inland G pr 
MC
nt Nickel 
Int Util 
Int Util pr 
Inter PL 
int Stl P 
inv Syn A 
Jefferson 
Jeff Bw 
Jockey C 
Jock C pr 
Kelly D A 
Kelly wts 
Labatt 
Lafarge A 
Lakeland 
Lakeland pr 
LOnt Cem 
LOnt Cem p 
L O Cem w 
Lambtn L 
Lau Fin 
Lau Fin 6V4 
Lau F >25 
Leland 
Levy 
Levy 2pr 
LobCo 
LobCo B 
Loeb M

204 $26 26 26
100 $40 39 40 +1
200 $22*8 22*3 22*4

Z8 $89V2 89' , 89',
40 $23 23 23
25 $60 60 60
75 $75 75 75 + 1/4

Z20 $971/4 971/4 97'4
50 $50 50 50

200 $13 13 13 — 14
2050 $974 912 9*4 — 1/2
1020 $10’/a 10*4 IOV2 + !/«

75 $53 52Vj 53 +
550 $8'j 8 8V4 — Vi
530 180 170 180 +10
340 $13 13 13 — Vt

1695 $10'/i 974 lOVfc + ’a
550 395 375 385 +10
900 $10*4 10*4 10*6 — Vi
z50 $17V2 17V2 171/a
700 65 65 65

17 17
17 7+W

61U 61V2—Vi 
2050 $117% 11% u*

435 $15 15 15
400 410 400 400 —10

6024 $32'4 31*4 32Vs- 1,2
Z68 $lli/4 1074 111/4
Zl5 $34 34 34

75 $26 26 26
100 $34' : 34' , 34' v + ',*3 
z50 $20'? 20', 20'i
200 290 290 290

$6*4 6*4 6*4 -1
270 270

$7 7 7
$83, 8'2 8*4

495 595 590 580 —10
1307 $2674 26'? 26*4—',,
1139 $38' , 38'a 38Vi
5609 $11 '. 4 11 11'4 +

8
18

$5*8 5*8
$8'/e 8''e
$9*4 934

100 180 180 180
400 105 105 105
235 45 42 45

8 
18
5*4 - 1/4
S'/a + Vs 
93/4 - V# 

5

- +5
655 $50*4 50' '2 50' 2 + 1/4
450 $18*4 18'i 18*4 + '*
100 $10*4 10*4 10*4
298 $62'/4 62 62 — ' 8
200 $17'/4 1714 17V4— »4

Z100 $12 12 12
825 $15*4 15*4 15*4 - 'a

4480 $17 167e 167s — '8
1353 $19*8 19'4 191/4— *4 

36'2 36’2 + '4 
250 250 +10

1034 10*4 - Vi

zS
100
200

Z40

100

1400

$55* è 55*8 55’2
S183'4 18' • 18'v
$33 ta 33ta 33 ta
410 400 400
$69’ i 69's 69 ta

$6 6 6
60 60 60

$105 105 105
$19 19 19

$6 6 6
$25’a 25'? 25’v
$78'2 78'ï 78’ 2
$12 12 12
siota 10 10

$130 130 130
$20'a 197e 2018
$9' 8 9'a 9’/#

$50*8 50ta 50*8
$35 35 35
150 150 150

75 70 70
728 $17*8 17'/4 17*4 
238 $17'/4 17Vi 17'/4 + U 
130 $13' 4 13V* 13V* - 's 
35 $58'.4 58' 4 58'i— V4 

1300 175 170 175 +5
100 $24'2 24'• 2 2412— '2 
120 $25 25 25 + ’4
715 S5A» 5'2 5'2— > »
z25 $96 96 96
935 $55’2 55! 2 55'2 
100 165 165 165 —10
35 $64 64 64

56's 6 6V* + >/4
52 50 50 —1

$38'? 38'? 38'2

810
2040

z5
2167 $42*8 41*4 42 +*»
2875 $14 1334 137s + '*

Z25 $63» 6*4 6*4
1295 $22': 22V4 22'e — V4
100 475 475 475 —15
550 $6' 8 6 6' 8 — Vi
Z50 $18'4 18'4 18'4
150 $62 61 61 + V2
1435 $6634 4512 66'2+7* 

1035 $23'2 23»/4 23'? + *4
75 $49 49 49 + 3i

471 $80*4 80*8 8038 — 3,
5875 355 345 350 —5
893 $51 50*8 50*8 — *8

$6’ 2 6! 2 6V2 + Vi
235 235 +20
310 310 —5 

Z35 $203/4 1034 1034
$5*i 5*4 5*4—V»

100 
450 235 

1695 315

500
1975 185 175 185 +10

135 $1674 1678 1674 — V4
200 $73i 73/4 7*i

6310 405 395 395 —10
775 $22*8 2238 2238-*- >4 
250 250 245 245 —10
z25 $10Vi 10'2 10'2
500 45 45 45
200 $42 42 42 +1
949 $13Va 13*4 13' 2 — V*
225 $2034 203* 20*4 — V4
Z75 $20’. 2 20V 2 20'/2
850 465 450 450 —15

1325 $1834 18’,i 18'4
525 $12*4 12’. 2 123*

$7'? Ti.i 7’i 
$7*4 7** 7**— V»

450
795

280 280 280 Goldale 2300 26 26 26
$8ta 8'8 818 GF Mining 1149 16’a 16’2 1612

210 205 210 +5 Goldray 500 26 26 26
$28ta 28'2 28’ 2 + ta Grandroy 1750 13’a 13’a 13ta
$12 12 12 Granduc 1750 410 400 410
$491; 4914 49*8 — le Gulf Lead 1000 7 7 7
$9'/2 9*8 9ta — »/• Gunnar 750 880 •75 880

$15*8 15’2 i5’ 2 — ta Hard Rock 2000 13 13 13
$28 28 28 + ta Har-MIn 2000 9 9 9
$27ta 27’r 27’ ? - H H of Lakes 1000 15 15 15
$36ta 36 V; 36ta + ta Headway 5000 18’2 18 1812
$19ta 1912 i?ta Howey 240 455 455 455

$8 ta 8*4 8*4 + ta Hu dBay 415 $55 54ta 55
$12'/2 12’ta 12ta Irish Top 500 25 25 25
$12 12 12 - ta Iron Bay 500 81 81 81
$52*4 50ta 52*4 +2*4 Iso 2100 79 79 79
$21'/a 20 20 — ita J Waite 10000 12 11 12
$13 12ta 12ta Jacobus 2500 13 13 13
$19*8 19*8 19ta Jaye Expl 1000 14 14 14
$11 ta 11 ta 11 ta + ta Jellicoe 3066 4 4 4
145 100 140 -5 Joburke 6000 10 10 10
$14'/2 1412 1412 Joliet 1000 25 25 25
$91* 9 9ta Jonsmith 500 14 14 14

$3414 34 34 - ta Joutel 300 135 135 135
1009 $7Vi 7Vi 7Vi + Vi Jowsey 1747 26'/a

190 $98'/a 97'2 97'/? + Vi Keeley-F 4100 2Ui 20
‘ 60 50 50 —10 Kenville 21500 7Vi 7

Z5 $1634 16*4 16*4 
MB and PR 1522 $23 223* 22*4—
M Leaf Mill 100 $11'2 11’: ll'i 
Mass-F 
MEPC 
Met Stores 
Mid-West 
Molson A 
ont Loco 
Moore 
Morse A 
Nat Drug 
N Groc pr 
Nia S Stl 
Noranda 
NO NGas 
Nor Phone 
Ogilvie 
Ocean Cem 
Ont Loan 
Ont Steel

Page-Hers 
PC Jewel 
Phantom 
hoto Eng 
Pow Corp 
Price Bros 
QN Gas 
QN Gas pr 
QN Gas 59w 
QN Gas 63w 
Reichhold 
Revelstoke 
Rockowr pr 
Rothman 
Royal Bank 
St Maurice 
Salade 
Sayvette 
Seven Arts 
Shawln Ind 
Shell Oil 
Shell I pr 
Shell I wts 
Shully's 
Silverwd A 
Simpsons 
SKD Mfg 
Somvllle pr 
Southam 
Steel Can 
Steinbg A 
Ster Tr 
S Prop pr 
Suptest ord 
Texaco 
Tor-Dom 
T Fin A 
T Fin B 
T Fin 4Va 
Tr Can PL 
Trans-Mt 
Trans PPL 
Turnbull 
Turnbull pr 
Un Gas 

•• Un Steel

Valeurs
Vulcan 
Walk GW 
Westcoast 
Wcoast vt 
Westeel 
Westfair 
West Pac 
Weston A 
Weston B 
Wstn 6 pr 
West A wts 
White 1 pr 
Woodwd A 
Wdwd A w 
Y Knit A

AP Cons 
All Rox 
Almienx 
Anchor 
Ang U Dev 
Asarmera 
Bailey S A 
Bailey S pr 
Bail 5*4 pr 
Banff 
Cal Ed 
CS Pete 
C Delhi 
Cdn Dev 
C Ex Gas 
Cent Del 
Tharter Oil 
Com Pete 
C West P 
Dev-Pal 
Dome Pete 
Dynamic 
Fargo 
Fr Pete pr 
Glacier 
Gr Plains 
Gridoi!
Home A 
Home B 
H B Oil G 
Long Point 
Medal 
Midcon 
Mill City 
Murphy 
Nat Pete 
N Cont 
N Davies 
Northcal 
Northld 
Okalta 
Pamoil 
Perm©
Peruv Oil 
Place 
Ponder 
Provo Gas 
Quonto 
Sarcee 
Secur Free 
South U 
Spooner 
Stanwell 
Trans Can 
Triad Oil 
Unispher 
U Canso vt 
Un Oils 
Un Reef P 
Wespac 
Wsburne 
W Decalte 
Windfall 
Yan Can

Ventes Haut Bas

17124
1500
1013
1000
7500

800

435 435 435
$55’ 2 5514 55ta
$!4ta 14*4 14*4
$13*4 13*4 13*4

u SiU-j . 1-, 4
$39*4 39*4 39*4
$18 17*8 17ta
$16ta 14’2 16*4
$18'2 It'4 1814

$107*8 107ta 107ta
905 905 905
$27 27 27
$19*4 19*4 19*4
425 425 425
285 285 285

FROLES
61 60 61
30 28 30

235 230 235
12 12 12
27l2 26 26
85 85 85

950 950 950
$22'2 2212 22’ ?
$25 24/8 25
115 115 115
$18 18 18
425 395 395
400 390 395
450 445 450
100 100 100
755 740 740
145 145 145
225 225 225
169 169 169
63 60 60

>000 ...
600 $12’'4 12

>000 34 34

1000 >>>2 11 
7414 
2000 
3176

3352
8000

54762
1000
500

5100
3952
1000
2100

500

350 345 350 +5
30 30 30
16 16 16

220 220 220 + 10
235 230 230

25Va 25 25 — I*
15 14 14
41*2 38 40 -1
1312 131 2 13ta +1 ta
10 10 10 -2
40 40 40
40 38 38 —2
65 65 65 -1

7567 150 
2000 15
18C0 108 
900 725 

1000 
6000 
1000 
1500

47
31

147
15

107
725

47'/2 -l' j
31

149 +1
15 

107 
725

5000
500
700

2750
600

1000
2058

21286
14500

11 Va 11 Va llta— ta
10 10 10
30 30 30 +U2
73 73 73 -3

156 155 155
34 32' 2

145 145 145
123 122 122 —1

12 iita llta -Ita
11’ V 11’? iita
£o 83 83

115 114 114 -1
43 40 41 2
5' ? 5 Va 5'v

TOTAL DES VENTES : MM,000

Acsa Uran 
Accra 
Advocate 
Akaitcho - 
Am Lardlr 
Amal Rare 
Anacon 
Anglo Hur 
Arjon 
A Arcadia

M|NES
11000 5
21781 58

1300 660 
l.?95 94
1000 18 
550 12
500 25

1021 920 
15100 15'/2
6200

1500 
7500 
4000 
1000 
300 395 

3000 42
21500 

2100 
2200 
2000 
5800 
1000

A Arcad bw 1000 
Atl C Cop 
Atlas Yk 
Atlin-Ruf 
Aumaq 
Aunor 
Bankeno 
Bankfield 
Bary Expl 
Base Mets 
Baska 
B-Duq 
Belcher 
Bethlm 
Bevcon 
B ibis 
Bidcop 
Black Bay 
Bouzan 
Bralorne 
Brunswk 
Buff Ank 
Buff RL 
Camflo 
Camp Chib 
Camp RL 
C Astoria 
C Austral 
C Dyno 
T Malart 
Cdn NW 
Candore 
Can-Erin 
Captain 
Cassiar 
Tent Pat 
Cheskirk 
Chester 
Chib M '
Chimo 
Coc Will 
Coin Lake 
Comb Met 
Coniagas 
Coniaur 
Con-Key 
Con Shaw 
C Bellek 
C Ccilinan 
Con C ad 

Discov 
Con Gillies 
C Halli
C Marcus 2315 
C Mogul 3800
C Morrison 3000 
C Mosher 4010
C Northld 11000
C Rambler 200 
C Red Pop 5500 
C Regcourt 2500 
Conwest 
Cop Corp 
Cop-Man 
Cowich 
ralgm»
Croinor 
Crowpat 
Cusco 
Daering 
D'Aragon 
De Cour 
Deer Horn 
Denison 
Dicknsn 
Dome 
E Amphi 
East Mal 
East Sull 
Elder 
El Sol 
Eureka 
Faraday 
F'west T 
Frncoeur 
Frobex 
Gaitwln 
Geco Mines 
Giant YK

45
15
90
11
6
5'/2

55
645

85
18
12
25

920
14 
43
15 
85

58
645

85

15
15' 2

12 
25 

920 
15
43
15 
85

10'2 11 
5 Va 6 
5'’2 5'2

390 395
42 42
14 14
>5'a 15'/a

6'2 
31
41

1450 470
6000 

38300 16
2300 9

68000 16 
11200 61 

1000 495 
1900 390 
1000 204 

12500 8
8800 91
2310 395 

600 $18 
13500 S'i

6'a + V, 
31

>0000
1050
1725
1000
1000
500

2100

10000
5000
Z603
500

1120
4000
3000
1300
500

2000
10600
38433

1125
2000
Z200
1500
2500

90
39

4
9

41
470

8
16
9 +

13',-i 15'a +1
61 61 

480 495
390 390
190 200

7’a 8 
90 90

375 375 - -5
>77/* 18 +
ê'/a 8' a

8 +1 
90 +2
39 +1

7 Va
90
39

8 8 •
11 10 11

$11' 8 1078 11’.
118 115 Ill

6 6 6
15 15 15
38 35 35
59 59 59

485 485 485
26 25 26
21 20'2 21
66 66 66
22 22 22
11' 2 llta IT
43 40 40
11 10 11

71 a
4'a

7' a 7’ a + 
4'a 4'?

8? 82 8?
6 6 6

16' 2 16': 16'
140 '38 138
104 *99 100
37 36 37

205 201 205
30 28 30

124 120 124
13 12’? 12'

-5
—1
+2

+4

9Va 9' ? 9’/a
1300 435 420 420 —10

16 16 
>0' a 10

3200
8000

100 100 
150 $1634 
1000 10Va
3500
8789
5000
1000
1000

14500

3000

1900
5000
2400
500

19900
5000

986
1000

11
18
9'?

16’/a
7

67 65 66
$10*4 i ota 101 2
695 605 640
$33*4 31 33*4

7 7 7
230 225 230
230 228 230
95 91 91

7 61 ? 7
30 27 27

128 128 128
20 18 18ta
10 10 10
66 66 66

----- 6Va
400 $27*4

Glenn Uran 5000
1309 $12**

170 315 315 315 -5 Kerr Add 2200 635 625 625
325 $14*8 1412 14': Kirk Min 1036 17! a 17 17

1140 $6 ta 6 6-ta Kirk Town 11000 25 24 25
100 57*4 7-ta 7*4 + *4 Kooan 5500 14'2 13 14'
700 $7 7 7 Lab Min xd zlO $28 78 28

1457 $71*4 71 ta 71H- ta L Dufault 23322 835 780 815
500
520

46
$974

46
9r*

46 -5
9*1 L Osu 2000

110 305 305 305 L Shore 200 220 220 220
850 $8 ; 8ta 8'-2 + ta Lemequ» 100 360 360 360
275 400 490 490 —5 Langis 3000 33 37 33

Bk

1792 $16H 16' s 16'4— *•*
126 $2* 27 27

3470 605 595 600 -10
200 410 410 410 +5
900 $14'4 14 14ta

40 $31 Va 31'a 31 Va — '*
2000 290 290 290

25 $52'a 52'a 52'a + ta
220 $30 29 30 +1

4190 $20'a 20** 20Vt
Z5 $21 21 21
50 $55’2 55', 55',
25 $25*4 25*4 25*8

233 $16*8 16*8 16*8— V»
194 $4734 47*4 47*4 + Vft
788 $60'; 60'4 60'2

4275 $13 1278 13
100 $12*4 12*4 1234 — ’4
25 $94’2 94'; 94'?

5330 $29 2834 29 + 'a
1625 lifta 5's 15'#

— 7*4 “
13 
23

Lorado 6700 127 125
Lyndhst 4400 8’ 2 8
Lynx 1500 8 8
Macassa 424 80 320
Macdon 500 17 17
Madsen 8370 250 245

300 $7*4
*10 $13 
100 $23 

1140 S19j4 
20U 490

7*4 — ta 
13
23 - ta

19»# 19*4 + 'a
490 490 —I

Maralgo
Marboy
Marchant
Marcon
Maritime
Martin
Matatch
Mattgml
McIntyre
McKen
McMar
McWat
Mentor
Min Corp
Mln-Ore
Moneta

1000 
1000 
3000 

1625 
3200 
5500 
5000

400 __
225 $48*4 

16800 32

14 14 14
ta 8’. 2 8’

13 13 13
93 92 92

S 7 7
34 34 34
64 62 62

8' 2 8’.- 8’
825 815 825

-1

-1

2000
3000
1000
2120 $18’4 
1000 6 
1500 75

ALLIED PAPER PRODUCTS LTD. 
NOMINATION

Cgm
Fer. Net

+1

+2
-50

1375 43 60 "" '
320 5137. 13*. 13;,, +

1000 18'2 18': 18'2
3000 220 211 220 +»
300 300 300 300

9Va 9' a 9' 2 + ta 
i2ta

— — ~ . 34
554 $11*4 11W 11*4
159 $12 12 12 + V»
578 $1434 141 a 14'a— ta

+2 
-10 
-4 
+ 1 
+ Va
- Va 
+20

-2

+ Va
+ Va

+5 
+1 
—1
— Va

—1

+ 10

- ta

4Va 4ta — j 
9 - ta

+5 
+ Va

—2
-1

. ta 
- ta

ALAN LARTIGUE
J. Léo Kelleher, directeur des 
ventes de Allied Paper Products 
Ltd., Hull, P. Q., est heureux 
d'annoncer la nomination de 
Monsieur Lartigue, antérieure­
ment du C.I.L., comme repré­
sentant de district.
Monsieur Lartigue tiendra une 
ligne complète de produits 
d'empaquetage manufacturés et 
distribués aux firmes industriel- 
les et aux commerçants de gros 
et de détail.

Cours des grains
Cours fournis par 
Kippen & Company 

1135 ouest» bout. Dorchester 
WINNIPEG

AVOINE
77 Vé 
75'2 
77ta

10578
10/

317»« 
310*4 
314',

138-*4 
133' . 
136ie

F A

180-b 
186' . 
189'4 
184’,4 
158' 4

lôQ'i?

12234 
112'e 
115'4 
117*4 
119' .

6234 
66'. 
68*b 
68'.

127 
131U 
134'e 
133
128

2573 e 
254'4 
2527« 
256*8 
259'4
26134 
262',

Oct. ' 77 ta 77' 2 77ta 7712
Dec. 7512 75*4 75» 2 75*8
Mai 77*4 77*4 77*4 77*8

ORGE
Oct. lOBta 109 108*a 109
Dec. 105 ICôta 106 I06*#
Mai 10ta 107ta 107’ 4 1073 A

LIN
Oct. 317*8 317ta 3I6U 316 .
Dec 31 Ota 310*4 310 310%
Mai 314'4 315 314's 314’ 2

SEIGLE
Del 13834 139*4 138*4 139*4
Dec 133’7 134' . 133' ? 134%
Mai 136 ta 137'? 136ta 137' ?

CHICAGO
Ouv Haut Bas Fer

BLE
Sept 180-8 180'a 180 18C's
Dec. 186'b 186' 2 185 ta» 186
Mars 189ta 189ta 189 189’ ?
Mai 184 ta 1847 8 184 184' ?
Juil. 158'? 15812 157 ta 157%

1964
Sept. 160 ta 160 ta 159 ta 159%

MAIS
Sept. 122'e 122*4 121 Va 122%
Dec. 112’8 112*4 111% 112V2
Mars 115ta 115ta 115 115%
Mai 117ta 117% 117'8 117%
Juil. 119 2 120 T 29 ta 120

AVOINE
Sept. 62ta 62ta 623 9 62’ 2
Dec. 66'4 66’2 66'a 66' e
Mars 687a 68ta 68' ? 68' :
Mai 68ta 68ta 68' 2 681'2

Sept.
Dec.
Mars
Mai
Juil.

SEIGLE
127*3 127*8 12634 127
131 
134'; 
133 
128' »

1317/8 1307/8 131 ta

FEVES SOYA

135'2 134 
134 
129'

135 V 
1327b 134
128'4 129’.

Août 257 ta 258 256*4 257’?
Sept. 254ta 255'4 254 254ta
Nov 253ta 2533à 252' .* 253%
Janv 2563 4 257*8 256 257 ta
Mars 259’ . 260'4 258ta 2597a
Mai 262'4 262’ ? 261*8 262'4
Juil 263 263’4 262’a 263'4

■ ta

16
10 -1 

100 100 +2 
16*4 16*4 — V4e

10la iota—ta
lO'/a lOta 
16''2 18 
9Va 9’,

16’2 16ta

+1

+35 
- *4
+ ta
+5

+ Va 
-3 
+2

6V2 6 Va — ’,2
273 4 27*3 + ’ 3 
12Va 12*8

Multi-M 
Murray M 
Nama Cr 
Nealon 
New Alger 
New Ath 
New Cal 
Newconex 
N Harri 
New Hosco 
N Kelore 
Newlund 
Newnor

2000
2300

10900
19500
12500
6700
1100
400
500

4500
20500
4500
2000

New Rouyn 9000
12000

1753
6408

15200
124

1000
3000

N Senator 
Nickel MS 
Nick Rim 
Norlex 
Normetal 
Norpax 
N Bordu 
N Coldstrm 2350 
N Goidcrt 7666 
N Rank 
N Rock 
Northgate 
O'Brien 
Opemiska 
Orchan 
Ormsby 
Osisko 
Pamour 
Paramaq 
Ptino

+ ta

—1 

-5
- ’-a
+5

-1

+ ta 
—1 
-3 
—1
+1

—lia
+4

Pax Tnt 
Paymast 
Peerless

8500
1000

19100
1200
1557
5900
7000
1500
2900
5500
12C2

14000
1000
2000

21 19 21 +1
114 113 113

18 17' 2 17',
12 n 1?
10 8 9
30 29 30
24 22 22 -2

360 360 360 +5
7! 2 7'2 712 _ 1/2

157 155 157 + 1
8', 2 8 8 + Vt

16 15 15
10! 2 10 V? 10'?
n 10 10 —1
1912 1812 19
25 25 25
18V? 18 18 -l'/2
43'2 42 43 —IV?

310 310 310 —5
7'/2 7’, 7'?

25 25 25 -1
57 56 57 +2
23 22 2212 —1
271; 26V? 27 + Vt
27 27 27 +2

315 280 295 -20
48 48 48 —1

710 700 700
280 273 275 -5

34 29 34 +4
42 42 42 -3

124 122 124 +2
1312 13 13 —1

610 600 60G
19 17'j 1812 -1
12’2 12Va 
26’: 26’?

Perron 3500 11 11 11
Pick Crow 815 58 5€ 58
Placer 100 $24' z 24''2 24’ .
Preston 500 835 835 836
Tros Air 4500 60 60 60
Purdex 8000 8 8 8
Que Chib 5150 16 15' 2 15*2
Q Mattgmi 750 15, 1412 14’. 2
Qunston 2000 14 14 14

21 ta +lVa
7ta

8’ i, - ta9
16’v 16’, 16ta - ta

Latin Am 3600 27', 27'a 27ta
Lencourt 15000 9ta 8'2 8ta — ta

125 126 -1
•ta + ta
8

320 330 +10 
17 17

----------- ------------- 245 250 —1
Maltran» 15000 4 3'a 4
Manoka MS 1000 14 14 14 — ta

48'? 48’ 2 +1 ta 
31 +1

7 + ta
21 + Va
24'? + >2
18’ a + ta

6
75 -1

Quemont
Radiore
Raglan
Renabie
Rexspar
Rio Algom
Rio Rup
Rix Athab
Rockwin
Ryanor
Salem
San Ant
Sand Riv
Satellite
Sherritt
Sllvmaq
Sil Miller
Sil Stand
Slscoe
Starratl
Steeloy
Steep R
Sturgeon
Sunburst
Teck-H
Territory
Thom L
Tombill
Tormonf
Trans Res
Tribag
Trin Chib
Tundra
U Asbestos
Un Buffad
Un Keno
Un Macfie
Upp Can
Urban Q
Vandoo
Vauze
Vespar
Violam
W Malar
West Mines
Willroy
Wiltsey
Winch
Wr Harg
Yk Bear
Young HG
Zenmac
Zulaoa

860
1000
2300

100
10500
3423
4000
2500 2312 22 23 Va + ta
6500 19 18 19 +2
2000 12 IT/a 11 Va — Vt
2266 41 40 41 +1

500 30 30 30 +2
17500 6 Sla Sla + Va
35900 16 14 15 —1

720 278 275 278 +3
1200 24 24 24
2600 26’ / 26' 2 26'.
2000 26’ 2 26 26 2
1200 195 190 190

30000 10 9'2 10 +1
5000 6 5 5 -1
1510 420 410 415
2600 26 25 25 -1
1000 11 n 11
5415 180 179 179 —1
2400 14 13’? i3ta —1
1100 SS 55 55 +1

500 69 69 69 +1
22500 23 22 23

1000 >0 10 10 4 ta
7800 166 163 163 -2
1000 12 12 12
'200 88 85 88 +3
910 320 315 320 +5

2000 63 63 63 +1
430 575 575 575 +10

12600 34>2 32 34 +1
500 154 150 150 -4

3333 21 20 20 —ï
2200 5 5 5 + ta
3500 57 55 57 +i

183 16 15'2 15'2 — ta
43850

6000
1250
1975

102100
5000
z500
1/00
1000
3200

19600

220 
5

330 __
145 142
18'? 17 

7 7
87

11/
8

21
26’

19S 217 +25
5ta 5ta 

325 330 +5
145

18
7

87 
112

8 
20 
26

87
106

8
20V?
25

Cours fournis par la PRESSE ASSOCIEE
x‘ Cgm Cgm

valeurs Ventes Haut •as Fer. Net Valeur» Vente» Haut Bas Fer N*'
ACF Ind xd 1200 lOOta 100 100' 2 +1 Int Bus 6400 454 iU6 446ta —5'
Address 3600 53*» 52*4 52% — % nt Harv 3700 56*b 55» 55’2—1
Allegany^ 100 iota 10% 10’4 — ta nt Nick 4100 61’ 2 60% 61 — %
Allis Ch 6800 167,b 16% 16% — ta nt Pap xd 11900 30*8 30% 30% — ta
Amerada /Ô00 78 76% 767# - % Int Tel 8400 50% SOta 50% + '2
Am Can 4500 45ta 45% 45% — ta Johns M 200U 49 ta 49 49'A + %
Am Cyan 9000 60'e 5912 59% + % Kellogg 100 77 77 77 - Va
Am Mot 16500 18'» 17% 18 + ta Kennecot 1600 73ta 73 73 - ' .
Am Smelt 6200 84 82 84 +2 Korvette 54900 29% 28% 29% -M'a
Am Std 6500 17ta 17 17 - >» Kresge 1900 22*4 22' 2 % - ta
Am Sugar 3600 26ta 26% 26% + ' « Kroehler 600 17ta 16% 16*4 - ' 5
Am Tel 22300 124*» 123'a 173% - ' ? Llb McNL 4800 1412 1414 14%— %
Am Tob 14100 27'4 271» 27 ta + ta Litton 14300 72*» 70*8 70% -•'%
Amsted 900 38ta 38% 38% Loews 1400 16*» 16% 16%
Ancnda 2400 49% 49'e 49'a - % Mad S Gar 1400 2 * 2
Armco Stl 3900 60% 59' 2 59’ 2 -l e Marath Oil 2100 59*8 58% 59% + %
Armstg Ck 2100 90% 89% 90’3 + % Marsh F Id 600 34»2 33% 34'2 + %
Babcock 1100 54*4 54ta 54% — % Martin 41300 19'» 18% 18% *• ' :
Balt Ohio 500 3714 37 37 - Merck 1900 994a 98 98*4 + ' î
Beth Steel 10900 31% 30% 30% - ta Mpls Hon 3700 112ta 110% 111 ta
Boeing 4900 33% 32% 33ta+ ta Min mm xd 5800 63 62 ta 62* 2 — %
Borden 1800 64*8 63% 64% + % Minn Ont 3800 21'2 20*4 Zita + ta
Borg War 3800 45*4 45 ta 45'4 — ta Mohasco 27800 9*4 8*4 9ta + %
Bos Edison 1000 42ta 42% 42' 2 Monsanto 7300 53% 53% 53% - ta
Brunswk 19500 12*4 12'e 12'2 + ta Mont Ward 5000 39 38% 38% - %
Bucy Erie 800 15*8 15% 15% Nat Aviat 300 27V» 271 ÿ/ta
Budd Co 1500 14 13*4 13*4 — '» Nat Cash 7400 70% 7018 70' 2 - %
Burl Ind 2600 37*4 37% 37% + ta Nat Dist 4400 25% 25*8 25% + ta
Burrghs 5300 27% 27% 27'2 + ta Nat Gyps 1000 46*8 4*ta 46 ta — %
Calumet 3000 if 2 14' e 14% NY Cent 7700 22': 22 22 ta - %
Camp Soup 1100 99*8 99 99 —la Nor Pac 3000 48'8 47': 47' 2 - *4
Can Dry 500 23'2 23% 23% + ta Outb Mar 5300 11 % llta 11% + ta
Cdn Brew 500 9*4 9ta 912— ta Parke Da 44000 32*4 31ta 32% +ï’4
CPR 3400 297/$ 29 ta 29% + ' 2 Penn RR lôGOO 20% 19% 20% - ta
Case Jl 5900 10 9% 10 + ’'4 Pepsi Cola 7300 56% 55% 56% +lta
ater Tr 5700 45'2 45 45 ta + ta Pfizer 13000 52ta 50ta 52% +1%
Celanese 2500 51% 50% 50% — *4 Phelps D 1600 61% 60*4 61% + %
Ches Ohio 2000 64ta 64% 64' 2 — ta Philip Mor 1700 73% 72’4 73 - ta
Chrysler 114300 64'4 63 63% + 3/4 it Plate 3200 58% 5814 58'2 + ta
Cities Sv 2700 69% 69 69 — ' : Pro Gam 3600 79% 79 79 - H
Clevite 1200 38% 38 38 Pullman xd 2700 29' e 28 ta 29' » + '.
Coca Cola 2700 102 101 101'2 + '? RCA 11500 71% 70’ 70% - %
CBS 5800 78'e 69% 69' e — % Ralston 3600 32% 32% 32*4
Coml Solv 4300 27% 27 27% — ta Repub Stl 6100 39'e 38% 38% - %
Cpn Edis 1700 87*4 871? 87% -t ta Rey Tob 11700 37% 37*8 37%
ontainer 3100 26ta 26'; 26% + ta Rich Merci 3100 54% 54't 54' : + ta
Con Can 1100 46' 46'4 46' . + ta Royal Dut 11600 48 47' 2 48 + ta
Con Oil 1400 63*8 62% 26% — % Sears R xd 5000 94*8 93*» 93' 2 + %
opw Stl xd 200 35% 35'4 35% Shell Oil 5500 46*4 ta 46' . + '-4
Corn Prod 4900 *9 58*8 58% + l? Sheraton 1300 7% 7% 7% - %
Crane Co 500 54' . 54'4 54' % 0 Sinclair 34900 48'4 46'v 48'4 +1%
Cr Zell 2100 49*4 49'8 49' e — ta Socony 3200 71 70' 2 70*» - ta
Curtiss Wr 3400 20% 20'a 2u 8 South Pac 3900 37% 36*8 37'a + 1.
Deere 1800 64 63% 63*e— ta Sperry R 23400 14'4 13% 14'» + %
Dome M 5700 33' s 32' 2 32*4 + » ? Std Brand 1000 72% 72'2 72% - ' «
Douglas 1900 23% 22% 2J - ta Std Cal 6200 66 65’ ; 66
Dow hem 5400 59 ta 58% 59 - Va Std Ind 5300 65 '2 643 4 65 - %
Du Pont 1900 244 243ta 243% + ta Std NJ 16800 70' 2 70% 70 ta + ta
East Kod 8700 112% 111 111*4 — Stud Pack 8700 6% 6% 6% + ta
Eaton Mfg 3400 35 Va 34 ta 35'2 Sun Oil 2000 51 ta 50'ta %
El Paso xd 7800 19 18% 18% — v» Swift 2900 39% 39% 39'2
Firestn 6200 34ta 34% 34'2— % Texaco 8600 74% 731; 73%
Ford 1680C 53 Mi 52% 52*8 — % Tx g SI xd 4900 16 15*4 16 + ta
Frueh Tra 5900 29% 29' 2 29% + ta Textron 5100 3814 377'» 37% - %
Gen Dyn 5600 23% 23 ta 23'2 Thiokol 3800 21*» 21 21 - *4
Gen E lec 10200 81% 80% 81 ta— % Tidewt 2800 25' 2 25 25% — %
Gen Fds 5300 84' 4 83% 84 + »? Timken 1300 67 ta 66' 2 67
Gen Mills 3500 38'2 37% 37% - % Twent C 1800 31 30' 2 30' 2 - ' :
GMC 20800 727a 72 ta 72' a Un Cab 3300 107' 2 106% 107 + %
Gen Tire 6600 24 « 23*8 23% — Utd Aire 5400 45*8 44*4 45' 4 —
Ga Pac Cp 11700 52 51 51% + Ita Utd Corp 16CG 8*4 8*8 8% + ta
GMdden 300 44'4 44 44 — ' . United Frt 5300 25'b 24% 24% - ' :
Goodrich 6200 52 51*8 51% - ta US Gyps 600 88' . 87% 88 + %
Goodyear 11400 36*4 36% 36'4 + ta US Rubb 3500 49' v 49 49' s + *8
Grand Un 2100 18'# 17% 18 - ’'4 US Steel 11400 49% 48% 48% — ta
Gt A P 2300 46 45% 45% Vanad Cp 800 13% 13% 13% - Vt
Gt Nor Ry 1500 53*4 53 53’ 8 — ta Walk*»* 200 51 SI 51 -ta
Gulf Oil 10900 49*4 49% 49% + ta W Un Tel 3700 28% 28 ta 28*» - ’4
Homstk xd 4GC0 53' è 52*4 52% + 3. Wesths El 17200 36'4 35% 36 + %
Hud B M '00 52 52 52 + ta Woolwth 1300 70' » 70 70
Interlake 1700 25'. 25 25'v + ta TOTAL DES VENTES ; 3,650.000

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE
Cgm Cgm

Valeurs Ventes Haut Bas Fer. Net Valeur» Ventes Haut Bas Fer. Net
Alpha A
Alsof
Ameran
Atls Tel
Augustus
Baker
Blue Bon
Bornlte
C Collieries
C Dredge
Carbec
Cartier Q
hemaloy
hib Cop
Chipman
Cleveland
Comodore
C Bellek
Con C ad

100
2500

16000
12615
3500
5GC0

300
4000

400
100

1000
800

1600
5000
10CO
4000
1700
6000

500

$5% 5% 5J
17 16 16
5'ta 5' 2 5'

285 275 280
30 29 29
10 10 10

340 340 340
15 14 15

$10'2 10*8 
600 600

6
5

72 70
8 7'
3'.", 3' 
3ta 3'

430 425
11 11

4 4

+ 1 
—1 
+10

10*8— '8 
600 

6 
5

72 +1
7’? —1’ ,
3'2 + ' ,
3 ta — Va

425 +5
11 +1

4 —1

Monpre 1500 7' 2 712 7'2 + Va
Mt Pleas 23900 96 92 92 -4
N Forma 2000 4 3',2 3'ta
NW Amulet 3000 9' 2 9''2 9'?
Opem Expl 3400 16'2 16 16 —1
peace River 700 390 370 370 -10
Phoenix Can 666 65 65 65 +4
Pitt Gold 2500 6 5 6 +2

Titres au comptoir
offre Dem.

Alliance Credit 7 7'2
Anglo Car. Tel A ............... — 52
Banque d'Epargne ............. 158 162
Br Nfld Corp. ............... 490 505
Canadian Javelin ................. 11 n*,
Canadian Sup Oil ............... 11'. HJ,
Chartered Credit ................ 4'-, 5
Corp d'Exp Finan ............. — 17
Credit St Laurent ...... 13 14
Crown Life   250 270
Dupuis Frè Pfd $20 P.V. . 21
Gen. Investment   8 8 .
Great West Life ............... 760 780
Guar of N.A. ............... 200 220
Industrial Life Nw) ............. 230
La Prévoyance ............. 24 26
Les Prévoyants ....... . 87 89
La Solidarité 65
London Life   330 350
Northern Tel Conv Prêt 22 23
Pacific Gas 18 le3.
Shopper's City . 3 3 .
Soc d'Adm et Fid Nw 3812 39',
Trust Gen du Cda 37'2 38

New Pac 3000 20 19la 20
C Paper 548 $38% 38 38'4 + *»
Copstream 500 11 Va llta 11 Va — ta
Denault 200 $16 16 16 + ta
D Explorer» 3000 31 30ta 30'/a - ta
D Lease 3000 20 18 18
D Oilcloth 160 $26' 2 26 26 — %
Dmagmi 5900 135 130 131 —4
Dumont 500 20 20 20 —1
East Sull 700 228 228 228 +3
Elder 3600 97 97 97 —1
Equity Ex 10000 12'? 12 12 +1
Fab 11000 12'2 12 12
Fontana 6500 3! 2 3 3'3
Ft Reliance 500 19 19 19 —1
Fox Lake 7000 20 20 20
Frigistors 425 110 100 100 -20
G Autotron 500 375 375 375 —25
Gold Age 1000 21 21 21 —1
nspiratn 100 230 230 230
Int Helium 10800 110 100 105 —6
Interpr Dr 1000 10'2 10! 2 10'.
Jubilee 18CC 225 206 225 + 10
Kicna 6G0 435 430 435 +5
Lab Accep 3C0 $7% 7ta 7% — ta
Laduboro 4700 128 127 128
Lait Led a 250 $7% 7*4 73,4
Lamontag a 100 $10 10 10
Lingside 2000 4 3 4
Malartic Hy 1500 41 40 40 —4
Mer Chip 2000 17 15 15
Merrill 500 51 51 51 +1
Mid Chib 2500 25 25 25 —1
Midepsa 400 160 156 156 -4
Mlstango 5400 201: 20 20 —1

Porcupine 1000 
Red Crst 500 
St L Div Ids 200 
Saucon De 39300 
Silver Reg 2000 
Silver S 13100 
Silver Town 1500 
S Dufault 63000 
Spartan 4600 
Stairs Expl 47000 
Std Gold 1000 
Tdlisman 5000 
Tazin . 2500
UN Obalski 
U Prln

1500
100

U Towns El 1270
Val Mar 
Vanguard 
Viola
Westburn*
Westville

300
4000

300
2000
7500

2 ta 2'a 2’:
85 85 85 —5
35 31 35 +3':
41 41 41
58 55 58 -1
28 26 26 —2
19 15 17 —IV;
40 39 39 -1

263 250 260 -2
7Va 7ta 7'

81 80 80 - 1
7 7 7 + ’

52 50 52
37 37 37 +5

$17 16*4 17 +
$5% 5’e 51. + '1

7 7 7
215 210 215 4-24

83 83 83
4 4 4

TOTAL DES VENTES 
industriels : 84^00,
Mines et pétroles : 367,300

Cours des huiles
Cours fournis par 

Hugh Mackay & Company
Offre

Alaska Y Pipe ............... —
Refineries PFD ............... -
Anaconda 7' :
Bashaw ........................ l’.
Blue Crown ................... 20
Cdn Fortune ..................... 2
Castle   il
Claybar ......................... . 9',
Edoran T,
Gateway   l'2
Kenare ......................................... 3
Leduc Calmar ........................ 3

12' 2
2612 + ta 

+ ta

$ii'4 11 ta ii’/4+ta
42ta 42’ 2 4212 — ta
53 51 52 -4

205 205 205
19ta 18’, 2 19 + ta

$13*4 13'2 13ta
6 5'/? 5’2—la

-2 
+ ta

+5

Fruits et légumes
MONTREAL PC — Voici 

telle que publiée par le service 
de l’horticulture du ministère 
provincial de l’Agriculture, la 
liste des prix payés aujour­
d'hui aux cultivateurs et aux 
grossistes en fruits et légumes 
au marché central de Mont­
réal:

Pommes: rouges hâtives $5. 
jaunes transporentes SI à 
S2.50 le minot, melba SI.75 à 
$3.50, duchesse $1.75, astra 
chan $3 le minot.

Bluets: $9 le 24 pintes, S3 à 
$3.50 le panier de 11 pintes.

Aubergines $3.50 à $4 le mi­
not.

Betteraves: .40 a .50 la dou 
zaine de paquets, 11.50 à $1.75 
les 50 livres.

Brocoli: $2 la douzaine
Maïs: .12 à .15. gros .20 a 

.25 la douzaine d’épis.
Carottes: .40 à .50 la dou­

zaine de paquets, S1.35 à $1.50 
les 50 livres.

Céleri: .75 a $1. gros $1.25 
la douzaine, $2.75 à $3 le ca 
geot.

Choux: .90 à $1 le cageot de 
18, choux rouges $2 le cageot.

Choux de Bruxelles: $5 les 
16 pintes.

Choux chinois: $1.75 à $2 le 
minot.

Choux fleurs: $2.50 à $2.75 
la douzaine.

Concombres; $1 à $2 le mi­
not, petits dill $1.75 à $3 le 
minot.

Courges: $2 à $1.50 le mi­
not.

Epinards: $1.50 le minot; 
$1.70 les 12 cellos de 10 onces.

Fèves: vertes $2, jaunes $1 
» $1.25 les 20 livres.

Navets: .45 à .50 le paquet 
de six. no 1 $2 à $2.25.

Oignons: du printemps .40 a 
.50 la douzaine de paquets. 
$2.75 à $3 les 50 livres, type 
espagnol-planté .90 à $1 la 
douzaine.

Panais: $3.50 le minot.
Pommes de terre: nouvelles 

$1 à $1.25 les 50 livres, $1.50 
les 75 livres, de terre noire .90 
à $1 les 50 livres.

Persil: .40 à .50 la douzaine 
de paquets.

Piments verts: doux $1.50 à 
$1.60 la boîte.

Poireaux: .40 à .50, gros .75 
la douzaine.

Radis: .40 à .50 la douzaine 
de qapuets. $2 les 30 cellos.

Tomates; $2.25 a $2.90, ro- 
*0* $3.50 à $4 la boite.

Merit 
Mill Creek 
Monterey 
Nw Ritchfleld 
North Continental 
Nuco
New Ridgeway
Ranchmans
Sage
Sastex ............
Share ........
Silver City ...........
Turner Valley 
Western Warner

20
6

14
2

34
3 
5
6’;

25
4
2’4
112

12
3ta

SUCCES EN ASSURANCE • VIE
BOURSE DE MONTREAL

valeurs
Abitibi 
Algoma 
Alumini 
Alum 4'4 
Asbestos 
Atl Suq 
Bail s 5*4 pc 200 
Bank Mont 470 
Bank NS 
Bang (’n 
Banq pc 
Bell Phone 
BA Oil 
BC Pow 
BC Phone 
Cal Pow 
Can Cem 
fM Fndry 
CSL p>
CAE
Cdn Brew 
Cdn Br pr 
C f+em

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE
T.r CN*S

vantes
230
575

1868
pr 680 

600 
200

137
135
140

1641
1365
200
100
650
200
250
150
200
650
100
245

M. ROLAND BEDARD
M. Roland Bédard, de Fort 
Chambly, représentant de 
vente à La Société des Arti­
sans, s'est mérité le titre du 
meilleur vendeur de cette ins­
titution d'assurance-vie, pour 
l'année en cours. M. Bédard 
présidera le grand congrès 
annuel du Club des Vedettes 
de La Société des Artisans qui 
se tiendra à l'Estérel, dans les 
Laurentides, les 29 et 30 
août. Plus de 130 personnes 
participeront a ce congrès de 
représentants.

C lmp Bk c 232 
I Pow 150

Fonds mutuels
cours fourni» pai 

Fr. nets I. DUPONT & CO 
610 ouest bout. Dorchester

3'? 31 ? 3 Va — V,

All Canadian Com 4 77 5.23
AU Canadian Div 6 64 7.28
American Growth Fund 8 92 9.76
Beaubran Corp. 33.44 36.31
Canada Growth Fund 5.10 5.58
Can Gas et En. Fund Pfd 6.81 7 44
Canadian Investment Fund 10.34 11.34
Canadian Trusted Inc. Fund 4.65 5.08
Canafund Co. Ltd 42 21 44.32
Champion Mut. Fund ot Cda 5 84 6.42
emmonvealth Inti. 9.02 9.8f
C.l. Leverage 7.52 8.24
Corporate Investors 10.21 11.17
Div. nc. Shares Ser. A 21.60
Div. Inc. Shares Ser B 4.42 4.86
Dividend Shares
Dominion Eqtfily Inv Ltd

3.50 :.8?
19.10 19.51

Dreyfus Fund Inc 17.83 19.38
European Growth Fund 6.88 7.52
Federated Growth 4.32 5.27
First Oil e* Gas 4.49 4.91
Fonds Collectif A 6.32 6.96
Fonds Collectif R 5.49 5.84
Fonds Collectif C 6.49 7.04
Group Inc. J.63 3.97
Growth OU et Gas 9.27 6.73
Investors Growth Fund 6.98 7.58
investors Inti. Mutual 4.69 5.10
nvestors Mutual of Canada 12.60 13.69
Mutual Accumulating Fund 3.84 4.20
Mutual ncome Fund 5.38 5.88
North A. Fund of Cda. Ltd.: 11.08 12.11
One William Street Fund 14.36 15 69
Prêt et Revenue Mutuel 6.08 6.65
Provxident Futual Fund 4.94 5.37
Putnam Growth Fund 8.94 9.77
RadiSjon R. 1 4.55 5.00
Reasearch Investing Corp. 10.69 11.68
Savings Inv. Mut. of Cda. 6.08 6.65
1962 Exec. Fund of Cda. Ltd . 5.38 5.63
Television Electronics 7.50 8.17
Timed Investment Fund 6.20 6.8!
United Accum. Fund 6.13 6.70
Western Growth Fund Ltd. 4.53 4.72

— EN ARGENT AMER 1ICAIN —

Atfil Fund Inc 8.30 8.98
American Bus Shares 4.18 4.52
Boston Fund 9.79 11.69
Bullock Fund 13.66 14.97
Keystone Cust B-3 16.61 18.12
Keystone Cust B-* 10.42 11.37
Keystone Cust K-i 9.14 9.98
Keystone Cust K-2 5.32 5.81

.Mass .Inv. Growth Slock 8.43 9.21
•Wellington Fund 14.79 16.12

Cl Pow pr 
CPR
C Vickers 
Cent Del 
Col Cell 
Con MS 
taCon Text 
prédit F 
Ci Zell a 
Dist Seag 
D Bridge 
D Coal pr 
D Fndry 
D Glass 
D Stores 
Dom Tar 
Dom Text 
Donohue 
Du Pont 
Dupuis Fr 4 
Alcon
Fndtn 
Fraser 
GL Paper 
Hollinger 
taHome B 
Hua Bay 
Hud bay co 
Imp Oil 
Imp Tob 
Ind Accep 
Jnt Nickel 
int Util 
Int Util pr 
Inter PL 
Jamcla PS 
Laur Fin 
MB PR 
Maritime T

255
3216

100
200

Haut Bas
$43 ? 43'4 43ta + '8 
$53 53 53
$267s 26*8 26ta + ta
$39*4 39*8 3934 + '#
S2334 23 ta 23=4 + '4
$!6j4 16*8 16*4 — ' •

25 . 25
62'4 — *8 
69' ? — *8 

74 74
$4934 4*34 49*4 + '/4
$53*8 53'8 53*8 + «8

26*4 27 + ta
23*4 23'4 - '4 

$54*i 54' ? 54*i — ’ 8
$217 e 21*8 21*4 — ta
$35 34ta 34*4 — ta
$22*4 2234 27*4 +' t
$13 13 13 -ta
$10 934 10
SIO3* lOta 10*8
$51 51 51 — ta

10 10
61'2 61'2— *8 

$15'2 15'? 15’2
$48 47'2 47';-»- '4
$32'8 31 >4 32 + '4
$20': 20’. 2 20’?- ta 
740 740 740 —10

$25
$62*8 62'4
$69 ? 69' 2 
$74

$27 
$23',

vanta» Haut Bas Fer
375 $1334 13*« 13*4 

10 $107' . 107'2 107’? 
400 $12't 12't 12'# 
725 $28'; 28*1 28 
100 $12 
25 $92 

165 $49 
200 $9
400 $3+ta 36*8 36*4 - 
500 $25 25 25

$10
$61*4

Valeurs
Mass F 
Mass 5' 2 pr 
Miron 6 pr 
Molson A 
Mont Loco 
Mont Trst 
Moore Corp 
Morse R A 
Noranda 
NS LP 
Nfld Light 
Ogilvie 
Ont Steel 
Pac Pete 
Page Mers 
Pow Corp 
Price Br 
Rio Algom 
Rolland A 
Salada F 
Shaw Ind 
Shell Can 
She) Inv wls 100 600 600
Shop Save 505 $8»# 8

Cgm
Net

12 12 
92ta 92' 4 - 
49 ta 491 « -

9«» -

21815 $2ta 
200 $12'

12H
12'4

315 $20'4 20'4 20'4 
960 $13ta 12*4 12ta 1 
130 $19ta 19ta 19ta
755 $9'# 9 9’,

1316 $34’4 
300 $13'?

34
13'.

200 $7 7 7 + ta
940 $26*4 26*8 26% - ta
200 $7 7 7 + <'4
100 $76 76 76
50 $25% 25% 25%

450 $50*4 50ta 50% + %
700 $18'4 18ta 18ta — %
100 $13 13 13
33 $617 • 61% 61% — %

325 $18 17ta 17ta- ta
1050 $15% 15% 15% + ta
840 $17 16% 16%— ta
550 $19% 19' 4 19% — 1 •
400 $24 24 24
50 $37 37 37 - ’ •

500 $10 10 10 - ta
235 $55' 2 55ta 55'a + ta
300 $8 7% 7% — ta
675 $28*4 28% 28*»

2900 $20 20 20 + ta
490 $26*» 26*» 26% + ta
100 $12 12 12 + ta
35 $55 55 55 - ta

5000 $14'» 14% 14%
978 $42'4 41% 42 ta + %
400 $14 14 14 + %

1250 $22 2 22 22 - ta
1375 $66% 65'? 66% +1
200 $23 ta 23 ta 23 ta + ta

50 $49 49 49 + ta
85 $81 81 81 + %

200 $10' ? 10!? lOta —
325 $13''2 13 Va 13'?
600 $23 22% ^% - \’4
266 $21’» 21 ta 21V» + ta

Simpsons 
Southam 
Steel pan 
Steinbg A 
Texaco C 
Tor Dom 
T Fin A 
Tr C Corp 
Tr Can L 
Tr Mt P L 
Triad 
Weston B 
Zellers

200 $717i 71'? 71’ 
2i0 $97s 97g ?ta
300 495 490 490
410 $16*8 16'4 16*8 

600 
•ta -

700 $32 32 32
6550 $29 29 29
98' $20ta 20*8 20*8 
225 $21’? 21'2 21’ 2 
50 $48 47*4 47*4
75 $60 ; 60’, 60’ , 

720 $13 13 13
100 $10 10 10

1200 $287a 28*4 287a 
375 $15'» 15ta 15'8 
100 155 155 155
375 $18' b 18' 8 18' •
275 $38 38 38

-14 
— ' 8

— 4
— ’ 8 
— ' 8

—3 
— »•

Moyenne Dow Jones
Ouv Haut Bat Perm. Cgm

JO inds. 718.29 721.34 714.39 717.27 —1 54 
20 C.fer 175.99 176 68 1 74.82 175.69 -0.55 
15 Utlllt. 143.82 144.59 143.05 143.82 -0.07 
65 Stcks 259.97 261.11 258.49 259.65 —0 54

Moyenne à New-York

Rapports financiers
AcklantU Ltd., puur le se­

mestre .se terminant le 31 niai: 
1963, $46.344: 1962. pertes
nettes. $66,438.

Agnew-Surpas* Shoe Stores 
Ltd., pour l’exercice se termi­
nant le 31 mai: 1963, $681.361, 
cest-a-dire $1.69 par action, 
1962. $658,382, c est-a-dire $1,- 
63 par action

Alberta Distillers Ltd., pour 
l’exercice se terminant le 31 
mai: 1963, $681,983. c’est-à-di­
re 19 cts par action; 1962. 
$602,121, c'est-à-dire 17 cts par 
action.

Willsan Stationers Ltd., 
pour l’exercice se terminant le 
30 avril; 1963, $101,795. c'est- 
à-dire $2.03 par action; 1962, 
$109.177. c’est-à-dire $2.18 par 
action.

Canadian Hydrocarbons Ltd., 
pour le trimestre terminé le 30 
juin 1963: $68,631, soit l’équiva­
lent de neuf cents l’action, au 
regard de $72,285, ou 10 cents, 
pour la période correspondante 
de l’exercice précédent.

JO«n ISrt 15ut iéstkf
Ma rai 385.3 148.4 150.0 276.4
Luhd 384.7 149.2 1500 276.5
Sem. pass. 381.0 145.6 149.0 273.2
MOIS pass. 368.7 138.8 143.4 263.4
Ann. pass 316.7 1043 127.7 223.7
1963 Haut 388.2 149 9 149 9 276 5
1963 bas 341.1 121.8 134.9 242 7
1962 haut 377.1 127.2 142.9 262.3
1962 bas 285.8 97.0 110.3 200 é

Mardi
Lundi
Sem pass. 
Mo'» pass 
Ann. pass. 
1963 Haut 
1963 Bas 
1962 Haut 
1962 Bas

me è loronfo
2éfn 20go ISbm 15 A»

615.52 95.93 204.30 113 6*
615.29 95.15 204.22 114.29
618.46 93.11 203.42 112.56
616.05 88.95 201.76 113.1«
560.93 94.25 191.08 106.7»
648.71 93.68 217.86 127.17
576.80 85.05 193.0? 11361
629.06 104.30 216.90 131.2»
503.17 85.08 168.60 •fil

Moyenne a Montr
65in ISuf Tba 85<0

Mardi 121.6 117.9 120.0 120.8
Lundi 121.1 117.6 120.7 120.4
S. pass. 121.2 116.8 120.4 120.3
M. pass. 120.9 118.5 122.8 120.6
1963 haut 129.8 124.1 133,5 128.7
1963 Bas 115.9 111.8 120.7 116.2
1962 Haut 125.6 117.6 14U 125.3
1962 Bas 101 .é 96.7 101.9 101.6

FERNAND GIGUERE
2e hypothèque

7 */4 %
274-2991 - soir : DU. 8-5639

American Stock 
Exchange

Cours fournis par 
LA PRESSE CANADIENNE

WIlillllWHIIWtMWimiMIIMMt

Valeur» Ventes Haut Bas Fer. Net
Brazil 1800 2% 2*4 2*4
BA OU 100 24*4 24*4 24%
Bunk HUI 1900 19'» 18% 19V» + 1/4
CS Pete 1800 3% 3% 3 1316
C Javelin 22800 11% 10% llta — ta1
Cdn Marc 600 3*4 3% 3*» — ’ 8
Con MS 100 24% 24% 24*» — '»
Creole 2900 42% 42 Va 42% + %

Dem. Dome Pet 600 12% 12% 12*4
60 Goldfield 3200 1% 11. 2 1*»

100 Hollinger 2800 24% 24i? 24' 2 + ta
9' 2 Imp Oil 800 38% 38% 38% + ta
l’y Imp Tob 100 12% 12% 12%

22 Ins N Am 1500 95 94- . 95 + V?
2'a Jupiter 200 3% 3% 3% + ta

14 L Shore 400 2ta 2’» 2’ » + ta
1712 Massey F 1100 12’: 12'? 12’ 2 — ta
2 Mead John 2900 23% 23’? 23% — ' a
?ta Min Corp 100 16'2 16'? 16’ 2
3% Nat Pet 600 2ta 2 3-16 2 3-16 —1-16
4 Nat Rub 100 22’» 22'a 22%

24 NJ Zinc 300 37*4 37*4 37% — '/y

BELANGER OUELLETTE & ASSOCIÉS
Conseillers en administration et ingénieurs industriels.

• Parsonnal: cadras at fonctions 
o Evaluation do tichos, salaires 
a Plans do stimulants au rendemant 
o Systèmes ot procédures do buroou 
o Manutention — Mécanisation

• Organisation: Vantes, PlofrtButlen 
a Etudes do rentabilité 
a Planification è longue 
a Structures financières 
a Continuité de la Direct ton

o Contrôles: production — prix coûtant — achats — inventaires — budgats

'224 OUEST. RUE STE-CATHERINE, Suite 701, MONTREAL - Tél. Mé-M13

8
16-ta 
2'2 
1
4

10
8ta

35
5
2*4 
4’ ? 

20

Pac Pete w 2300 67e 6*8 6» a
150 30ta 30' 2 30’ : — taPratt L 

Preston 
Scurry R 
Sher Wms 
Technclr 
Trns t_ux 
T r-Cont wt 
Un Gas 
Utah d S 
Wr Harg

1000 7*8 7*8 7ta

5100
400

4300
3900

15’: I5ta 15’4 — ta
81’'? 79’4 81’ 2 +1%
16'2 16 16% — 1 ;
11% 11 Va 11*8 — ta
38 37% 37%
18% 18 18% + ta
12% 12% 12% + *8
ta *'4 % + ta

TOTAL DES VENTES J 1,140,00C.

Mines Hors-Listes
G. E. LESLIE & CO. Membres 

Montreal Stock Exchange — Canadian Stock Exchange

INGENIEURS -CONSEILS

BEAUCHEMIN - BEATON - LAPOINTE
INGENIEURS CONSEILS

Genie civil, Mécanique, Electricité

Urbanisme, travaux municipaux, travaux publics, 
ponts, voiria, circulation, signalisation, éclairaga.

6665 Chemin de la Côte des Neigea
Montreal 26 REgent 1-8521

Otrre Dem. Offre Dem. Offr» Dem
Aisab 5 Gibson 2 4 Nati Mal 16 19
Aconic 3 6 Galloway 52 N Lorle 9 11
Aconic VTC 2 5 Glencona Ex 4'y 5’2 Niplron 5 7
Advance 10 12 Gr North Dv — 15 Northern Ex 80 90
Amal Mng 10 20 Hucamp 60 70 Norquc 9 11
Amer Chib 6 9 Hull Iron 30 40 Oklend 2 4
Americ 25 Imp Min 2 4 Olympia 10
Arnora ’.’2 Ita Indépendant 3 5 Nw Pascahs 65 75
Ass Dvp 4 7 Juma 24 27 Pine»Pt 13 13
Atlas Chrc 1 3 Kewagama 10 12 Quejo 3 5
Bald Mtn 5 7 Kenmac J Rand Mal 7 9
Beauport Hdg 15 18 Kukatush 6 6'v Rusty Lake 50
Black Hawk 55 57 Lun Echo 42 45 Seaway 2 4
Burnt Hill 14 17 Lake Chib 10 St. Jude 5
Bracemac 5 ? Main Oka 10 20 St. Helen 3 6
Cdn Javelin iita 12'4 Martin Bird 1 3 Scott Chib 2 4
Coastal Mng 10 15 Mattgmi Ex — 15 Spring Pole to
Cuvier 55 Milado 20 Starlight 1
Elmac 7 9 Nemrod 32 37 Sullico 240 ' 275
E. Ventures 96 100 N Miller Cp 6 . 8'2 Dklond 1 3
Garney 25 30 Nw Insco 17 21 WM. Leys 2 3
Gaspe Cp 31 33 N. Assoc. Devp. 24 29 Young Dave 15 18

ASSUREURS-VIE
Importante compagnie d'assurance du Québec- 
offre a quelques assureurs-vie l’occasion de 
s inscrire comme candidats a un cours spécial 
dont le programme de 24 mots conduit à la 
direction d’une agence dans la region de 
Montréal

Une expérience d au moins six mots a la vente 
de l assurance-vie est exigée mais le choix 
des candidats s'appuiera principalement sur 
leur capacité de "leadership”. Le test d’apti­
tudes utilisé aidera le candidat dans son orien­
tation et la décision h prendre

Les assureurs-vie intéressés sont priés d’adres­
ser tous les renseignements habituels à la case 
postale 396. Succursale B, Montréal.

Le caractère confidientiel des communica­
tions reçues sera respecté scrupuleusement.

COMPTABLES AGREES

J. ARTHUR DESCHAMPS
Comptable agree

1411, Crescent, Montreal 25 
VI. 5-3248

Lucien Dahmé, C.A.
Comptable «gréé

Edifie» d*. La bauvegarti»
152 est. rue Notre-Dame 

UN. 6-2',SI

Jacqueline Paradis, C.A.
Comptable «gréé

Edihee Sa La sauvegarda

152 est. rue Notre-Dame 

Ch. 52, 53
UN. 6-26S1 — DU. 1-0111

Provost, Hotte 
& Associés

Comptables agréés
ROGER -»ROVOS1, C.A 

Syndic Licencié
ROl-AND PROVOS1 L.A 

GEORGES H HOTTE C.A

2596, bout. Rosemont 
RA. M109

VIAU i ROBIN
Comptables agréée

i 1_UC)EN D. VIAU. CJk.
H LIONEL ROBIN. C.A,
JACQUES R. CHADILLON, CA 
ARMAND H. VIAU, C.A 
I SERGE GERVAIS. C.A

PO. 9*3871 *
4926, BVB- Verdun, Verdun

Samson, Eclair, Côté, Lacroix 
et associés

E. H. Knight (S
Comptables agréés

Co.

emson,__
Léon Côté, C.A.
Hensley Bourgouin, CA. 
Albert Garneau. C.A. 
Benoît Sylvain, C.A. 
Dennis Bell, C.A. 
Raymond Coulllard, C.A 
Marthe Gauthier, C.A 
Marcel imbleai' r a

MONTREAL
Consalls t Maurice

Luclen-P Beiair, CA. 
Jean Lacroix, C.A. 
Dollard Huot. C.A.
Percy Auger. C.A. 
Pierre Lesage, C.A. 
Pierre Choulnard. C.A 
Gilles Trahan. r.A

Geofoes Poussin. C.A

QUÉBEC
MARTRE. • A. A.-Emile 

Gérard MARCEAU C.A

E. H. Knight, CA. 
Lionel Roussln, C.A. 
Raymond Fortier, C.A. 
Clément Prlmeau, CA 
Vlanney Forget, C.A 
Pierre Barry, C.A. 
Adrien Côté, C.A. 
Robert Garîépy, C.A. 
**aul Gonthîer C.A

RIMOUSKI
BEAUVAIS. D.SC. C.A

132 oueit, Saint-lacque* — VI. 2-4691
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par
Gérard ’Gerrof»

Gosselin
Le sport professionnel J grands spectacles réserve 

presque toute sa publicité et sa réclame aux grandes ve­
dettes. On parle surtout de Gordie Howe, Bobby Hull, 
Jean Beliveau, Jacques Plante, au hockey; de Sandy Ste­
phens, George Dixon, Don Clark, Jackie Parker, au foot­
ball; de Sandy Koufax, de Juan MarichaJ, de Mickey 
.Mantle, de Stan Musial, au baseball. Qu’ils connaissent 
ou non de bonnes parties, leurs noms sont dans les jour­
naux a tous les jours.

* * #

Je voudrais rendre hommage ici a une foule de tra- 
vaillleurs obscurs, les meilleurs sportifs au monde, qui 
consacrent une partie de leur vie au succès des sports 
qu’ils aiment et qui ne reçoivent ou ne recevront jamais 
de récompense pour leur enthousiasme et leurs efforts. Je 
pense à tous ces entraîneurs, à tous ces instructeurs de 
petits clubs ou de moniteurs de parcs ou de centres de loi­
sirs qui, bon an mal an, donnent leur temps, leur expé­
rience et souvent leurs deniers a cause du sport.

* * *

On n’entend jamais parler d’eux. Une fois de temps 
à autre, on les verra a quelque programme de télévision. 
Ils sont les premiers a être surpris d’y avoir été invités. 
Ils travaillent dans l’ombre. Ils y sont habitués. Ils n’at­
tendent aucun salaire. Mais ils se plaisent a conseiller les 
jeunes, dont ils sont les modelés les plus efficaces. Je pen­
se en ce moment a un Hap Holland, qui, pour la cause 
du football mineur et canadien, fait plus que Ted Work­
man ou Jim Trimble.

* * -à
Je pense à des types comme Marcel Racine, Gérard 

Thibault, lernand Dubois, qui, sans salaire ni espoir de 
récompense, s’ingénient a garder le baseball dans le coeur 
des sportifs, en attendant les beaux jours du baseball
majeur. Je pense aux gars de la ligue Dépression, aux 
promoteurs du Montréal-Olympique qui, sans l’appui du 
grand hockey majeur, puissant et riche, essaient, comme 
les moniteurs des parcs, de rendre le hockey accessible à 
un nombre toujours plus grand de jeunes.

* * ★

Je pense a des homme* comme Jacques Chevrier, 
Roger Larivec, Jerry Shears, qui pour occuper les loisirs 
des jeunes, leur apprennent les rudiments de la boxe. 
Meme quand ils organisent des séances de pugilat, ils n’es­
comptent aucun profit. Chevrier au centre de l’immacu­
lée, Larivée a la Palestre et au White Owl; Shears au 
YM) IA, ont sauvé une foule de jeunes costauds qui ne sa­
vaient que faire de leur surplus d’énergie en canalisant 
leurs forces neuves vers la discipline, le respect de l’auto­
rité, et l’ambition de devenir de bons citoyens.

* * *

t es hommes là, — et il y en a des centaines comme 
eux dans toute la province, dans les petites villes, — 

jamais entendu, adressés à eux, les apptaudissc-
Dixon, 
sont à

l’arnére-scene. Ils pansent une blessure; ils encouragent 
un jeune qui perd confiance; ils tapent sur l’épaule du 
jeune qui a fait un bon coup; ils posent un diachylon sur 
le menton endolori d’un Sarrarin nu d’un Labonté.

* * *
Ms ne sont pas riches. Ils ne peuvent se payer de 

publicitaires. Ils doivent écrire eux-mêmes, à longue main, 
a la plume nu au crayon, sur un bout de papier. Ils ne 
fument pas le gros cigare comme les moguls. Ils ne rou­
lent pas Cadillac ou lincoin, mais bien un vieux Ford 
ou une bagnole quelconque. On ne le* voit pas dans les 
restaurants huppés à humer le bouquet d'un cognac ou à 
s'étourdir dans la fumee du scotch.

* + ♦
Ils se contentent d’une liqueur douce ou d'une peti­

te biere avant d’empiffrer un sandwich ou une frite. Voilà 
pourtant des gars bien méritants. Sans eux, une forte 
partie de la jeunesse moins favorisée, celle qui n’a pas 
ou presque pas de parents, celle qui ne sait que faire et 
qui ne sait ou aller, celle qui n’a pas eu la chance d’une 
instruction passable, une partie de ces jeunes serait lais­
sée à elle-même.

* * *
Le sport aura eu, — professionnel ou non, — cet 

heu reux effet sur la jeunesse d’aujourd'hui de lui ouvrir 
une porte sur l'avenir et de faire disparaitre la généra­
tion de ce qu’on appelait des ratés, il y a 30 ans. La géné­
ration de ceux qui commençaient des études et ne les finis­
saient pas; de ceux qui prenaient un emploi et ne la gar­
daient que pendant quelques semaines; de ceux qui entre­
prenaient de grandes choses qui finissaient en queue de 
poisson, parce qu’ils manquaient de souffle.

* ★ *
Le sport a au moins ce bon effet de donner du souf­

fle à ceux qui le pratiquent. Tous ne deviennent pas des 
champions. Mail à l'entrainement, quand ils apprennent 
a respecter l’autorité, à avoir de la persévérance, à four­
nir des efforts soutenus, ils ont appris des leçons qui 
aident à former de bons citoyens. Et c’est à tous ces in­
connus sans gloire que nous le devons. Qu’on me permette 
ici de reconnaître leur mérite.

n’ont jamais entendu, adressés 
ment* de milliers de personnes qui acclament un 
un Stephens, un Richard, un Maury Wills. Ils

Le suédois Ulf Slerner se rapportera 
à l'entraînement des Rangers de N.-Y.

NEW YORK (PA) — L hom- 
nie que l'on considère comme 
le meilleur joueur de hockey 
en Europe, le Suédois Ulf 
Sterner, a accepté de partici­
per au camp d'entrainement 
de.s Rangers de New York a 
Winnipeg le 16 .septembre Le 
gérant général Muzz Patrick a 
immédiatement prédit un exo­
de éventuel du talent européen 
aux Etats-Unis et au Canada.

Sterner, un joueur de 20 
ans. fut un facteur important 
dans la victoire de la Suède 
lors du championnat amateur 
mondial à Colorado Springs en 
1962. Il a également brillé 
lors du tournoi de l'an dernier 
à Stockholm en comptant trois 
buts dans la victoire de 5-3 de 
la Suède sur le Canada.

Patrick a révélé que Toronto 
et Boston étaient également in­
téressés dans les services du 
Suédois, mais les Rangers 
avaient inscrit, les premiers, 
son nom sur la liste de négo­
ciation Sterner semble inté- 
resxé a faire une carrière pro 
fessionnelle, d'aiilant plus qu'il 
s'est déjà informé au sujet de 
contrat de deux ou trois ans

Grand progrès
Patrick a fait remarquer 

que la Suede, ainsi que la Nor 
vège, la Finlande, la Suisse et 
l'Allemagne de l'Ouest, avait 
fait d’énormes progrès au 
hockey ces dernières années.

Il a expliqué que la princi­
pale raison de ce progrès ra­
pide du sport en Europe était 
due à la présence d’instruc­
teurs professionnels en prove­
nance de l’Amérique du Nord.

Il a nommé entre autres 
Eddy Reigle, Vie Hyliger et. 
Bill Dohbyn installés en Euro­
pe depuis les dernières an­
nées 50.

Reigle, ancien joueur de dé­
fense du Boston et du Cleve­
land. de la LAH, est le pilote 
rie l’équipe suisse depuis trois 
ans. Hyliger, qui a déjà porté 
les couleurs du Chicago, était

l'instructeur de l'équipe alle­
mande l'hiver dernier. De plus, 
Del St John. d’Edmonton, di­
rige l’Autriche depuis deux 
saisons.

Patrick a déclaré qu'il était 
difficile de développer le ta­
lent américain, parce que les 
teunes étaient obligés de faire 
leur service militaire alors 
qu'ils étaient prêts à faire le 
saut au hockey professionnel.

On ne compte qu'un seul 
Américain présentement dans

la LNH. Il s'agit de Tommy 
Williams, un ailier droit des 
Bruins de Boston, qui a comp­
té 23 buts la saison dernière.

Par contre, on ne compte 
aucun joueur européen sous 
la grande tente, même si quel­
ques-uns sont nés en Europe 
Ainsi, il y a Stan Mikita, des 
Hawks de Chicago, né en 
Tchécoslovaquie. Il y a eu éga­
lement le Russe .lohnny Gott- 
selig. ex-joueur et pilote des 
Hawks.

Stan Leonard prédit qu'un 205 
gagnera le tournoi de la PGA
EDMONTON, Alberta. — 

Stan Leonard, l'habituel vain­
queur du tournoi du PGA. — 
il a gagné ce championnat pour 
un record de huit fois, — a 
prédit hier qu'une fiche de 
205, soit cinq sous la normale, 
mériterait la palme au tournoi 
de 54 trous qui débute demain.

“J’ai toujours été chanceux 
ici, dit-il. Et je ne suis pas 
conservateur quand je dis que 
la cible est 205. Quant à mes 
chances, a ajouté le vétéran de 
48 ans, je dois avouer que je 
n ai pas bien joué cette an­
née. Mais je connais bien ce 
parcours ici et il se peut que la 
chance tourne pour moi”

Leonard avait dit à peu prés 
la même chose, il y a deux 
ans a Québec. Non seulement 
gagna-t-il le tournoi pour une 
huitième fois, mais il joua un 
203, record encore inégalé.

Leonard n’a eu que des élo­
ges pour le Montréalais Jack 
Bissegger et Jean-Guy Périard 
de Boucherville. “Je ne serais 
pas surpris, dit-il. que l’un ou 
l’autre ou les deux causent 
une surprise. Tous deux se sont 
considérabl e m e n t améliorés. 
N'oubliez pas que l’an dernier, 
a cette époque-ci, nous ne sa­
vions presque rien d’un assis- 
tant-pro du nom de Alvie 
Thompson”.

Leonard et George Knudson, 
perdirent une éliminatoire de

18 trous, aux mains de Thomp­
son. Ces trois golfeurs, ainsi 
que Alan Johnson sont les fa­
voris, avant le début du tour­
noi.

AU RICHELIEU

Well Away, en vedette, ce soir
Le frère propre de Raeca 

way, WELL ,\W.aY. sera le 
point de mire au Richelieu, ce 
soir, à l’occasion de l'habituel­
le soirée des dames.

Agé de cinq ans, le frère 
ainé de Raceaway a rapporté 
$43,800 à ses propriétaires Tan 
dernier. A l'automne, Joe 
O'Brien l'a vendu à l’écurie 
Turcotte moyennant $10,000.

L'an dernier, Well Away 
avait défait Winning Adios et 
Chief Armbro, s’était placé 
quatrième à Henry T. Adios 
11 fut atteint par le virus, à
Blue Bonnets, ce printemps,
mais il est parfaitement réta­
bli.

Well Away a une marque de 
2:02.2. elablie à la piste d'un 
demi-mille de Wolverine, l'an 
dernier.

Parmi ses adversaires, on 
remarque Marv Hanover et
P R L, qui ont gagné leurs 
derniers départs, ces jours 
derniers, d'une façon fort im­
pressionnante.

Inscrits au Richelieu
PREMIERE COURS* — TROT 

CONDITIONS — $800
4 .lnmlc'R Rose O Boyer 5-2
2 Hnlf Song P RoblUard 4-J
1 Bensalem Lahale 4-1
3 Spilled MUk R Babbln fl-1
« Scotv Oak.N R BOard 6-1
5 Convention C. Bouvrette 8-1
R Mv Hep Cat R Snyder 8-1
7 Grand Bla/.e N Bardlcr 10-1

Aussi eligible
Star Lake Mlckev Gé. La Ve 
DEUX IKMK COUSE — W1BLK 

CONDITIONS — S800
1 Skipper Jay R Babbln
3 The Mira«e R Caldwell
2 Dr. Pride C P. Lacoste
7 Meadow Nlb F. Baise
6 Miss Heather Hal C K*lam 
5 Tom EU kln g ton Pas choisi
8 Royal Match GU. La'ce

6 Beau Brinadle 
Ausîîl éllKlble: 
Canada Bill G. Raymond

3- 1
7- 2
4- 1
5- 1
6- 1
8- 1 
8-1

4 General Wll H Lamarre 10-1 
Aussi eligible
Bobby La Rue A Grise 

TKOISII MK COURSE - \MRLE 
CONDITIONS — $800

5 Success Mar-Mlc D l/ch’le 3-1
3 The Rocket R P Caldwell 4-1 
8 Count Down C R G'mlll 0-2 
2 Mr. Waters H l-amarre 6-1
4 Del Mar Va J. Bouvrette 6-1 
l Eé'ty Armbro J. Olguere 8-1 
7 Luekv Seven R Michelin 8-1

QUATRIEME COURSE — TROT 
CONDITIONS — $800

5 Dark Potomac P Caldwell 3-1
6 Mv Son Don J.-J. M'neau 7-2
3 Ppkkv P P’logue P. T’deau 4-1 
2 Isolas Bomb V. I Arose 6-1
4 Vera Riddell W. Habklrk 6-1
1 I^eo Tbaf L. Pelletier 8-1
7 Verna Walnut G B vrette 8-1
8 Miss Poka Bout G P'ford 10-1 

CINQUIEME COURSE — AMBLE
CONDITIONS — $800

6 Dale Direct J Wiener 3-1
8 Lovely Princess M T’cotts 4-1
7 Lucky Majorette Y. D'dlns 9-2
2 Miles Hal P. Roblllard 6-1
.7 Chuck Peters P.. Sauve 6-1
1 Gold Rush P. Dussault 8-1
5 Dalnev V. I a rose 8-1
4 rncltatu* Gil. Lachance 10-1

Aussi eligible:
Capt. McGregor W. H'klrk 
SIXIEME COURSE — AMBLE 

CONDITIONS — $1.000
4 Paladin H ver M. Lefebvre 5-2
2 Chris Bden V. lArose 3-1
6 Hal’s Pride C. Killam 9-2
3 Wavko R Savlgnac 5-1
8 Duke of W'ton F. Raise 6-1
5 Elsie Fay Jac Glguère 8-1
1 Kitty Chips Pas choisi 9-1
7 Golden Spark R G’malson 10-1 

Aussi eligible:
Brenda Dillard J. Gordon 
SEPTIEME COURSE — TROT 

\ RECLAMER 
CONDITIONS — $800 

3 Rose C. Lee
T. Horton, $1.500 8-1

6 Martial Law
P Caldwell. $1,500 7-2

5 Nobleman
I Letourneau. $1.500 4-1

2 Bud s Raider
Albert Hanna. $1,000 6-1

3 G us The Great
Gil I*Achanee. $1,100 6-1

1 Kenlajrd Ladv
G Boyce. $1.000 8-1

8 Mi s Bomb
W Croteau. $1,500 9-1

7 Melbourne
J. Lahaie. $1,500 11-1

Aussi eligible:
Mighty Rodnev

A. Rogers. $1.500
HUITIEME COURSE — AMBLE 

CONDITIONS — $800
1 Doctor Kirk R. Curran
2 Armbro Champ Pas choisi
5 Mr. Richard B. Côte
3 Super Knight Pas choisi
7 Red Mlle M Glngras

Aaron
très
utile

NEW YORK. — Les joueurs 
d’une équipe hors de la cour­
se au championnat remportent 
rarement le titre de joueurs 
les plus utiles à leur forma­
tion. mais les partisans des 
Braves de Milwaukee ont un 
candidat idéal en Hank Aaron.

Le voltigeur noir domine 
les majeures dans les points 
produits avec 102 et les points 
comptés avec 91. De plus, il 
est au deuxième rang dans le 
domaine des circuits avec 32 
dans le LN et en sixième pla­
ce dans les moyennes au bâ­
ton à .315.

Les meneurs
De même que Aaron, les 

meneurs Dick Groat, du St- 
Louis, et Cari Vastrzemski, du 
Boston, ont connu une semai­
ne fructueuse.

Groat a augmenté son avan­
ce en tête des frappeurs de 
la LN avec une moyenne de 
.344 tandis que Roberto Cle­
mente. du Pittsburgh, en rai­
son d une perte de six points, 
demeurait en deuxieme place, 
sur un pied d’égalité avec To­
ny Gonzalez, du Philadelphie, 
à .327. Tommy Davis, du Los 
Angeles, est toujours en qua­
trième place avec une moyen 
ne de .325, suivi de Varia Pin­
son, du Cincinnati, à .320.

Pour sa part, Yastrzemski a 
porté sa moyenne à .335, en 
tête de la LA. Al Kaline, du 
Détroit, suit à .318, tandis que 
Rich Rollins, du Minnesota, 
conservait la troisième posi­
tion avec une fiche de .312.

Dick Stuart, du Boston, do­
mine la LA dans les domaines 
des circuits, avec 30, et des 
points produits, avec 88, tan­
dis que Willie McCovey, des 
Giants de San Francisco, est 
encore le meilleur canon de 
la LN avec 34 circuits.

4 Dale Herbert 
6 mini Byrd 
8 Iva Sea Patch 

Aussi éligible: 
Great Adios

J. Weiner 
C. Savlgnac 

R -

3- 1
4- 1 
9*2
5- 1
6- 1 
8-1

-1
C’well 10-1 

Glguère

Jasii Rrickeü décide de devenir 
professionnel à l’âge de 78 ans

EDMONTON (PI i A 78 
an., et apiès 60 années de golf 
a râleur, Jack Bnckett a dé­
cidé de devenir professionnel 
et accepté cet été un poste 
(“assistant-pro au Glendale 
Golf Club d'Edmonton.

Les jambes de Bnckett ont 
commence à faiblir il y a une 
c up r d'années, e! il utilise 
clt'.niU ce temps une petite 
vu; e \ir se déplacer sur le 
I . s il (rappc tou-

la b i le avec autorité et 
i ■ un handicap de 10
< ', A Min eil'eur. il main 
tenait son handicap à 3.

Ce vétéran est ne a Levant, 
dans le Maine, el passa son en 
lance dans le Massachusetts. 
A l'âge de 10 ans. il devint 
c ld> à North Cohasset. et. 
d x ans p'us tard, était nom 
t ■ ch T-crdriy — un po.te qui 
c tiivr ait à peu près à celui 
ùassistant-pro — ce qm l'au- 
tonsait à jouer avec les mem­
bres d uclub quand ceux-ci 
avaient besoin d’un partenaire.

Et lorsque Jack Brickett 
quitta, en avril dernier, son 
emploi d'estimateur pour une 
ent-eorise de plomberie, p^r 
s'vnne pvuni ses amis ne fut 
su"P"i- de 'r voir se dirige- 
ve"s le club de golf el y accep­
ter le poste rf'a.saistant-pro 

Rrirke: a toujours joué au 
golf, et rares furent le* jours

où il ne parcourait pas ses 18 
trous, l'hiver excepte bien en­
tendu. Ses jours de vacances, 
il les passa à jouer au golf tou­
te la journée.

“On pourrait penser que 
maintenant j'ai plus de chan­
ces qu'autrefois de jouer, di­
sait-il récemment à un inter- 
licutcur, mais tel n'est pas le 
cas Mon travail comme assis­
tant limite mes loisirs, et sur­
tout pendant les fins de semai 
ne "

Mais, ajoutait-il, “je suis 
heureux, car ce* activités me 
gardent en contact avec le 
golf."

Brickett laissa son poste de 
caddy a l'age de 15 ans. pour 
devenir mécanicien à bord du 
New York, New Haven and 
Hartford Railroad. Quand on 
découvrit son âge, on le con­
fina à un travail moins dan­
gereux

Il vint au Canada en 1910 
et travailla dans une aciérie 
à Moose Jaw. en Saskatche­
wan. 11 servit autre-mer dans 
l'armee canadienne au cours 
du premier conflit mondial, à 
titre d'instructeur.

Revenu en 1919. il s'intéres­
sa a la radio, comme passe- 
t ■ i os, et in.talla sa propre 
station sans-lil au poste de 
pompiers de Moose Jaw Plus 
lard, lorsque ce paste devint 
l'entrepri*» cnmmurcial#

CHAB Radio, il y travailla 
pendant plusieurs années com­
me technicien.

NEUVIEME COURSE — AMBLE 
CONDITIONS — *1,300

4 Well Away M Turcotte 3-1
6 P. R. L. C St-Jacques 8-2
8 Marv H ver R G inalson 4-1 
3 Patch On N Bardler 6-1
7 sScotch Newport R C'well 6-1
1 .lime's Choice A Hanna 8-1
5 Mc a Flrat R Curran 8-1
2 Voie Diamond J lArente 10-1

DIXIEME COURSE — AMBLE
CONDITIONS — $800

3 /.dioa Jav C. Pelletier 3-1
1 France Richelieu L. P’tler 7-2
6 Top Diamond R McDonald 9-2
2 Irene Rovale R Bèrard 6-1
4 Marg E Hal Pas choial 6-1
5 Johnny Johnston C P S’vé 8-1
7 Widower Von R. G’maleon 8-1
8 Royal Pat Oae Lachance 10-1 

Aussi éligible:
Famous Pick Oil. Lach’ce

Notre choix 
au Richelieu

1
2
3
4
5
6
7
8
9
10

Jamie's Rose 
Half Song 
Bensalem

Skipper Jay 
The Mirage 
Dr. Pride C
Success Mar Mic 
The Rocket R 
Count Down C

Dark Potomac 
My Son Don 
P. P. Prologue

Dale Direct 
Lovely Princess 
Lucky Majorette

Paladin Hanover 
| Chris Eden 
Hal's Pride

Rose C. Lee 
Martial Law 
Nobleman

Doctor Kirk 
Armbro Champ 
Mr. Richard

Well Away 
P R. L,
Mtrv Hanover

Adios Jay 
France Richelieu 
Top Diamond

', v*:,
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Nouvelles 
en abrégé
Le promoteur Régis Lévesquo 

a annonce que le combat Robin* 
son-Groaves qui devait avoir 
lieu jeudi, sera disputé le S sep­
tembre au centre Paul-Sauvé. 
Sugar Ray Robinson s'est blés* 
se à une main vendredi dernier 
à l'entrainement. Il est retour­
né à New York où des examenf 
médicaux ont révélé qu'il pour­
ra se battre à la date ci-haut 
mentionnée. Wilt Greaves et 
Robinson recommenceront à 
s'entraîner à Montréal, lo Î7 
août.

POUR PROMOUVOIR LA SECURITE NAUTIQUE. — M Robert 
Legendre, un membre du club nautique de Beloeil St-Hilaire, a 
gagné le yacht Princecraft "Capri' ci-haut lors du tirage annuel 
organisé par la Fédération des clubs nautiques du Québec. De 
gauche à droite dans l'embarcation sont M. Raoul Gadbois, 
président du Conseil de sécurité nautique ; M. Gérald Lévesque, 
président de la Fédération et gérant du marketing de la Bras­
serie O'Keefe, et M. Legendre. Le tirage, qui est accessible à 
tous les membres des clubs affiliés à la Fédération, a pour but 
de promouvoir la sécurité nautique à travers la province.

UN PUU DE TOUT
Choix arrêté

TORONTO. — L'Association royale canadienne du golf a 
annoncé les noms des membres de l'équipe du Canada dans les 
matches de la coupe America, qui sera disputée à Des Moines, 
les 5 et 6 septembre. On sait que le Canada affronte les Etats- 
Unis et le Mexique dans cette compétition. Les Canadiens choi­
sis sont Keith Alexander, de Calgary; Gary Cowan, de Kitche­
ner; Bill Pidlaski, de Winnipeg; Doug Silverberg, de Calgary; 
Bert Ticehurst, de Vancouver; Bill Wakeham, de Victoria; et 
Nick Weslock, de Burlington, Ont., champion amateur 1963. Les 
trois substituts sont dans l'ordre : Pete Hope, de Dartmouth, 
N. E.; Ted Homeniuk, de Winnipeg; et Gordon MacKenzie, de 
Toronto. Alexander, Silverberg, Cowan, Ticehurst et Weslock 
ont déjà fait partie de l'équipe canadienne de la coupe America, 
tandis que Wakeham et Pidlaski en seront à leurs premières 
armes.

Marathon de 1,000 milles
LAUNCESTON. Angleterre — Le Dr Barhar Moore, qui a 

déjà fait parler d'elle au Canada où elle avait organisé son pro­
pre marathon, a poursuivi sa marche de 1,000 milles, soit d’un 
bout à l’autre de la G.-B., bien qu'elle soit tombée sans con­
naissance lundi soir, après avoir parcouru 80 milles. La femme 
médecin d’origine russe qui est âgée de 59 ans et qui est végé­
tarienne. a entrepris sa seconde journée de marche, dimanche 
matin, après n’avoir pris pour dejeuner qu’une tranche de ci­
tron. Elle s’est évanouie en atteignant la ville de Launceston 
mais elle a quitté un hôtel ce matin en déclarant : “Je suis 
déterminée, à poursuivre cette marche”.

Chasse aux caribous
QUEBEC. — Des équipes du service de la faune du minis­

tère du tourisme, de la chasse et de la pêche, ont dénombré 
des caribous sur la côte nord du St-Laurent et dans TUngava 
en un nombre qui permettrait peut-être de chasser ce gibier. Les 
données recueillies du haut des airs sous la direction de M. 
Pierre Desmeules font estimer à une dizaine de milliers de têtes 
le nombre de caribous sur la côte nord et à entre 40,000 et 60,- 
000, dans TUngava. Dans ce dernier secteur, les estimés de 1956 
étaient de seulement 1,836 bêtes. La chasse aux caribous serait 
autorisée en hiver pour le ravitaillement des populations loca­
les et en automne pour les sportifs.

On tire des plans pour la finale 
inter-zone de la coupe Davis

LONDRES (PA) — Les or­
ganisateurs britanniques de 
tennis faisaient déjà des plans 
lundi en vue de la finale inter­
zone de la coupe Davis contre 
les Etats-Unis, laquelle aura 
probablement lieu sur les ter­
rains d’argile de Bournemouth.

Au fait, l'Angleterre ignore 
encore si elle rencontrera les 
Etats-Unis ou le Venezuela, 
mais on en est venu à la con­
clusion ici que les Américains, 
vainqueurs du Mexique en fin 
de semaine, n’éprouveront au­
cune difficulté contre les Vé- 
néîuéliens en finale de la zone 
américaine.

Comme la série se livrera à 
la fin de septembre, on doute 
fort qu’on présente les mat­
ches à Wimbledon el c’est 
pourquoi on préférera Bourre- 
mouth, site des championnats 
anglais sur terrain d’argile 
chaque année.

La dernière fois où les An­
glais ont participé à la finale 
inter-zone fut 1933 alors que 
Fred Perry était l'étoile de 
l’équipe.

AVIS D'ENREGISTREMENT
Avis est par les présentes donné, 

conformément a l'article 157Id du 
Code Civil, de l'enregistrement au 
bureau d'enreclstrement pour la di­
vision d'enregistrement de Montréal, 
le 7 août, 1963, sous le No. 1689902. 
du transport et du transfert par 11- 
berg Mfc. Company a Aetna Factors 
Corporation Ltd. de toutes ses cré­
ances et comptes de livres, actuels 
et futurs.
Montréal, le 19 août 1963.

AETNA FACTORS CORP. LTD

Le gagnant de la finale des 
zone.s américaines-européen- 
nes devra affronter ITnde. le 
vainqueur de la zone de l'Est, 
avanl de Taire face aux cham­
pions australiens.

L’équipe britannique est 
composée de Bobby Wilson. 
Roger Taylor et Mike Sangster, 
dont le foudroyant service a 
aidé son pays à triompher de 
la Suède en finale européenne.

MARTIN FREDERICK JUISTER
Avis est par la présente donné 

que Martin Frederick Juister, 
gérant, de la cité et district de } 
Montréal, s’adressera à la Légis­
lature de la Province de Québec, 
au cours de sa prochaine session, 
pour l’adoption d’une loi chan­
geant son nom de Martin Frede­
rick Juister à Martin Frederick 
.luster.
Montréal, le 19 août, 1963.

Frank M. Godine, CR
Le Procureur du requérant

AVIS D'ENREGISTREMENT
Avis est par les présentes donné, 

conformément a l'article 157Id du 
Code Civil, de l’enregistrement au 
bureau d'enregistrement pour la di­
vision d'enregistrement de Montréal, 
le 1 août, 1963, sous le No. 1688611. 
du transport et du transfert par Knit 
Goods Limited a Aetna Factors Cor­
poration Ltd. de toutes ses créances 
et comptes de livres, actuels et fu­
turs.
Montréal, le 19 aoûl 1963.

AETNA FACTORS CORP. LTD.

Young, le vilain
DETROIT — Howie Young, la 

joueur-problème de la ligue Na­
tionale de hockey, a été arrêté 
hier par la police sur des accu­
sations de causer du désordre 
en état de boisson Young, jou­
eur de défense obtenu par les 
Black Hawks de Chicago, des 
Red Wings de Détroit, a été in­
carcéré en attendant sa compa- 
rution. 11 aurait été mêlé à una 
rixe dans un restaurant.

Avec Baltimore
BALTIMORE — Le* Clippers 

de Baltimore, de la ligue Amé- 
ricaine de hockey, ont acheté 
le contrat de Gille* Boisvert, 
vétéran gardien de buts de Tr.« 
Rivières. Boisvert, qui est dans 
le hockey professionnel depuis 
10 ans, a été cédé par les Red 
Wings de Détroit, à qui appar­
tenait son contrat. L'an dernier, 
Boisvert a joué pour Edmonton, 
dans la ligue de l'Ouest, et pour 
Pittsburgh, dans la ligue Amé­
ricaine.

Liston, en tournée
KIEL, Allemagne—Deux pro­

moteurs-de boxe allemands ont 
annoncé qu’ils avaient accepté 
une offre pour préparer un 
combat avec Sonny Liston en 
vedette, probablement pour le 5 
septembre. Fritz Wine et Rein- 
hold Tomfort ont dit qu'ils 
avaient reçu une communica­
tion téléphonique d'un représen­
tant de Liston à New-York. Lis­
ton se propose de faire una 
tournée en Europe. Uli Ritter 
serait l’adversaire probable da 
Liston Le combat aurait lieu 
soit à Kiel soit à Hambourg.

- • -
Lanceur du mois

NEW-YORK —Sandy Koufax, 
as-lanceur des Dodgers de Los 
Angeles, a été choisi le gagnant 
du trophée Hickok pour le mois 
de juillet. C'est parmi les 12 ga­
gnants des 12 mois qu'est élu 
l'athlète de l'année. Kojtax a 
reçu 137 points. Sonny Liston 
116 et Jack Nicklaus 80.

Plan de 7 ans
BELGRADE — La Yougosla­

vie vient de lancer un plan de 
sept ans en vue d'enseigner aux 
jeunes à nager aussi bien qu'ils 
lisent. Ce programme, supporté 
par le gouvernement, sera aussi 
accessible aux adultes qui ne 
savent pas nager. Le projet 
tend à améliorer la santé phy­
sique et a diminuer le nombre 
des noyades qu’on évalue à en­
viron 1,000 par année en Yougo­
slavie. Un rapport fait aux au- 
lorités gouvernementales révèle 
que dans les villes où la plu- 
pari des 19 millions de citoyens 
résident, quatre sur 10 ne sa­
vent pas nager.
LONGVIEW INVESTMENT CORP. “*

AVIS est donné par les pré­
sentes que “LONGVIEW IN­
VESTMENT CORP.” incorporée 
en vertu rie la Loi des compa­
gnies de Québec, et ayant son 
siège social à Montréal, dis­
trict de Montréal, s’adressera 
au Secrétaire provincial de la 
Province de Québec, pour per­
mission d'abandonner sa charte 
sous les provisions de la Loi 
de.s compagnies de Québec. 
Montréal. 19 août 1963.

Max ROUTTENBERG, 
secrétaire.

AVIS
Avis f*st par 1rs présentes donnâ 

que le 16e jour d'août 1963. sous lo 
no. 1691735 il a été enregistré au 
Bureau d’enregistrement pour la di- 
division d'enregistrement de Mon­
tréal un contrat de vente, cession eC 
transport par Crown Pants Co. Ltd. 
a la Banqua Nova Scotia une ban­
que canadienne a charte, de l’uni­
versalité des créances et comptes do 
de livres, actuels ou futurs de la 
dite Crown Pants Co. Ltd.

Cet avis est doné conformement 
aux dispositions de l'Article 1571(d) 
du Code civil de la province de Qué­
bec.
Ce ifiieme jour d'août 1963.

LA BANQUE DE NOVA SCOT!A

AVIS

Hhj
*

H* s ^ M Mit

Avis est par les présentes donné, 
conformément à l’article 1571(d) du 
code civil, que Typographie Service 
Company l imited dont le siège prin­
cipal des affaires dans la Province de 
Québec est situé dans la ville de 
Montréal, a transporté toutes ses cré­
ances et compies aux livres actuels et 
futurs a LA BANQUE TORONTO- 
DOMINION.À titre de garantie, par 
acte portant la date du quinzième 
Jour d’août, 1963. et enregistré au Bu­
reau d'enregistrement de la Division 
d’Enregistrement de Montréal, le dix- 
neuvième Jour d'août, 1963, sous le 
numéro 1693051

Ce dix-neuvième jour d'août, 1963. 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS D’ENREGISTREMENT

AVIS
4vis est par les présentes donné, 

conformément à l’article 1571(d) du 
code civil, que STAR STAINLESS 
FOOD EQUIPMENT MFC». INC. dont 
le siège principal des affaires dans 
la Province d*' Québec est situé dans 
la ville de Montréal, a tronsporté 
toutes ses creances et comptes aux 
livres actuels et futurs a LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION, à titre de ga­
rantie, par acte portant la date du 
12ième jour d'août, 1963. et enregis­
tré au Bureau d’Enregistrement de 
la Division d’Enregistrement de 
Montreal, le l5ième jour d'août. 1963, 
sous le numéro 1691318.

Ce 15ième jour d'août, 1963.
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

Voici une photo de Serge Dubois, de St-|ovite. filant sur des petits skis souliers. Ces 
«kit mesurent 14'' de long Serge lait parfi# de la Revue de ski nautique presentee 

fout les dimanches à Ste-Agathe sur le beau lac des Sables à 3 heures p.m.

Avis est par les présentes donné, 
conformement a l'artirle 1571d du 
Code Civil, de l'enregistrement au 
bureau d'enregistrement pour la di­
vision d'enregistrement de Montréal, 
le 24 juillet. 1963, sous le No. 1687024. 
du transport et du transfert pai 
Antoine Trentin, faisant affaires sous 
la raison sociale A. TRENTIN EXCA­
VATION a Aetna Factors Corporation 
Ltd. de toutes ses créances et comp­
te* de livres, actuels et futurs. 
Montréal, le 19 août 1963

AETNA FACTORS CORP. LTD.

AVIS
Avis est par les présentes donné, 

conformément à l’article 1571(d) du 
code civil, que Jay-Gur Import Inc. 
dont le siège principal des affaires 
dans la Province de Québec est situe 
dans la ville de Montréal, a transpor­
té toutes ses créances et comptes 
aux livres actuels et futurs a LA 
BANQUE TORONTO-DOMINION, à 
titre de garantie, par acte portant 
la date du 13ième jour de août, 
1963. et enregistré au Bureau d'F.n- 
registrement de la Division d’Knre- 
gistrement de Montréal, le l.Mème 
Jour d'août 1963. sous le numéro 
1641117.

Ce l.Mème jour d'août, 1963.
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS
Avis esi par les présentes dnnnét 

conformément à l'article 1571(d) du 
code civil, que Evelyn McKenzie Ltd. 
dont le siège principal des affaires 
dans la Province de Québec est situé 
dans la ville de Montréal, a trans­
porte toutes ces créances et comptes 
aux livres actuels et futurs à La 
BANQUE TORONTO-DOMINION, a 
titre de garantie, par acte portant la 
date du quinzième jour d’août. 1963, 
et enregistré au Bureau d'enregistre­
ment de la division d’enregistrement 
de Montréal, le seizième jour d'août* 
1963, sous le numéro 1691621.

Ce seizième jour d'août, 1963.
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 603 737

JEAN-GUY BERNIER, tech­
nicien système de chauffage, 
de Duvernay, dans le district 
de Montréal,

demandeur,
vs

JACQUES BOUCHER, chauf­
feur, des cité et district d# 
Montréal.

défendeur.
PAR ORDRE DE LA COUR 

Il est ordonné au défendeur 
JACQUES BOUCHER de com­
paraître d’ici un mois.
Montréal, le 1er août 1963.

Maurice CARON, 
déput é-prolonotaire. 

LAURENT DROUIN, C.R. 
Avocat,
3600 Barclay, ch. 420.
Montréal.
Proc, du demandeur.
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Le sport chez 
les jeunes

La jeune montréalaise An­
drée Martin a remporté le 
championnat junior provincial 
de tennis avant de subir l’é­
limination en semi-finale du 
championnat de l’Ontario.

Dans l’espoir d'accommoder 
de façon plus efficace les mil­
liers de jeunes montréalais 
qui pratiquent le hockey, les 
autorités municipales ont dé­
cidé de doter l’aréna de Vil- 
leray de 900 sièges pour la 
saison prochaine. De nombreu­
ses ligues de calibre amateur 
disputaient leurs joutes à 
cette patinoire intérieure l’an 
dernier, mais devant seule­
ment une cinquantaine de 
spectateurs.

Trois montréalais, Donald 
Monette. Brian Ellwell et Jac­
ques Brunelle, anciennement 
du Verdun junior, tenteront 
leur chance au hockey organi­
sé avec le club Omaha, de la 
nouvelle Ligue Centrale. Ce 
nouveau circuit remplace la 
Ligue Professionnelle de l'Est

Jerry Lynch fail gagner Pittsburgh
CHICAGO — Jerry Lynch a 

claqué un circuit de trois points 
à la première manche et les Pi­
rates de Pittsburgh ont réussi 2 
autres circuits pour vaincre 
hier les Cubs de Chicago au 
compte de 5-3. Don Cardwell a 
remporté sa llème victoire de 
la saison et sa huitième en 10 
parties.

Lynch a réussi son circuit 
aux dépens de Bob Buhl, après 
un simple de Bill Virdon et un 
but sur balles. C’était son lie 
circuit. Bill Mazeroski et Jim 
Pagliaroni ont aussi frappé des 
circuits à la 7e manche.

Ron Santo a cogné un circuit 
et un double pour les perdants.

Buhl, le perdant, n’a pas ga­
gné une partie depuis le 16 juil­
let. Il a été envoyé aux dou­
ches sept fois de suite. Sa fiche 
est de 9-12.

PITTSBURGH
Bailey. 3e-but 
Virdon. ch. centre 
Clemente, ch. droit 
Lynch, ch. gauche 
a-Mota. ch. gauche 
Stargell. ler-but 
Mazeroski. 2e-but 
Pagliaroni. receveur 
Schofield, ar.-court 
Cardwell, lanceur 
McBean. lanceur 
Face, lanceur

TOT/.UX 33 5 6 5

CHICAGO 
Brock, ch. droit 
Hubbs. 2e-but 
Williams, ch. gauche 
Santo. 3e-but 
Burton, ch. centra 
Banks, ler-but 
Ranew, receveur 
Rodgen», ar.-court 
b-Landrom 
Grammas, ar.-court 
d-Burke 
Buhl lanceur 
Elston, lanceur 
c-Boros
Hobble, lanceur

CS pp

arpe
ableune favorable impression a 

.son début avec le Canadien, à 
la fin de la saison dernière, 
est l’un des moniteurs de 
hockey au carrfp des sports de 
l'université de la Colombie- 
Britannique où 160 jeunes de 
7 à 17 ans y pratiquent leurs 
sports favoris.

L'athlétisme léger est en 
plein essor chez les jeunes du 
Québec. Dans la métropole, par 
exemple, 15 institutions étaient 
représentées lors de l’olympia­
de des écoles secondaires. 
Quand la compétition a été or­
ganisée pour la première fois, 
en 1958. seulement cinq écoles 
axaient délégué des représen­
tants.

L'olympiade 1963 a nermis a 
Gaétan Leblanc, de l'école 
Louis-Hébert, d'éclipser le re­
cord junior du saut à la perche, 
même s’il pratiquait ce sport 
depuis seulement deux semai­
nes.

Les partisans du Canadien ju­
nior peuvent se réjouir. Le jou­
eur de défense Denis Tresidder 
a refusé une bourse d'études de 
l'université du Michigan et 
poursuivra son cours universi­
taire à Montréal.

La famille Huot compte main­
tenant un autre golfeur de com­
pétition. Il s’agit de Rodrigue, 
âgé de 19 ans, le fils de Rodol­
phe. professionnel au club 
Royal de Québec.

Le vote pour le 
trophée Colvert

Pour une 15ème saison con­
sécutive, les partisans des 
Alouettes auront l’occasion de 
voter pour les joueurs les plus 
utiles dans la compétition an­
nuelle pour le trophée Calvert.

On comemncera à recueillir 
les bulletins de vote, vendredi, 
alors que les Alouettes rece­
vront la visite des Argos de 
Toronto.

George Dixon mérita ce tro­
phée l’an dernier et Don Clark 
il y a deux ans. La formule de 
bulletin, insérée dans le pro­
gramme, contiendra deux par­
ties séparées, pour les joueurs 
de ligne et pour les arrières. 
Une première position vaut 
deux points et une deuxième 
mérite un point. A la fin de la 
saison, le joueur qui a amas­
sé le plus de points, se voit at­
tribuer le trophée.

Depuis que ce système uni­
que est en vigueur, soit de 
puis 1949. dix joueurs diffé­
rents ont mérité le trophée. 
Virgil Wagner en fut le pre­
mier récipiendaire puis Herb 
Trawick le gagna deux années 
de suite. Jim Ostendarp fut 
l’élu de 1952. En 1953, l’hon­
neur alla à Sam Etcheverry et 
l’année suivante Alex Webster 
le gagna. Tom Hugo fut le 
choix de 1958.

Hal Patterson est celui qui 
l'a reçu le plus souvent, qua­
tre fois, en 1955-1956-1957 et 
1960.

Gérard St-Jacques. de la mai- 
maison Calvert, est en charge 
de la compilation des votes.

Gaston Marcotte, directeur des cours, 
au stage pour instructeurs et gérants

OTTAWA — Un professeur 
adjoint d’éducation physique 
de l’Université d’Ottawa. M. 
Gaston Marcotte, est le direc­
teur des cours de la première 
école française de formation 
de l’Association canadienne 
de hockey amateur qui sera 
inaugurée mercredi à Mont­
réal.

Plus de 50 instructeurs et 
dirigeants de hockey amateur 
commenceront mercredi un 
stage de perfectionnement qui 
durera jusqu’au 31 août à 
l’Université de Montréal.

Cette école de formation, 
qui aura lieu pour la premiè­
re fois en langue française, a 
été organisée par l’Association 
canadienne de hockey ama­
teur, grâce à un octroi du mi-

Province de Québec, District de 
Montreal. COUR DE MAGISTRAT, 
No i 16-346 — WOODHOUSE & CO 
LIMITED demanderesse, vs HEC­
TOR McKENZIE, défendeur. Le 30 
août 1963. à 11 heures de l’avant-mi- 
di au domicile du défendeur au 
No 183 rue Marina Circle en la cité 
de Pointe-Claire, district de Mont­
réal seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du dé­
fendeur saisis en cette cause, con­
sistant en: 1 téléviseur, meubles de 
ménage, etc. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. G. MEUNIER. H.C.S., 
861-2722. Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT. 
No 716-970 — L. COHEN & SON 
LIMITED, demanderesse, vs FER­
NAND CHAI* BONNEAU, défendeur. 
Le 30 août 1963. à midi au domicile 
du défendeur au No 1100 rue Vlsi- ! 
tation en la cité et district de Mont­
réal seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du dé­
fendeur saisis en cette cause, con­
sistant en: téléviseur, meubles de 
ménage etc. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. ANDRE LANDRIAU, 
H.C.S., UN. 1-9873. Montréal, 20 
août 1963.

Province de Québec, District de 
Rou>n-Noranda. COUR SUPERÏEU- 
RF. No 7763 — JOSEPH GAGNON, 
demandeur, vs R \OUL ROLLING, 
défendeur. Le 29 août 1963, à midi 
au domicile du défendeur au No 
5749 rue Trans Island en la cité et 
district de Montréal seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et 
effets du défendeur saisis en cette 
cause, consistant en: téléviseur, 
meubles de ménage, etc. Conditions: 
ARGENT COMPTANT J.M. PA­
QUETTE. H.C.S.. UN. 1-3473. Mont­
réal, 20 août 1963.

Province de Québec, District de 
.Toilette. COUR DE MAGISTRAT, 
No 28-362 — MARCEL GRENIER 
demandeur, vs HENRI PERREAULT, 
défendeur. Le 30 août 1963. à 1 heu­
re de l'après-midi au domicile du 
défendeur au No 2904 rue Dandu- 
rand en la cité et district de Mont­
réal seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du dé­
fendeur saisis en cette cause, con­
sistant en: téléviseur, meubles de 
méiu»<;c. etc. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. P.F. LINTEAU, H.C.S., 
UN. 1-347 3. Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec. District de 
Montréal. COI R DE MAGISTRAT, 
No 681-1.58 — J.M. TOUC METTE, de- 
mandeur. vs DAMP WN A VEN N F 
* MR. defendeurs. Le 30 août 1963, 
à •; heures de l'après-midi au dn- 
m ' lie des rl tendeurs au No 7260 
rue Ibc»Mlle en la cité et district 
de Montréal seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets 
des défendeurs saisis en cette cause, 
consistant en: téléviseur, meubles 
cl ménage etc. Conditions: AR­
GENT COMPTANT. P.E. LINTEAU. 
H.C.S., UN. 1-5473. Montréal. 20 août 
19 3.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 677-326 -- LEOPOLD HAMEL 
(MARCHE HAMEL), demandeur, vs 
PAUL-EMILE SERVANT, défendeur. 
Le 30 août 1963. à midi au domicile 
du défendeur au No 10,063. 51ème 
avenue en la cité et district de 
Montréal seront vendus par autorité 
de Justice, les biens et effets du 
défendeur saisis en cette cause, 
consistant en: téléviseur, meubles 
du ménage, etc. Conditions: AR­
GENT COMPTANT. ANDRE LAN­
DRIAU. H.< .S.. UN. 1-9873. Mont­
réal, 20 août 1963.

nistère de la Santé nationale 
en vertu de son programme 
d’aide à la santé et au sport 
amateur.

Le directeur de cette école 
de formation est M. Lionel 
Lemay, directeur des sports à 
riJniversité de Montréal.

Natif de Chelmsford, Ont., 
M. Gaston Marcotte enseigne 
depuis trois ans à l’Institut 
d’éducation physique de l’Uni- 
versité d’Ottawa. Détenteur 
d’un baccalauréat en éduca­
tion physique de TUniversité 
d’Ottawa et d’une maîtrise de 
rilniversité de l’Illinois, il 
est professeur adjoint.
. Instructeur de l’équipe de 
hockey de l’Université d’Otta­
wa depuis deux ans, Gaston 
Marcotte a déjà joué pour les 
“Spitfires" de Windsor dans 
la Ligue Junior “A" de l’On­
tario et pour les “Reds’’ de 
Trois-Rivieres dans la Ligue 
Junior “A” du Québec.

C’est sur le hockey que M. 
Marcotte a écrit sa thèse de 
maîtrise en éducation physi­
que.

TOTAUX 33 3 9 3 
a-Courut pour Lynch & la 8e. 
b-Fut retiré sur un roulant pour 

Rodgers à la 8e.
c-Fut retiré au bâton pour Elston 

à la 8e.
d-Fut retiré au bâton pour Gram-

mas à la 9c.
PITTSBURGH 300 000 200—5
CHICAGO 010 000 101—3

SOMMAIRE — Retraits et assis­
tance: Pittsburgh 27-12, Chicago 
27-10. Doubles-jeux: Mazeroski a 
Schofield à Stargell: Balley à Ma­
zeroski à Stargell. Laissés sur les 
buta: Pittsburgh 4. Chicago ô. 2 
buts: Hubbs. Schofield. Santo. 
Burton et Brock. Circuits: Lynch. 
Santo. Mazeroski et Pagliaroni 
Bal Ion-sacrifice: Banks.

LES LANCEURS
Cardwell

ml cs p pm bb i b
ig. 11-12) 8 7 3 3 1 3

Pace *3 0 0 0 0 l
Buhl (p. 9-12) ô’a 5 5 5 2 1
Elston 1% 1 0 0 0 1
Hobble 1 0 0 0 1 2

Arbitres: Vargo. Harvey. Wever. 
Barllck. Temps: 2.36. Assistance 
15,161.

Arnold Palmer 
s'est qualifié 
pour la Série
.VKRON, Ohio. — Arnold 

Palmer a défait Jack Cupit et 
Phil Rodgers avec une ronde 
de 69, un sous la moyenne, 
pour se qualifier en vue de la 
Série mondiale de golf, qui au­
ra lieu en septembre. Palmer 

,1’a emporté par cinq coups sur 
Cupit et par sept sur Rodgers. 
Il se joint donc à Julius Boros, 
Jack Nicklaus et Bob Charles 
pour la Série des 7 et 8 sep­
tembre d’une valeur de $75.- 
000.

Palmer est aussi bien en 
avant dans les gains réalisés 
depuis le début de l’année. Il 
a une avance de $15,000 sur 
son plus proche rival. Jack 
Nicklaus.

LES MENEURS

1 A. Palmer .......... $96.955
2 J. Nicklaus ........ 81,265
3 J. Boros ........... 70,956
4 Tony Lema .......... 63,045
5 Gary Player ........ 48,755
6 D. Finsterwald ... 42,813
7 B. Crampton........  28,756
8 Gene Littler ........ 28,219
9 T. Aaron ........... 24,516

10 B. Casper Jr......... 24,541

Fête champêtre à 
Montréal-Nord

PROGRAMME
Mercredi le 21 août, à 7.30 

hres. p.m. au parc Sauvé.
7.30 hres. à 9.00 hres.: Spec­

tacles, présentés par les en­
fants des Terrains de Jeux.

9.00 hres. A Tirage des bi­
cyclettes; B 1. Présentation 
des trophées au meilleur athlè­
te féminin et masculin de l'O­
lympiade. 2. Remise d'un tro­
phée au parc gagnant de l’O­
lympiade. 3. Remise du tro­
phée d’efficacité.

9.30 hres. Feu de joie.
10.00 hres. Feu d’artifice.

FOOTBALL
LUNDI 

Regina 1, Winnipeg 16
Hamilton 31. Calgary 35 
Toronto 14. Vancouver 22 

VENDREDI 
Toronto à Montréal 
Calgary à Reglna 
Winnipeg à Edmonton

samedi
Ottawa a Hamilton

CLASSEMENT
CONFERENCE DE L’EST

G P N Pp Pc PtS
* ‘ ‘ “ 2

2 
2 
0

CONFERENCE DE L’OUEST
G P N Pp Pc Pts
3 0 0 85 35 6

0 69 33 6

Ottawa 1 1 0 36 22
Hamilton 1 2 0 64 47
Toronto 1 2 0 38 44
Montréal 0 2 0 21 62

Calgary
Vancouver
Reglna
Winnipeg
Edmonton

3 0 
2 2 0 32 55 

0 51 51
0 46 66

Kenney Lane 
lya remporté

SAGINAW’, Michigan (PA) 
— Kenney Lane a remporté 
une décision unanime de 15 
rounds sur Paul Armstead, 
lundi soir, et s’est mérité le 
championnat mondial poids 
léger, version du Michigan.

Lane, considéré comme l’as­
pirant No 2 par la World 
Boxing Association, a coupé 
Armstead autour des deux 
yeux dans le 10e round et a 
accumulé des points dans les 
cinq derniers rounds pour 
remporter la victoire.

Ce triomphe de Lane éclair­
cit quelque peu la situation 
confuse du championnat mon­
dial poids léger. Ce boxeur de 
Muskegon, Michigan, laissé 
pour compte depuis long­
temps, dans sa demande pour 
obtenir une rencontre de 
championnat, a maintenant 
l’appui de la WBA pour un 
combat avec Carlos Ortiz, re­
connu partout comme cham­
pion, sauf au Michigan.

Lane, qui pesait 134:l4. » 
porté son coup le plus dur 
dans le 12e round avec une 
gauche à l’oreille d’Armstead. 
Cette gauche a repoussé Arm­
stead dans son propre coin.

Armstead. 135, a encaissé 
la tempête.

L’arbitre Lou Jallos a ac­
cordé la victoire à Lane 146- 
143, selon le système de 10 
points du Michigan. Le juge 
Don Dilly a inscrit 147-141 en 
faveur de Lane et le juge Wcs 
Tebeu avait une fiche de 146- 
138 pour Lane.

La Presse Associée avait 
une fiche de 145-144 en faveur 
de Lane.

Wally Butts se 
voit attribuer 
trois millions
ATLANTA. — Un jury 

d’une cour fédérale des 
Etats-Unis vient de décider 
que le Saturday Evening 
Post devra payer $3.600.- 
000 à Wally Butts qui avait 
intenté une poursuite de 
$10 millions contre le ma- 
magazine.

Le jury a rendu son ver­
dict après huit heures de 
délibération.

Dans la décision qu'il a 
rendue au juge de district 
Lewis R. Morgan, le jury 
se prononce nettement en 
faveur de M. Butts, un di­
recteur d'athlétisme de 
l’université de la Ceorgie 
et pilote de l'équipe de 
football de cette institu­
tion.

Butts avait intenté une 
poursuite de $10 millions 
contre le Saturday Evening 
Post pour un article jugé 
diffamatoire.

Le jury prévoit l’attribu­
tion au plaignant d'une 
somme de $60,000 en frais 
généraux ainsi qu'un mon­
tant de $3 millions pour la 
diffamation dont il a été 
victime.

BASEBALL
L U N D 1

ligue nationale
St-Louis 8. San Francisco 7 
Philadelphie 1. New-York 0 

LIGUE AMERICAINE 
Cleveland 8. Boston 3

HIER
LIGUE NATIONALE 

Pittsburgh 5. Chicago 3 
New-York a Philadelphie, 2 <•) 
Cincinnati à Houston is»
St-Louis à Los Angeles (8t
Milwaukee à San Francisco ici 

LIGUE AMERICAINE 
Washington a K. City. 2 
Cleveland à New-York 
Chicago a Boston 
Loe Angeles à Baltimore 
Minnesota à Détroit 
AUJOURD’HUI 

LIGUE NATIONALE 
Pittsburgh à Chicago 
New-York à Philadelphie 
Cincinnati à Houston 
St-Louls à Los Angeles 
Milwaukee à San Francisco 

LIGUE AMERICAINE 
Minnesota à Détroit 
Cleveland à Nexv-York, 2 (s)
Los Angeles à Baltimore «s» 
Chicago à Boston (s)
Washington à Kansas City (si

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

TENNIS

IM
(■)
'M
IM
<M

IEI

^ > ' s- W’ *

Le sportif bien connu Noël Geoffroy annonce qu’une 
quarantaine d'équipes de fatsball participeront au 
tournoi Omnium Dow qui sera présenté à ville Saint- 
Michel les 7 et 8 septembre prochains. Ces quarante 
équipes venant de toute la province et même de l’exté­
rieur du pays se disputeront des bourses d'une valeur 
totale de $500 et la plaque commémorative Dow. Les 
organisateurs prévoient qu'une foule de 7 à 8.000 
personnes assistera aux quelque 20 rencontres qui 
seront présentées pendant le tournoi de deux jours. En 
cas de mauvaise température, le tournoi sera présenté 

la semaine suivante.

Résultats au Richelieu
PREMIERE COURSE

Lady S. D. 11.10 6.60 3.40
Song HI Le 7.10 3.20
Billy C. Guv 3.5C

Temps: 2:12 15.

DEUXIEME COURSE

4.20 2.90
2.60

G P Mo;. Diff.
xLos Angeles 74 48 .607 —
xSt-Louis 69 54 .561 5‘,
xSau Francisco 68 54 .553 6'j
xPhiladelphie 68 58 .540 S
xCincinnati 67 61 .523 10
Chicago 64 60 .515 11
xMllwaukee 64 60 .516 11
Pittsburgh 62 61 .504 12 Va
xHouston 46 79 .368 29' a
xNew-York 39 85 .315 36

x—Partie du soir noni comprise

LIGUE AMERICAINE
G P Moy. Diff.

New-York 78 43 .645 —
Chicago 68 54 .557 10»i
Minnesota 68 54 .557 10‘j,
Baltimore 68 57 .544 12
Boston 59 63 .484 19*a
Cleveland 60 64 .484 19» a
Détroit 55 65 .458 22'ii
Los Angeles 57 69 .452 23» a
Kansaa City 54 66 .450 231 i»
Washington 45 77 .369 33'a

2.50
2.50
3.70

3.00
3.90
4.50

Coeur de Uon 
Hugo Boy 
Adloa Todd 

Temps: 2:08 2 3.
Le double a rapporté $26.30

TROIS1EM ECOURSE

Lincoln Van 7.80 3.90
Hal Volo 4.20
Red Flare 

Temps- 2:10 3 5.

QUATRIEME COURSE

Dam Revue 13.30 3.30 2.20
Pro Mac 2.40 2.20
Flashy Freight 2.50

Tempe: 2:09 3 5.
La qulnlela. a rapporté $7.90.

CINQUIEME COURSE

Success Boy 28.90 6.40 3.40
Mountain Logan 2.70 2.40 |
Shooting Song 3.00

Temps: 2:07 2/5.

SIXIEME COURSE
Rome Hanover 6.40 2.60 2.20
Candy Mountain 2.40 2.10
/.dios Alex 2.50

Temps: 2:05 2 5.

SEPTIEME COURSE
Lucky June 35.80 15.00 5.20
Duchess Day C. 10.70 4.80
Paceaway 3.70

Temps: 2:07 4 5.
La qulnlela a rapporta $10170.

HUITIEME COURSE
Intrusion 7 7 0 4.90 2.80
Sova Hanover 7.40 3.50
Paceaway 2.00

Temps: 2:07 4 5

NEUVIEME COURSE 
Bankroll 54.8O 8.50 4.70
Adlos Mont 2.50 2.40
Topheel 3.00

Temps: 2:05 4 5.

DIXIEME COURSE 
Goose All 7.30 3.60 3.00
Sandy Rumbaugh 9.10 8.10
Jerry Patchen 5.00

Temps: 2:11 2 5.
L'exacta a rapporté $62.10

OTTAWA. — La favorite 
Faye Urban, de Windsor, a 
conservé son championnat ju­
nior canadien hier en triom­
phant de Vicki Berner, d« 
Vancouver, par 10*8, 10-8.

Chez les garçons de 12 ans 
et moins, Scott Dunlop. d’Ot­
tawa, s'est mérité le titre aux 
dépens du Montréalais John 
Davis par 8-6. 6-0.

Linda Hilts, de Toronto, a 
remporté la couronne des jeu­
nes filles de 14 ans et moins 
en disposant de Carol Shan­
non. de Southampton, Ont., 
par 6-3. 6-3.

Marie Sidone. de Vancouver, 
a causé une légère surprise en 
triomphant d’Andrée Martin, 
de Montréal, par 6-4, 6-2, pour 
le titre dans la classe des fil­
lettes de 16 ans et moins.

Enfin, le favori Barry Sha­
kespeare. de Halifax, a défait 
le deuxième favori Pierre La­
marche, de Montréal. 6-2. 60. 
chez les garçons de 16 ans et 
moins.

Maintenant, près de 250 Ca­
nadiens, quelque 40 Améri*.^ 
cains et deux Japonais se dis­
putent 13 championnats ou­
verts sur les cours du club Ri­
deau.

A Ottawa
Championnats juniors — 

(ouverts à tous).
IGarçons — 18 ans — 3em« 
ronde ; Lamar Roemer, Texas, 
défait Pierre Lamarche. 18 
ans. 6-2 et 6-1. Craig Finger, 
Niagara Falls, défait Michel 
Labelle. Montréal, 6-3 et 6-2.

Gorçons — 16 ans — 2e ma 
ronde : Ken McDaniel, Toron­
to. défait Robert Dupaul, 
Montreal, 7-5 et 6-L Torn Mur­
phy, Maryland, défait Jean Pé- 
russe. Montréal, 6-1 et 6-1. 
Pierre Robillard, Montréal, dé­
fait Mike Wilson, akville, 6-4, 
6-1. Tom Gavin, Montréal, dé­
fait Rick Hilborn, Preston, 
6-3, 6-1.

Filles — 18 ans — Sème 
ronde : Betty Beidler défait 
Andrée Martin, Montréal, 7-5, 
3-6 et 6-1.

Championnats juniors (Ou­
verts aux canadiens seule­
ment).

Garçons — 14 ans — Finale: 
George Jacoby, Régina. défait 
Wes Spence, London, 6-2, 6-0.

Garçons — 18 ans — Finale: 
Don McCormick, Victoria, dé­
fait Bob Moffatt, Vancouver, 
5-7, 2-6, 6-0, 6-3 et 6-3.

Jim Letcavits 
au repêchage
Les Alouettes de Mont­

réal ont offert hier Jim 
Letcavitz au repêchage. Il 
avait été obtenu des Eski­
mos d'Edmonton en échan­
ge pour le contrat de Dave 
Cross.

Nme Gaby Pleau-Forlin accompagnera 
is club de ski olympique du Canada

Une skieuse de la ville de 
Québec, Mme Gaby Pleau-For- 
tin. de réputation internatio­
nale, vient d’être nommée par 
le comité olympique de l’Asso­
ciation de ski amateur du Ca­
nada pour accompagner Té-

Province de Québec. District de 
Montréal COUR DE MAGISTRAT, 
No 702-970 — ROGER COULOMBS, 
demandeur, vs IRVING C. WIN- 
BOURNE, défendeur. Le 3 septem­
bre 1963, à midi au domicile du dé­
fendeur au No 6140 Côte St-Luc, 
app. 4 en la cité et district de Mont­
réal seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du dé­
fendeur saisis en cette cause, con­
sistant en: téléviseur, meubles de 
ménage, etc. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. J.M. P A Q U E T T E, 
H.C.S., UN. 1-9873. Montréal, 20 août 
1963.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR SUPERIEURE, No 
607-244 — CLEVELAND TWIST
DRILL (CANADA) LTD., demande­
resse. vs JOHN MARVIN BERGSON 
(J.M. BERGSON & CO), défen­
deur. Le 30 août 1963, à midi à la 
n'-'c'- d'entreposage du gardien au 
No 650 rue Ste-Marguerite en la ci­
te et district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du défendeur saisis 
en cette cause consistant en: 1 au­
tomobile A- acc. Peugeot portant 
Lie. No 559-393 Québec 1963 (en­
dommagée). Conditions: ARGENT 
COMPTANT. PERRY GURALNICK, 
H.C.S., VI. 2-9192. Montréal, 20 août 
1963.

Province de Québec District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 319-864 — PERN IND JON< 
demandeur, vs ROGER SAUVE, dé­
fendeur. Le 30 août 1963. à 2 heu­
res de l’après-midi au domicile du 
défendeur au No 3401 rue Belair 
en la cité de St-Miehel. district de 
Montréal seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets 
du défendeur saisis en cette cause, 
consistant en: 1 T.V. RCA Victor 
et meubles de ménage. Conditions: 
ARGENT COMPTANT. ROMEO OUI­
MET. H.C.S. Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec. District de 
ontréal. COUR SUPERIEURE, No 
602-281 - PATRICE MONETTE. de­
ni.indrui \ 8 DAMI \NTONINA 
PKRSK.CHINO, défenderesse, et L.E. 
LARUE. mis-en-cause et L.M. 
TRUDEAU, distrayant. Le 30 août 
1963. à 10 heures de l'avant-midi 
au lieu d’entreposage de la défen­
deresse au No 7138 rue Clarke en la 
cité et district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de la défenderesse 
saisis en cette cause, consistant en: 
1 poêle électrique et meubles de 
ménage. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. JEAN E. CLOS8EY, 
H.C.S. Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec, District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 710-564 — R.L. CRAIN LIMITED, 
demanderesse, vs PONTBRIAND 
TAXIMETER LTD., défenderesse. Le 
30 août 1963, à 10» . heures de l’a­
vant-midi à la place d'affaires de 
la défenderesse au No 1314 rue De- 
mont igny est, en la cité et district 
de Montreal seront vendus par au­
torité de Justice, les biens et effets 
de la défenderesse saisis en cette 
cause, consistant en: meubles de 
bureau. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. JEAN GUY DION, 
H.C.S. Montréal, 20 août 1963.

Province de Québec. District de 
Québec, COUR SUPERIEURE, No 
10-267 — COMMISSION DES ACCI­
DENTS DU TRAVAIL DE QUEBEC, 
demanderesse, vs CHARLES BROI- 
SIN à: GABRIEL ISABEY (B.I.R. 
PRECISION PRODUCTS), défen­
deurs. Le 30 août 1963. à 11 heures 
de l’avant-midi à la place d’affai­
res des défendeur» au No 8616, 
lOiènie Ave, en la cité de St-MichcI 
district de Montréal seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et 
effets des défendeurs saisis en cet­
te cause, consistant en: 1 clavigra- 
phe de marque Remington, 2 bu­
reaux, 1 chaise de pivot, etc. Con­
ditions: ARGENT COMPTANT. GE­
RALD H. GORMTSKY. H.C.S.. VI. 
2-9192. Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 721-501 — HONORE LEFRAN- 
COIS, demandeur, vs DAME YVON­
NE PARADIS, défenderesse. Le 30 
août 1963. à 1 heure de 1 après-midi 
au domicile de la défenderesse au 
No 3339, 43e rue en la cité de St- 
Michel. district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de la défenderesse 
saisis en cette cause, consistant en: 
meubles de ménage. Conditions: 
ARGENT COMPTANT. J.P. LAUZON. 
H.C.S., VI. 9-2636. Montréal, 20 août 
1963.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 714-924 — ANDRE PELLERIN, 
demandeur, vs DAME YVONNE PA­
RADIS, & AL. défendeurs. Le 30 
août 1963. à 1 heure de l'après-midi 
au domicile des défendeurs au No 
3339, 43e rue. en la cité de St-Mi- 
chel, district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets des défendeurs sai­
sis en cette cause, consistant en: 
meubles de ménage. Conditions: AR­
GENT COMPTANT. J.P. LAUZON. 
H.C.S., VI. 9-2636. .Montréal, 20 août 
1963.

Province de Québec. District de 
Montreal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 162-403 — QUEBEC CREDIT & 
ACCEPTANCE CO. demanderesse, vs 
ADRIEN TREMBLAY, defendeur. Le 
30 août 1963, à 2 heures de raprês- 
mldi au domicile du défendeur au 
No 1303 rue Berthier en la 
district de Montréal seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et 
effets du défendeur saisis en cette 
cause, consistant en. 1 téléviseur 
et meubles de ménage, onditions: 
ARGENT COMPTANT. J.P. LAU­
ZON, H.C.S. Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 598-039 — ROGER &■ ELIE 
ENRG., demanderesse, vs ARTHUR 
PEPIN, défendeur. Le 30 août 1963, 
à 11 heures de l’avant-midi au do­
micile du défendeur au No 1491 rue 
Chambly en la cité et district de 
Montréal seront vendus par autorité 
de Justice les biens et effets du 
défendeur saisis en cette cause, con­
sistant en: 1 téléviseur Fleetwood 
et meubles de menage. Conditions: 
ARGENT COMPTANT. J.P. LAU­
ZON. H.C.S. VI. 9-2636. Montréal, 
20 août 1963.

Province de Québec. District de i 
Montréal, COUR SUPERIEURE, No j
602- 574 — DONAT ROBERGE, de- j 
mandeur, vs JEAN-GUY GAUTHIER, ! 
défendeur. Le 30 août 1963, à 11 
heures de l’avant-midi au domicile 
du défendeur au No 573 rue Gou­
nod, en la cité et district de Mont­
réal seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du dé­
fendeur saisis en cette cause, con­
sistant en: 2 téléviseurs et meubles 
de ménage. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. A.B. SELINGER, H.C.S, 
Montréal, 20 août 1963.

Province de Québec, District tie 
Montréal, COUR SUPERIEURE. No
603- 853 — UNIVERSAL AUTO SUP­
PLY, demanderesse, vs DUNN CLEA­
NERS <SL DYERS INC. défenderes­
se. Le 30 août, 1963, à 11 heures de 
l’avant-inidi à la place d'affaires 
de la défenderesse au No 6750 rue 
Park en la cité et district de Mont­
réal seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de la 
défenderesse saisis en cette cause, 
consistant en: 2 machines à addi­
tionner Remington & Burrough, 1 
elavigraphe Underwood et accessoi­
res 0€ nettoyage. Conditions: M(- 
GENT COMPTANT. A.B. SELINGER, 
H.C.S. Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec, District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 712-846 — JOHN J. W'ASSER- 
MAN, demandeur, vs ROLAND BE­
LANGER. défendeur. Le 30 août 
1963, à midi au domicile du défen­
deur au No 11,043 rue Paris, en la 
cité et district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du défendeur saisis 
en cette cause, consistant en: 1 té­
léviseur Admirai et meubles de 
ménage. Conditions: ARGENT 
COMPTANT. A.B. SELINGER. H.C.S. 
Montréal. 20 août 1963.

Province de Québec, District de 
Montréal COUR SUPERIEURE. No 
605-473 — CANADIAN IMPERIAL 
BANK OF COMMERCE, demanderes­
se. \s NORMAN ARSHOFF. défen­
deur. Le 30 août 1963. à 11 heures 
d) Patant-mltfi au domicile du dit 
défendeur et place d’affaires au 
No 4711 rue Plamondon. app. 4 en 
la cité et district de .Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du dit defendeur 
saisis en cette cause, consistant en:
1 télévision R.C.A. Victor, 1 set de 
salon, meubles de ménage, etc. Con- 
ditions 4RGI n » ‘ OMPIAN1 't
CLOUETTE. H.C.S.. UN. 6-5375. 
Montréal, 20 août 1963.

Province de Québec, District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
No 703-209 — AGENCE DE REVI­
SION DE CREDIT ENRG. (ROGER 
GIRARD), demanderesse, vs GE­
RALD BERTRAND (BERTRAND RA­
DIO T.V.). défendeur. Le 30 août 
1963 à 11 heures de l'avaut-midi à 
la place d’affaires du dit défendeur 
au No 3943 rue Masson en la cité 
et district de Montréal seront ven­
dus par autorité de Justice, les 
biens et effets du dit défendeur 
saisis en cette cause, consistant en:
1 télévision Addison, 10 records, 
etc. Conditions: ARGENT COMP­
TANT R. CLOUETTE. H.C.S., UN. 
6-5375. Montréal, 20 août 1963.

quipe de ski féminine qui par­
ticipera aux Jeux olympiques 
d’hiver de 1964. à Innsbruck, 
Autriche.

Fondatrice du Club-Ecole de 
ski St-Castin, membre du 
deuxième grade de l’Alliance 
des moniteurs de ski du Cana­
da. Gaby Pleau avait déjà ac­
compagné l’équipe féminine 
olympique du Canada, en 1948, 
à St. Moritz, Suisse. A cette 
époque, la brillante skieuse 
québécoise venait de gagner 
le combiné alpin aux cham­
pionnats canadiens de Banff. 
Cette victoire l’avait promue 
au 2e rang parmi toutes les 
skieuses de compétition du Ca­
nada et lui méritait une place 
sur l’équipe olympique fémini­
ne du Canada.

Accident
Malheureusement, deux se­

maines plus tard, alors qu'el­
le participait à un concours de 
ski international à Soda 
Spring, Californie, Mlle Pleau 
se fracturait la jambe droite 
et perdait ainsi l’occasion de 
participer activement aux Jeux 
d'hiver olympiques qui se te­
naient à St. Moritz, Suisse. On 
se rappellera incidemment 
que cet hiver-là trois autres 
skieurs québécois s’étaient mé­
rité une place sur l’équipe 
olympique de ski du Canada 
pour aller à St. Moritz. On y 
voyait Pierre Jalbert. skieur 
de descente et de slalom. Lau­
rent Bernier, skieur de saut 
incomparable, ainsi que Tho­
mas Denis, l'infatigable cou­
reur de fond.

Toutefois, le prestige et les 
connaissances de Gaby Pleau 
au domaine de la compétition 
étaient tels, que malgré le han­
dicap d'une jambe fracturée, 
les dirigeants du ski amateur 
au Canada n'hésitaient pas à 
demander à Gaby Pleau d'ac­
compagner l'équipe féminine 
olympique à St, Moritz, à titre 
de conseillère. Aujourd'hui, soit 
16 ans plus tard, les dirigeants 
du ski amateur du Canada se 
plaisent à reconnaître de nou­
veau le dévouement inlassable 
de Gaby Pleau, devenue Mme 
Gaby Pleau-Fortin, mère de 
deux charmants enfants skieurs. 
Mme Pleau-Fortin accompagne­
ra l'équipe canadienne à Inns­
bruck, Autriche, chargée de 
l'exécution du programme fémi­
nin de cette équipe et de toutes 
les activités auxquelles nos 
skieuses olympiques sont sus­
ceptibles de participer. Son dé­
vouement à la promotion du 
ski féminin est connu de tout 
le pays et elle n’a jamais ces­
sé d’encourager les Québécoi­

ses à se familiariser avec la | 
technique du ski, soit pour le ; 
ski de récréation, soit pour le | 
ski de compétition.

Carrière
Apres avoir fondé en 19t7 j 

le Club-Ecole de ski St-Castin. | 
elle se trouvait quelques an­
nées plus tard à la tète d'un 
groupe de six skieuses québé­
coises pour participer chaque 
année au concours internatio­
nal de ski pour le fameux tro­
phée Kate Smith, lequel se dis­
putait chaque hiver entre une 
équipé de dix skieuses amé­
ricaines et de dix skieuses ca­
nadiennes. Parmi les skieuses 
de cette fameuse équipe de dix 
skieuses canadiennes formées 
au Club-Ecole de ski de St- 
Castin figuraient M i m i et 
Gigi Séguin. Joan Monaghan, 
Monique Langlais auxquelles 
venait se joindre Jacqueline 
Tracy. C'était là un exploit 
remarquable et une preuve ir­
réfutable de ia qualité et de 
l'efficacité de l’enseignement 
de la technique de ski du Club- 
Ecole fondé par Gaby Pleau.

Les skieuses de compétition 
d’aujourd’hui ne savent peut- 
être pas toutes qu’elles doi­
vent à Gaby Pleau d’obtenir 
un tirage séparé pour partici­
per aux concours de ski. En 
effet, avant 1948, le tirage ef­
fectué avant chaque concours 
ne tenait pas compte du sexe 
du concurrent et les femmes 
partaient avec les hommes au 
hasard du tirage. En 1948, Ga­
by Pleau obtenait de l’Associa­
tion de Ski Amateur du Cana­
da qu’un tirage séparé soit 
tenu pour les skieurs et les 
skieuses afin d’obtenir ainsi 
une meilleure cote comparati­
ve des concurrents de chaque 
sexe.

Présidente du comité techni­
que du ski féminin, riche 
d’une expérience à nulle autre 
pareille dans le domaine de la 
compétition du ski. Mme Ga­
by Pleau-Fortin rendra des 
services précieux aux skieuses 
canadiennes qui se rendront 
avec elle à Innsbruck vers la 
mi-décembre de cette année 
pour participer aux Jeux d’hi­
ver Olympiques. Le président 
de ia Zone de Ski de la Val­
lée du St-Laurent, les direc­
teurs de cet organisme, les 
innombrables skieuses qu'elle 
a formées et suivies au cours 
de sa carrière s’unissent à tou­
tes ses amies pour lui trans­
mettre ici les souhaits qu’ils 
formulent pour le succès de 
ce voyage olympique.

À
m PROVINCE de QUEBEC

COMMISSION DU SERVICE CIVIL

DES STENOGRAPHES, DES STENOS • SECRETAIRES, 
DES COMMIS-DACTYLOS ET DES COMMIS 

Pour divers ministères à Montréal
STENOGRAPHE classe I, $2,400-$3,000. Qualités requises 
Scolarité au niveau de la dixième année, aucune experience 
requise. (Concours no 63-548).
STENOGRAPHE classe II, $2,900-S3.500. Qualités requises: 
Scolarité au niveau de la deuxième année et au moins deux 
années d’expérience comme sténographe ou avec une for­
mation scolaire supérieure au moins une année d’expérien­
ce. (Concours no 63-549.
STENOGRAPHE classe III, $3,200-$3.800. Qualités requises : 
Scolarité au niveau de la dixième année et au moins quatre 
années d’expérience comme sténographe ou avec une for­
mation scolaire supérieure au moins trois années d'expé­
rience. (Concours no 63-550)
STENO-SECRETAIRE classe II, $3.500-$4,300. Qualités re­
quises : Scolarité du niveau de la dixième année et au 
moins huit années d'expérience comme sténogaphe ou avec 
une formation scolaire supérieure au moins six années 
d'expérience. (Concours no 63-551)
COMMIS-DACTYLO classe I, $l,800-$2,400. Qualités requi­
ses: Scolarité au niveau de la dixième année, aucune ex­
perience requise. (Concours no 63-552) 
COMMIS-DACTYLO classe II, $2.000-52.600. Qualités re­
quises : Scolarité au niveau de la dixième année et au 
moins une année d'expérience comme dactylographe 
COMMIS-DACTYLO classe III, $2,200-$2,800. Qualités requi­
ses : Scolarité au niveau de la dixième année et au moins 
deux années d'expérience comme dactylographe. (Concours 
no 63-554)
N. 8. — Ces concours demeureront en vigueur jusqu'à ce 
que les postes soient comblés ou. au plus tard, jusqu'au 
31 décembre 1963.
COMMIS classe III (Homme) $2,700-$3,500. Qualités requi­
ses : Scolarité au niveau de la dixième année et trois an­
nées d’expérience appropriée. Aptitude pour un travail 
exigeant du jugement et de l’initiative. (Concours no 63- 
555)
COMMIS classe IV (Homme) $3(300-$4,100. Qualité requises: 
Scolarité au niveau de la onzième année et quatre années 
d’expérience appropriée; pouvoir dicter de la correspon­
dance, rédiger des rapports et surveiller un personnel de 
commis: posséder le sens des responsabilités et une con­
naissance suffisante du français et de l’anglais. (Concours 
no 63-556)
N. B. — Pour les commis classe III et classe IV. les inscrip­
tions seront acceptées jusqu’au 4 septembre 1963.

Les personnes qui désirent prendre part à ces concours 
Peuvent se procurer une formule de demande d’emploi 
en s adressant à la Commission du Service Civil. 1454 
de la Montagne, Montréal. Bien indiquer le numéro 
du concours.

Transmissions automatique?fcv iransmis

SfiSr*
Noua réparons ou remplaçons 

votre TRANSMISSION
Travail fait par des experts 

Jusqu'i 24 MOIS pour payer 
GARANTIE 100% — Estimation et remorquage gratuits 
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TRANSMISSION SPECIALTY Ltd.
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6320, Chemin Upper Lachine 5529, rue Papineau
Montreal 3S_____________________ Montréal 34. P.q,
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Deux évêques demandent des amendements au bill 60
SHERBROOKE. — ‘’Nouï voui demandoni d'abonder dan* 

le »ens de* idée* de nombreux individu*, institution* et groupes, 
de foi catholique ou non catholique, qui demandent d'amender 
le bill 60 afin d’éviter dans un avenir plus ou moins rapproché 
de graves difficultés, comme il en existe ailleurs, et qui condui­
raient i ne pas donner justice à tous.”

Telles sont les paroles prononcées par l'archevêque de 
Sherbrooke, Mgr Georges Cabana, dans le sermon de circons­
tance qui inaugura le congrès diocésain de l’Union catholique 
des femmes rurales.

Son Excellence avait parlé auparavant du but que l'on 
cherche plus ou moins a atteindre dans plusieurs pays, et 
souligné que "nous constatons que l’on a déjà obtenu de 
louables realisations même dans notre province".

‘Tl ne faudrait pas cependant, dit-il, s'engager trop rapide­
ment dans une voie qui nous éloignerait de ce que les minorités 
nous envient dans les autres parties du Canada C’est un 
problème qui doit noua intéresser tous."

Au début de ses observation* sur le même sujet, Mgr 
Cabana s’était exprimé en ces termes :

'T,es parents ne peuvent pas donner à leurs enfants l'ins­
truction et l’éducation nécessaires pour que leurs enfants puis­
sent se préparer à leurs devoirs de citoyens terrestres et 
célestes les parents ont donc le droit de choisir l’école où les 
maîtres dispenseront un enseignement conforme à leurs croyan­
ces religieuse*.

"Ni l’individu ni la famille ne doit pas être absorbé par 
l’Etat Chacun garde et doit garder sa liberté de mouvement 
pour le bien commun En outre, il y a certains droits et libertés 
des individus ou de la famille que l'Etat doit toujours protéger 
et qu’il ne peut violer ou sacrifier à un prétendu bien commun

"C'est fie XII qui disait que "nous visons le droit et la 
liberté de vénérer le vrai Dieu, le droit originaire des parents 
sur les enfants et leur éducation”. Or Pie XII nous a enseigne 
en mainte* occasions de laisser croître l'enfant dans l’atmosphe- 
re de la famille chrétienne et de lui donner une école qui, de 
concert avec la maison paternelel et avec l'Eglise, travaille à 
la saine formation de la jeunesse I^es parents ont un droit 
primordial d'ordre naturel à l'éducation de leurs enfants, droit 
qui est inviolable et antétieur à celui de la société civile et de 
l’Etat.

Droit suréminent
“Mais un droit direct et suréminent dans le domaine de 

l'éducation avec tous les moyens nécessaires et utiles à cette 
fin revient à l'Eglise maîtresse et mère surnaturelle des âmes, 
à qui est confié le soin religieux des hommes et qui, en 
conséquence, est aussi responsable de la formation spirituelle 
et morale de l'enfant. I,e bien commun exige que l'Etat protège 
et respecte le droit de l’éducation appartenant à la famille et 
a l'Eglise”. Fidèle à cette consigne, le congrès diocésain de 
l'Union catholique des femmes rurales a adopté à l’issue de

CITÉ DE 
MONTRÉAL

r

F.xpropriatlnn t t 
po»sF*fclon préala­
ble, pour rirm de 

'métro, de certain* 
Immeuble* situé» à 
l'ouest de la rue 

Ralnt-Denl*. entre la rue de Mon- 
tizny et U Place Pasteur — C.S.M,

I a cité de Montréal donne, par 
Jr «. présentes, avis public que le 
afiiemr Jour de novembre 1»#3 k 
10.10 heures du matin, au 7e étaite 
du numéro civique 506 rue Mte-C'a- 
thertnr est, a Montréal province 
de (Jiiéhei . le Bureau de> eipro-

rMations de Montréal commencera 
procéder à l'examen et à l’éva­

luation de» Immeuble* ou parties 
d'immeubles décrits ci-dessous dont 
la r11 ^ d*’ Montréal » dét tdé I •• i 
propria t ion en vertu des articles 
é >5 et suivants de sa charte, ainsi 
que le* donimaje» résultant de cet­
te expropriation et les prix et In­
demnités a être pavés par la cité 
de Montréal pour l'acquisition de* 
dits Immeubles nu parlies d'Immeu 
blet.

I es immeubles nu parties d'im- 
métibltfl dont reipropriauon a été 
décidée pour les fins susdites, sont 
les suivants:

les Immeubles nu parties d'im- 
yncuble» cl-âprés décrit, cesdll* Im- 
rn r ii h le* mu parties d'immeubles *!- 
tue* à rouent de la rue Nalnt-Denls, 
entre la rue l»e Montlgny et la pla­
ce Pasteur, sont tou* du cadastre 
officiel du Quartier St-l,ouls, et 
a«nt montrés sur le plan l>-6? *t- 
I.nuts, déposé au bureau du direc­
teur du service des Travaux publics 
de la Cité de Montréal (l.e numé­
ro d’ordre inscrit en marac de cha­
cune de* descriptions suivantes cor- 
rttpond * < eiu i qui a p par oit bm le 
susdit plan en regard de l'Immeu­
ble décrit.)

1 — Ce lot 44ft du cadastre du 
Quartier St-I.nuls. avec bâtisses 
dessu» érigée* portant les numéros 
civiques lié, MO, .164 de la rue De 
M'Oitticnv et 14711. UNO. I tH4. I4M6 et 
IIHH île la rue Saint-Denis, de fleu­
re réatillerr. borné au nord-est par 
la rue Saint-Dents (sans numéro 
cadastral), au sud-est en partie par 
le lot 446 et en partie par le Int 447. 
au sud-ouest par une partie du lot 
4lo et au nord-ouest par la rue De 
blontlanv (sans mimer • cadastral); 
mesurant quarante-deux pieds et

| cinq dixiéme* de pied (4? .1') au 
nord-est et nu sud ouest et qiiatre- 
vlngt-slx pieds et cinq dixiéme* de 
pied (ftti.-V) au sud-est et au nord- 
ouest; contenant en superficie trois 
mille quatre cent solxante-sel/e 
pieds carrés et deux dixiémes de 
pied carré (3,476.2), mesures an- 
Klaines; le tout tel que montré sur 
le plan D-62 St-Louis.

2. — Le lot 447 du cadastre du 
Quartier St-Louis, avec parties des 
Pâtisses dessus érigées portant les 
numéros civiques 11.0, I4K6 et 1472 
de la rue Saint-Denis; de figure ir­
régulière, borné au nord-est par la 
rue Saint-Denis (sans numéro ca­
dastral), au sud-est par le lot 445A 
(carré Sl-.facques) (aujourd'hui pla­
ce Pasteur), au sud-ouest par le lot 
446 et au nord-ouest par le lot 44N; 
mesurant quarante-trois pieds 
(410’) au nord-est, quarante-trois 
pieds et deux dixièmes de pied 
(4.1.2’) au sud-ouest et trente-six 
pieds et six dixièmes de pied (36.6') i 
danN ses lignes sud-est et nord- 
ouest. contenant en superficie mil­
le cinq cent soixante-dix-sept pieds 
carrés et cinq dixièmes de pied car­
ré (1,577.5), mesure* anglaises; le 
tout te) que montré sur le plan 
D 62 St -l.ouls

3. — Le lot 446 du cadastre du 
Quartier 6t-laiuls, avec hAtlsses por- ' 
tant le numéro civique 1454 de la 
rue Haint-Denis et parties de bAtis- j 
ses portant les numéros rlviquos I 
1464), 1466 et 147? de la rue Salnt- 
Denla tfanaa érlféta; de figure ir 
régulière, borné au nord-est par le 
lot 447, au sud-est en partie par le 
lot 445A (carré St-.lacques) (main­
tenant plare Pasteur) et en partie 
par une partie du lot 449, au sud- 
oiiest par des parties du lot 449 et 
au nord ouest par le lot 44N; me­
surant quarante-trois pieds et deux 
dixième* de pied (43.2') au nord- 
est. quarante-neuf pieds et cinq 
dixième* de pied (49.3 ) et quatre 
dixièmes de pied (04 ) dans ses li­
gnes sud-est. vingt-quatre pieds et 
neuf dixièmes de pied (24.9’) et 
d 1 x - h u i f pieds et sept dixièmes de 
pied ( 16 7') dans se» lignes sud- 
ouest et quarante-neuf pieds et
neuf dixièmes de pied (49.9) au 
nord-ouest; contenant en superficie 
deux mille cent rinquante-stx pieds 
carres et huit dixièmes de pied car­
ré (2,156 6), mesures anglaises; le 
tout tel que montré sur le plan 
D-6? St -Louis.
run NT. 31c DON \ | D * 3UK(IIH 
Procureurs de la Cité de Montréal. 
HAtel de ville.
Montréal. 21 août 1963.

Petites annonces du "Devoir
CHALET A VENDRE

lac Rouge, St-Alphonse. Magnifi­
que chalet à vendre, terrain de 65 
milles pieds carré*. 400 pieds au bord 
du lac. plage privée. Beaudry, KL 
1 6716 ou 277-4192. 22-6-61

COTTAGE À VENDRE

Ahuntstr, S! Joseph Bordeaux, face 
boni. 1.'Acadie, 10 pièces, cuisine mo­
derne, solarium, paysage. 60 t ?00, 
libre, propriétaire 12,210 Pasteur, 
aubaine. Jour . VI. 2-6760, soir KL. 
4-0560 23-8-63

DEMANDE D'EMPLOI

Femme de ménage avec bonnes ré 
férence» 1 \. 4 90(M 22-6-63

Professeur licencie, littérature BA 
en sciences, brevet Instruction pu­
blique. cherche poste Montreal, ma- 
tin-*ntr. Kcrtre Case «315, Le Devoir.

23-8-63

DACTYLO

Jeune fille demandée pour travail de 
dactylo. Qualités requises 12e an- { 
née ou Ile annee et 2 ans d’expé­
rience; connaissance de (anglais, 
âge maximum 30 ans Téléphoner a 
Mlle Nuot. KL 3-3394 22-8-63

HYPOTHÈQUES

MEUBLES A VENDRE

Secrétaire, chaise, table café, éta­
gère. Ler noir, dessus verre, aubai­
ne. Après 7h. p.m. 681-0632

22-8-63

MAISON A VENDRE

Luxueux triplex détaché, un 7 pièces, 
deux 4. Monsieur Bergeron, 5960 - 
38è avenue Rosemont, CL. 4-6036 - 
CL. 3-7778 3-9-63

PROFESSEURS DEMANDÉS

Commission scolaire de 31ontréal- 
Kst. Avons besoin I bibliothécaire 
et I conseiller en orientation pour 
le cours secondaire S'adresser \ : 
Koger I arlvlère. principal, tél 643- 
«529. J.N.O. I

PROFESSEURS DEMANDÉS

Comptabilité 31i«thématlques 10e. Ile 
et I2e. Jour. LA. 2-4411. 26-6-63

PROPRIÉTÉ À VENDRE

Maison de style canadien. 31agnlfl- 
que propriété de huit pièces, à St- 
IIilaire Foyer naturel en pierre, ga­
rage chauffe pour 2 autos. 2 salles 
de bain, 32 arbres. Centre commer­
cial. club nautique, golf et curltng. 
Comptant: 34,000. — Tél. 112-167- 
1907. J.N.O.

REPENTIGMY

se* débat* une résolution demandant que soit retardée la date 
d'adoption du bill 60 et que le Conseil supérieur de l'instruction 
publique ne soit pas reconnu uniquement comme une organisme 
de consultation mai* qu'il lui soit garanti un pouvoir de déci­
sion.

‘‘Cette résolution du congrès, tenu dans la salle académique 
de la faculté des sciences de l'éducation, à l'université de 
Sherbrooke, était conçue en ces termes :

‘‘Attendu que l'Eglise est mère et éducatrice des peuples 
en ce qui regarde la vie chrétienne (encyclique Mater et 
Magistral ; que NN. SS les évéques ont de oroit divin la 
mission de réaliser cette éducation ; que les parents ont le droit 
et le devoir d'assurer à leurs enfants la meilleure éducation et 
instruction et de choisir le genre d’enseignement et d’institution 
qui leur semble le mieux convenir à cette fin ; que l’acceptation 
hâtive du bill 60 fait craindre que ces droits primordiaux de la 
famille et de l’Eglise ne soient pas aussi bien garantis dans l’ave­
nir ; que le bill 60 reconnaît au Conseil supérieur de l’instruc­
tion publique un seul pouvoir de consultation.

Consultation
‘Tl est résolu de demander à M, le premier ministre de 

retarder encore la date d'adoption du bill 60 afin de permettre 
à tous les corps intermédiaires intéressés, de l’étudier et d’en­
voyer leur rapport, et de voir tout spécialement à ce que dans 
le bill 60 le Conseil supérieur de l’instruction publique ne soit 
pas reconnu uniquement comme un organisme de consultation 
mais qu'il lui soit garanti un pouvoir de décision."

Préalablement le congrès avail adopté trois résolutions par 
lesquelles l’Union catholique des femmes rurales appuie l’Union 
des cultivateurs catholiques au sujet des réformes exigées dans 
les impôts grevant le cultivateur, les taxes municipales et 
scolaires et Tes prestations d'assurance-chômage dont ne béné­
ficient pas les cultivateurs durant la période morte que repré­
sentent pour eux les mois d’octobre et d’avril.

Mgr Parent: 
amendements 

au bill 60
MATAIIE. — “Des amen­

dement* mejeurt t’imposent 
eu bill 60. L’instruction est 
certes un domaine où l’Etat 
a droit, mai* la formation 
religieuse doit être respec­
tée per l’Etat”.

Ainsi s’est exprimé Mgr 
Cherles-Eugene Parent, ar­
chevêque du diocèse de Ri- 
mouski, au congrès des com­
missions scolaires de son 
diocèse.

"Bien qu’on vise, paraît- 
il, à respecter le caractère 
confessionnel de nos écoles, 
c’est tout l’enseignement qui 
doit être donné sous l’é­
clairage de la foi".

"Le population y trouve- 
t-elle toutes les garanties ? 
Il est permis d’en douter. Il 
faut plus que des recom­
mendations et des avis", a 
poursuivi Mgr Parent,

garçonnets, garçons, adolescents, jeunes gens . . .
fillettes, adolescentes, jeunes filles sans exception

Le nouveau CpupmIsj est prêt 
pour le RETOUR aux ÉTUDES
HEURES D'AFFAIRES : 9 H. 30 A 5 H. 30 - OUVERT JEUDI ET VENDREDI SOIR JUSOU'A 9 H.

L’AGEUM dans une action à la 
fois syndicale et étudiante

Au cours d'un congrès de 
quatre jours tenu au Centre 
social de l’Université de Mont­
réal, l’Association générale des 
Etudiants a pu redéfinir sa po­
litique: celle-ci sera à la fois 
ayndicale et étudiante.

l.'an dernier, l’AGEUM fon­
dait une Caisse populaire lors 
de son congrès. Cette année, 
elle a élablie une Coopérative. 
Depuis longtemps on avait dé­
montré la nécessité d une telle 
institution. L'AGEUM est 
passé à l’action et compte in­
vestir environ $20,000.00 dans 
ce -secteur pour lancer l'affai­
re. Par ailleurs, en plus d’as­
surance-vie, les étudiants en­
visagent la mise sur pieds d’un 
plan d’assurance accident-ma­
ladie, en attendant une légis­
lation provinciale dans ce do­
maine. Dans un autre domaine, 
les étudiants veulent étudier 
le problème du logement. A 
l'heure actuelle, les résidences 
d’étudiants sont inadéquates et 
ne suffisent pas aux besoins.

Mise au point sur 
une déclaration de 
M. Gérin-Lajoie

QUEBEC ( DNC) — Un por­
te-parole du ministère de la 
jeunesse tient à souligner que 
M. Gérin-Lajoie, dans une al­
locution prononcée à Val d’Or 
lundi, a invité son auditoire à 
ne pas confondre "le bien com­
mun temporel et le bien com­
mun spirituel”. La dépêche 
de notre envoyé spécial faisait 
dire au ministre qu'on ne de­
vait pas confondre "le bien 
commun et le bien religieux ",

LORD RUSSELL 
CONDAMNE

MANCHESTER, — Le philo- 
so p h r et pacifiste britannique, 
Bertrand Russell, dans une 
lettre au "Guardian”, dénon­
çait hier ce qu’il appelle les 
"projets nucléaires" des Etats- 
Unis, du Canada, de la France, 
de l'Allemagne fédérale, de la 
Turquie et du Japon. Selon 
lord Russell, les Etats-Unis, au 
moment de la crise à propos 
de Cuba, avaient professé, par 
la voix de leur représentant à 
l'ONU, une nouvelle doctrine 
selon laquelle le simple fait 
d'accumuler des armes sur un 
territoire étranger constituait 
un acte justifiant pleinement 
le blocus imposé par Washing­
ton à l'ile des Antilles.

Or, la population étudiante 
doublera presque d'ici 1967, 
ce qui causera de nombreux 
problèmes. L'AGEUM veut 
étudier toutes les possibilités 
et envisage même de prendre 
des mesures paliatives.
Il — Servie* de l’Université

Pour l’AGEUM, l’Université 
esl d'abord une communauté 
d’étudiants et de professeurs. 
Les structures actuelles de 
l’Université lui sont inaccep­
tables. C’est pourquoi, avant 
de proposer des réformes très 
précises, elle a voulu envisa­
ger toutes les possibilités en 
lançant une série d’enquêtes 
sur différents aspects de la 
vie universitaire. Ces enquêtes 
porteront particulièrement sur 
les problèmes financiers de 
l'université, sur les problèmes 
posés par la confessionalité 
de l'université: une autre com­
mission étudiera également 
les problèmes juridiques po­
sés par l'étatisation de ['uni­
versité; une dernière commis­
sion étudiera les réformes 
structurelles qui s’imposent à 
la Charte de l’université de 
façon à y inclure de façon 
statutaire les professeurs et 
les étudiants.

Ill — Servie* de la Nation
L’un des premiers objectifs 

de l’AGEUM reste la gratuité 
scolaire. Mais dans une pers-
fiective d’accessibilité généra- 
e à l’enseignement, l'AGEUM 

ne cessera ses pressions que 
lorsque l’éducation sera dans 
les faits un véritable service 
économique gratuit. Elle en­
tend faire pression sur le gou­
vernement et le talonner sans 
cesse. Dans son esprit, cette 
campagne pour la gratuité sco­
laire est indissociable d’une 
campagne en faveur d'un vé­
ritable ministère de l’Educa­
tion puisque, à ses yeux, les 
deux vont ensemble.

L’AGEUM veut de plus lan­
cer à travers son Comité des 
Affaires Nationales, une série 
d’enquêtes et de recherches 
approfondies sur divers as­
pects de la vie québécoise et, 
en particulier, l’AGEUM veut 
étudier le problème de Péta- 
tisation des ressources natu- i 
relies, la situation de l'indus­
trie et de l’agriculture au Que- i 
bec, les relations fédérales-1 
provinciales en ce qui a trait

aux formules fiscales, aux 
mesures de sécurité sociale, 
le problème des frontières du 
Labrador et du Nouveau Qué­
bec. La politique de l’AGEUM 
continuera d’être très nationa­
liste dans cette optique. Elle 
espère pouvoir collaborer avec 
le Comité de la Constitution 
du gouvernement provincial 
et lui soumettre un mémoire 
dans les plus brefs délais.

AVIS DE DECES
BRIEN-CATAFARD — A l’hôpi­
tal Marie-André, à Montréal Est, 
le 20 août 1963 à l’âge de 50 ans, 
est décédée. Mme Veuve Edora 
Catafard, née Magella Brien.
Les funérailles auront lieu ven­

dredi le 23 courant. Le convoi 
funèbre partira du salon Georges 
Brien Inc, No. 2251 est rue Jean- 
Talon, à 8 heures 45, pour se 
rendre à l’églilse Ste-Gemma, où 
le service sera célébré à 9 h. Et 
de là au cimetièret de la Côte- 
des-Neiges, lieu de sépulture. \ 
Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre invitation.

POIRIER — A Montréal, le 18 
août 1963 à l’âge de 77ans, est 
décédée, Mme Veuve Edgar 
Poirier, née Alma Bélanger, de­
meurant au 5359 Bréboeuf.

Les funérailles auront lieu 
jeudi le 22 courant. Le convoi 
funèbre partira du salon Jos 
Lussier Si Fils, no 4733 nie Pa­
pineau, à 8 heures 45, pour se 
rendre à l’église St-Stanislas de 
Koska, où le service sera célé­
bré à 9 h. Et de là au cime­
tière de Ville St- Laurent, lieu 
de sépulture. Parent et amis 
sont priés d'y assister sans au­
tre invitation.
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Noii* pouvon* obtenir l'arirnt pour
la première et deuxième hypothè- j -------—
que*, balance* de rente, b prix, llunxxlnw de 3 pièce» à 
ter T Ire rapide. Montre*! et le» en­
viron», 9 a.m A » pm — FA'nt 
Bcaltte», eourtler*. KK. 1-UlM

J.N.O.

rendre,
pacage. Conttrurtion de ? an». 
Fenêtre* panoramlqnev Particulier. 
Dot* vendre. — 661 Maurice Tel : 
561-1131. J N O

INSTITUTRICE DEMANDEE
CommKalon «colalre de Montreal- 
F>t demande une Inxtttutrlce pour 
la classe maternelle. — S’adresser 
à 643-1453 ou 43-4529. J S O

LOGEMENT A LOUER

AIM NTSIC. — * plfrn frrm*.»,
rhauff.rv ru. Camlu»-F»q«t. pr.» 
.Stl-ir. colle*. cUf'lquc »l entre 
d'.rhat, S*V Libre 1er leptemhrr. 
eau., depart eoe.se d'étude. Jour 
SSS-S14S «pré» Sh. JSI-0J49. 14-S-8J

MAISON A VENDRE

TERRAINS A VENDRE

""constructeurs"
1 ot* subdivisé* pour projet*, famille 
simple, rangée de maison*, "maison­
nette* *, et appartement*. CMMt ap­
prouvé. avec service de construction 
pour automne et printemps. Situé 
sur la dynamique rive *ud de Mont­
réal à ? milles du métro et du site 
de l'exposition universelle. Telepho­
ne» Montqut Investment Ltd RB. 
9-6366 toir; Hl . 9-7366 3-9-63

IH’PIEX neuf, détaché. 1-3 app». 
entrée» «éparées. »ous-»ol fini, fa- 
rage. chauffage rentrai, près école, 
rentre commercial, autobus. Haut 
loué pour 3 an». — 6459-52 den An- 
Cevtns. tel VI

MEUBLES USAGÉS

poêles ; électrique». A gaz. à l'huile, 
à bol» Réfrigérateurs, sets de cul- 
alne et autre* meuble» neuf* et 
nsagé* à prix d'aubaine. Ameuble­
ment l.egault, 9341, rue Lajeunesse. 
— DU. 1-4291, 13-9-63

TRANSPORT CAMIONNAOS

ROr9Sll.Lt Traniport. Déménage­
ment ville, campagne et longue dis­
tance Spécialité: pianog, poêle», ré­
frigérateur» RA 5-2421 J.VO

TAILLEUR
Faite» transformer votre habit à de 

I vant croise en un Joli complet A 
devant simple, dans le dernier «tyle 

- SPKC'lALITK - 
Habita et costumes réajustés

DROLET TAILLEUR
Ml t.t, n» Ol»OI. — UL K 3J.il

J..N .O.

Expropriation e t 
possession préala­
ble pour fins de 

étro d’un imtneu- 
hle situé à Test de 
la rue de la Monta­

gne. au »ud de la rue Burnside — 
( S M 549.

La dtc de Montréal donne, par 
les présentes, avis public que le 
26e jour de novembre 1963 a 
10..10 heure* du matin, au 7e éta­
ge du numéro civique 506 rue Ste- 
( atherine est. à Montréal, province 
de Quebec, le Bureau de* expro­
priation» de Montréal commencera 
à procéder à l'examen et k l'évalua­
tion de* Immeuble* ou parties d’im­
meubles décrits ci-dessus dont la ci­
té de Montreal a décidé l'expropria­
tion en vertu des articles 955 et sui­
vants de sa charte, ainsi que le» 
dommage* résultant de cette expro­
priation et le* prix et Indemnités à 
être payés par la cité de Montréal 
pour l'acquisition des dit* Immeu­
ble* ou parttes d'immeubles.

•es Immeubles ou partie» d'Im- 
mcuhle» dont l'expropriation a ete 
decider pour les fin* susdites, sont 
le* suivants:

1.'Immeuble ou partie d'immeuble 
rl-aprè» décrit dont l'expropriation 
a été décrétée et la possession 
préalable dcctdee par le ('onseil 
municipal de Montreal, le 26 sep­
tembre 1962, pour fins de metro ce 
dit Immeuble on partie d'immeuble 
tons du cadastre officiel du quar­
tier Saint- Antoine, division d'enre- 
gtstrement de Montréal, est mon­
tre sur le plan M-238 Salnt-\ntol- 
nc iépoaé su bureau du directeur 
du service des Travaux Publics de 
la ('lté de Montréal. (Le numéro 
d’ordre Inscrit en marge de la des­
cription suivante correspond à ce­
lui qui apparaît sur le susdit plan 
en regard de rtmmeublv décrit).

I.— Une partie du lot 1526 du ca­
dastre du quartier Satnt-Antotne, 
sans bâtisse dessus érigée; de figu­
re carrée, bornée au nord-est et au 
nord-ouest par une autre partie du­
dit lot 1526. au sud-e«t par le lot 
132.5. au sud-ouest par la rue de la 
Montagne (sans numéro cadastral); 
mesurant dix pieds (IM*) de lar­
geur et rt< profondeur; contenant 
en auperfftefte cent pieds carres 
(HMD. mesures anglaises, le tout tel 
que montré sur le plan M-258 Saint- 
I Moine
P \RF.NT. MCDONALD * MERCIER, 
Procureurs de la Cité de Montréal. 
HAtel de ville.
Montreal. 21 août 1961.

BREVETS D’INVENTION DACTYLOGRAPHES

Encouragez nos 
annonceurs

MARQUES de COMMERCE 
BREVETS D’INVENTION

•n tou. DAVI

UN. ru. DRUMMOND 
MONTREAL M

CARTES PROFESSIONNELLES ET D’AFFAIRES

ATTENTION
no» bureaux, magasin* ateliers et 
telles de c ontre sont déménagé» â 
•14 ST-AL&XANDRE. PRES CRAIG
Vous y trouverez dactylographes, 
machines A calculer, à photocopier 
à additionner A dicter duplicateurs, 
horloges de temps, salles de montre 
spacieuses de meubles de bureau 
»tc . etc en somme
TOUT POUR LE BUREAU
CANADA DACTYLOGRAPHE INC.

Note» notre nouveau téléphona t
861-5771

ASSURANCES

ASSURANCES GÉNÉRALES • PLAN DE PENSION 
ASSURANCES COLLECTIVES

Horace Labrecque & Fils Ltée
1411 ru« CRESCENT

MONTRÉAL — VI. 9-2371

Expérience de 50 années

^ \ Cnmpagn ic
4 Assurance sur U Vie

lilJlîSattbeprbp
A®* -.o

■Bks? MONTREAL

V*

Protection contre les pluies d'automne
FILLETTES 6 à 8 ANS BAMBINS 4-6-8 ANS
Imperméables motif plaid de coton 
caoutchouté. Coupe ample. Le capu­
chon pratique est à même. Panneaux 
du devant fendus pour glisser les bras. 
Au choix : ROUGE, VERT, BLEU.

Les petits garçons braveront le vent et 
la pluie dans cet imperméable de 
caoutchouc synthétique bleu marine. 
Devant attaché de pressions. Manches 
raglan, petit col Populaire coiffure 
suroit dite "pompier”.

DUPUIS — TROISIEME, RAYON 430

niiiiiMiiiiiiiiiiiiiiiininiiiwiiiiiiiiiiiiiiiiiiiMiiiHiiiiiiM

Attributions aux jours suivants :

samedi 24 août 
samedi 31 août 
jeudi 22 août 
jeudi 29 août 
mardi 27 août

mercredi 4 septem­
bre et la dernière 
attribution, samedi 
le 7 septembre.

Déposez vos factures ou fac-similés raisonna­
bles avec vos nom et adresse dans les BOITES 
VERTES aux entrées et à divers endroits du 
magasin, et portant la mention : CONCOURS 
RETOUR AUX ETUDES.

véritable aubaine
“Larousse” îopédlque

• pour élèves
• hommes d'affaires
• professeurs

prix ord. 6.95

SPÉCIAL 
RETOUR AUX 

ÉTUDES

• 70.000 articles
• 5130 illustrations
• 114 cartes en noir
• 48 pages en 

couleurs
• 20 hors-texte 

orthoghaphiques

Forte reliure 
résistante.

DUPUIS
REZ-DE-CHAUSSEE 

RAYON 281

865 EST, STE-CATHERINE MONTREA 1


